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. ATTENTION le 28 mai clôture du GRAND REFERENDUM de FRANCE FOOTBALL 


match du siècle » 
ÊT. SUISSE- ECOSSE 


tes 
Gabriel HANOT et 
Maurice PEFFERKORN 
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[1 
Des histoires écossaises 
par Victor DENIS 
et toute l'actualité de 
FRANCE-ECOSSE  : 


L 1 
Enfin la suite 
du passionnant récit de 
Jacques. de RYSWICK 
« Un demi-siècle de 
football » vécu par 


GASTON BARREAU 


Troisième match international à Colombes 


parts ÉCOSSE 


- Lque nous n'avons Jamais gagné 


peut être 


ETS 
ES pour nos couleurs 
l’occasion 


d’une réhabilitation 

espérée par tous ceux 
qui ont souffert 
lors du dernier 
France - Italie 


L'ARTICLE DE JACQUES de RYSWICK 
: EST EN PAGE 5 


Qui sera champion 
et de quelle facon ? 


Marseille ou Reims : 
sepl hypothèses 
par MAX URBINI. 


Mio 
On compte sur lui, Ent. 
moar Paris, pour bat- 

x ess 


IPAGES  +e ISMNISG © NT 4 ANNEE 


mere hé vahihss mé 
ridional qui parle du capiste 
Roland. Lefèvre comme. ur 


S'i ne 
manquera bas de protest 
car i n'a ue dans  : 
quipe de Fr 7) ét il sait que 


sôn hourg n'est pas encore vé- 
nue, 

Aù léndemain d'un TR 
E Paris-Belgrade où, simple rem- 


ALTER SENS 
SUEX 
} 


Per # dvait éclipsé tous 
ses s, Lefèvre Jui 
comphimenté. par un de nos 
ais : 
—— Très bien, Roland, Et 
après cela, si vous n'étes pas 
senti pour l'équipe de 
, c'est à désespérer de 


léctionné dans Ve 
: il me faudra 


| POUR 1.100 FRANCS ! 


cite la Presse fait état du 
transfert - Ben Barek, 
api ét l'on s’ertasie sur 

somme offerte au Stade 

enr par le Club madri- 

ne. 

= 11 faut le dire : En 1957, 
e «cote du Marocain m'était 
pas aussi élevée qu'à présent. 
: ire qui eut en he 
e ere put signé par 
LR re en 1 c’est 
M. a mn “trésorier du 
Stade de Rennes, 
DIE : a onze ans, avait 
envoyé à un « entremetteur » 
#n Mandat de…. 1.100 francs. 
Et it reçut quelques jours 
“plus tard un contrat, signé: 
Béñ Barek, 

- Maïs il attend encore 
« Perlg noire ».… 


Le LA VACHE IDEALE 
Fee - POUR TEMPO 


si, “quelque jour, Tempowski 
“eprénd du service dans la 
ferme: familhale, nous lui con- 
æeillons de faire l'achüt de 
Garsden Minnie. 

Comment, vous ne connais 
got pas Garsden Minnie ? 
Voyons, c'est la vache de 
Hindgwood qui vient de battre 

. Je record rs de la pro- 


\ 7772 
duction journalière du lait 
avec 86 litres! 

Si Bolek pouvait s'acheter 
une vache de ca genre à cha- 
cune des victoires lilloises, 
avée la prime qui lui est at- 
tribtée, on pourrait manger 
dé Tassoupe au lait dans le vil- 


Sr 


“points : 


Bonté, 


fieation leur suffira, » 


: tions 


Main. 


# C'est grâce à 
L en PTS Ga: 
_pionnat” de l'Amérique 

Lu me 


RARE 


CONTRE-ORDRE 
: CATASTROPHIQUE 
- Quand le Marseillais Robin 


eut <œ, Convocation | à Mais. 


= tons-Lafftite. âvec lés joueurs 


tot encoresdiz ‘ans pour être 
ædmis paie ‘équipe de Fran- - 
ce. Atiendes donc que j'aie - 

ans, et vous 

BEN BAREK 


la «sourire, 


LB presse sportive et ses vertus 
par Victor DENIS 


% A semaine dernière, à la veille de Ja 33° 
née de Championnat, la situation &es clubs 
de tête était bien nette. Marsei 
45 points, Reims 44 et Lille 4 
reur possible là-dessus, 
; Mais le moment étant venu pour notre 
= ami R.C., de « L'Equipe », 

prévisions’ pour les matches de dimanche, il se dit : 
à &« Voilà des équipes méritantes et valeureuses entre 
toutes. on hRur accorde respectivement 45, 44 et 43 
je trouve cela bien mesquin. Et comme je 
Suis généreux de nature, je veux faire quelque chose 
pour elles, Bien que ce ne soit pas encore Ia Semaine 
j'accorde une bonification de deux points à 
. Marseille et à Reims, Quant aux Lillois, qui ont déjà 
- Ja Coupe pour charmer leurs loisirs, un point de boni- 


Après cela, le classement sétablit ainsi : 
a points, Reims 46 points et Lille 44 points, 

É’accès de générosité de R.C. partait d’un bon natu- 
tel, Mais ses confrères allaient-ils accepter le classe- 
Ment ainsi revu et corrigé ? 

Eh bien ! rassurez-vous : 
pas-èêtre en reste &e libérahité avec notre ami, La plu- 
d'entre eux accordèrent également les bonifica- 
consenties, et Fon en connai 
_ put s'empêcher d’imiter R.C. à 14 h., 30 après l'avoir 
gentiment raillé une demi-heure plus tôt. 

Comme quoi la presse sportive a le cœur sur la 


X 


- Ce n'est pas seulement par sa srandeur d'âme que 
À 14 presse sportive s'impose à notre admiration. La sû- 
reté de sa doeumentation est plus remarquable encore, 
ES sportive 
G Paris de Ja très fameuse équipe 
ne pui 


se 
: la tournée. = er fut pt rer rl CONGREU- 
 niquée à une agence de presse pour être diffusée san 
» : retard à travers le monde, 
:: “En vérité, en vérité, je vous le dis : 
pas de chroniqueurs ma sur = terre, il fau 


susceptibles de figurer düns 
l’équipe de France, son père 
ne se tenant plus de joie, féla 
dignement l'heureux  événes 
ment, N'était-ce pas l'&mbi- 
tion de.sa vie qui était enfin 
réalisée? Rien d'étonnant, dès 
lors, qu'à la fin de cttie jour 
née mémorable, M. Robin père 


ait accusé ün est@evoltagé trés - 


net. 

Mais voilà que parvint un 
télégramme annulant la cons 
vocation fédérale, et à l'allé- 
gresse fit plate aussitôt là 
Plus profonde désolation: 

Pour rester logique ave@ h 
même, 
alors qu'une chose à faire =: 
brûler ce qu'il avait adoré, 
et faire une cure d'eau "mt 
nérale, tout en mouillant 
force ‘mouchoirs. 


Nous nous garderons bien 


d'affirmer qu'il voudra bien 


en,venir là, 


OÙ GRAVA PLAINT 
GREGOIRE 


Au Stade Buffalo, samedi 
dernier, avant le match Stade 
Français-C.O.R.T., le robuste 
Grava qui est appelé à jouer 
comme avant centre dans lé 
aquipe roubaisienne <e rensei- 
ES sur son adversaire di- 
ect : 

— C'est bien Grégoire, n'eet- 


‘ce pas, qui est Varie cen- 
tral du Stade? ; 

— Mais oui. 

— Et il est toujours sur les 
rangs pour l'équipe de Fran- 
ce ? 

— Bien sûr. 

— Alors, dit Gräva dans un 
tant pis pour lui. 
Pauvre Grégoire! 


© POUR RASSURER 
BEN BAREK 


Ben Barek commence à s'ha- 
bituer à lation. 

— Si je vais à Madrid, dit- 
il, je ne serai plus qu'à trois 
heures d'avion de Casüblan- 
blancæ : ce sera vraiment 
bien. 

Il faut dire que Larbi n'a 
pas toujours aimé le nouveau 
mode de locomotion. Pour son 
prèmier vol, il n'était pas 
très rassuré, Si peu rassuré 
que Herrera jugea nécessaire 
de le réconforter 

— N'aie donc pas peur! En 
avion, voyons, tu seras plus 
près d'Allah! 


POUR LE CARNAVAL 


Partant de cette idée qu'il 
y a lieu d’imiter en football 
la coutume du maillot jaune 
adoptée par les cuclisites du 
Tour de France, un lecteur 
suggère de faire porter des 
bas. jaunes aux footballeurs 
dont l'équipe est -en tête du 
Championnat. 

D'autre part, suivant le mé- 
me lecteur, il convient que 
l'équipe championne de Fran- 


uit: 


comptait 
: pas d’er- 


de nous faire part de ses 


Marseille 


les confrères ne voularent 


t même un qui ne 


ue. l'on eut vent 


avait £faghné le Cham- 
‘sur quipe äu Vene- 


! dversaire l'accès 
Rubiazol, fi 
Le rare nm et mas | 


s'il n'y avait 


M. Robin père n'avait. 


ée porte des 
Mais que faire si c'est l'é- 


ICRES ET 


LES TRANSFERTS... 


L'actuelle - saison 
n'est pas encore ter- 
minée que déjà on 
parle de transferts 
sensationnéls, Ceux | 
de Ben Barek et Do: 
mingo à Madrid, de 
Baratte dans un club 
parisien (?), de Prouff 
à Reims. 


ne saurait les en blâmer, 


….PREMATURES ET TROP CHERS 


Cependant la plupart des clubs déplorent 
que ces questions de mutations soient agi- 


tées dès maintenant. 


« C'est trop tôt, disent-ils, il devrait être 
interdit de parler transferts avant Ia fin 


de la saison. » 
De plus les chiff 
certains dirigeants de 


nion d'eux-mêmes. 


LE PRIX D'UN BON AMATEUR 


Ce mal, d'ailleurs, n 


francs. 


bas tricolores. 


œuipe championne qui est en 
_téte? Le problème se compli- 
que, évidemment, mais pas au 
point d'embarrasser le‘lecteur 
asbucieuz : 


— Cela\ pourrait s'arranger 
© facilément, 
Portant un bas jaune et 


dit-il, les joueurs 
un 


bas tricolore. 


Nous sommes bien d'accord: 
ce 


serait très indiqué, sur- 


tout pour des Matches ayant 


lieu pendant le Carnaval. 
nee PRTPUEREE DE... 
_ GANGES. 
Récemment, re Match Gan- 


ges-S.0. Perpignan fut 


con- 


trarié par un véritable déluge 
de gréle. 


Dès la chute 


des premiers 


grélons, certains joueurs gan- 
geois, décontenäncés par cette 


lapidation  imprévue, firent 
mine de se diriger vers les 
touches, ce qui eut le don 


d'exaspérer un farouche sup 
potter local. 


« 


« 


cria-t-it, 
honte? Vous vous croyez. des 
footballeurs? Vous êtes tout 


Eh! là-bas, fillettes, s'é- 


vous N'AVEZ pas 


« juste des bayadères... » 


Des bayadères… 


du Gange, 


bien entendu... 


M. ÆErier noûs écrit 
« a} Noulant se venger de 


son gardien de but avec. qui 
Ï a une altrcation, l'inter 
dreit “de l'équipe qui donne 


le coup d'envoi-recoit la balle 
de son avan: centre, descend 


* VEIS SON üpre but et loge la 
balle da ses propres filéts. 
« |b} Au coup d'envoi, 


l'avant centre descend. balle 
au pied vers le but adverse. 
Aucun adversaire” ne réussit 
à l'arrêter ou à touch?r la 
balle qui échoit au fond d's 
filets. 

« Le but est-il valable dans 
ces deux cas ? » 


REPONSE 


a) Le but sera parfaitement 
valable si le coup de 
(ecup d'envoi) donné l'a été 
dans La direction du eamp 
adverse et si I ballen à par- 
couru ume distance égale à sa 
eircanférence avant d'être re- 
pris par l'inter droit, 

b) Le but ne pourra être 
censidéré eomme vaiable, câr 
la loi 8 dit : 

« Le ur qui a donné Île 
coup d'envoi me pourra re- 
jeuer le ballon avant que ce- 
laief ait éié joué eu teuché 
par un autre footballew, » 


+ 


M, Kroener, de Dijon, s'ine 
forme : . 

« a) Pourquoi le FC 
Mulhouse me poulta plus de- 
venir professionnel ? 

« b} Pour combi‘n a-t-0n 
transféré Domingo à ,Mâ&: 


drig ? 

« €} Par qui sefa-til rem- 
placé Ia saison prorhaine ? » 
REPONSE 
a) I n'est. pas question 
d'interdit Jancé par le Grou- 
pement pre contre le FC 
Mulkeuse, Mais ce club a 
pas FPintention de redèvenir 


pre. 3 
b) Le transfert de Demingo 


est lié à eclui de Ben #B4- 
rek. Pour les deux joueurs un 
accord est intervènu Ssiæ a 
base de 5 millions et demi, 


| Mais tien n'est fait. L'accord 


délimitif me sea Signé (?}) 
que le 6 juillet. 

<) HE est probable que Do- 
minse Sera rcmmiace _ par 
Crosland, 


M. Dullier, de La Garenne, 
demande : 

+ Que sont devenus  Sanfi- 
Hin, d'Angers, Hamon, Go- 
kmski, Fynn,; Gonzalès, du 
Havre, Lefebvre, de Rouen 2?» 

- REPONSE 

Sanfilin est toujours à An- 
Hamon,  Gelemski, 
Fynn, Gonzalès, au Havre ; 
Marcel Lefebvre est, lui aussi, 
toujours à Roucn, mais £on 
frère Edmond jo à Keou- 


aux œufs d'Or! 


défraient les chroniques, 
Les clubs ont tous une idée préeise sur 
la composition de leur future équipe. On 


annoncés 
bs et. tournent Ia 
tête de certains Snsnrs portés à avoir. — 
comme c'est naturel — une très haute opi- 


‘atteint pas seulement 
les seuls joueurs rer ant a I fait des 
davages dans les rangs amateurs. Ne dit-on 
pas que le LOSC renoncerait à Strappe par- 
ce que ses prétentions sont devenues exor- 
bitantes et d'une façon plus préeise ne mur- 
mure-t-on pas qu'un joueur de l'équipe de 
France amateur aurait refusé de donner son 
fétord pour passer professionnel 
prochaine parce que le club désirant s’atta- 
chér ses services ne Jui offrait que. 


l'avez jamais vue d'aussi près 


” G 


€ 800.060 frames où À 


pas de signature! » 
aurait déclaré ce gar- 
con qui vieñt tont 
juste d'avoir vingt ans. 


UN PERCEPTEUR 
FEDERAL... 


Ce gaillard mériterait de terminer sa car- 
rière dans les rangs amateurs puisqu'il se 
montre si désintéressé en refusant 600.000 
franes, H est cependant à craindre qu'un club 
plus riche ne vienne offrir à ce garçon, 
bon élément amateur, mais qui ne paraît 
nullement avoir la classe d'un joueur moyen 
de division I, les 800.000 francs demandés. 

« Certains grañds elubs, trop riches, sont 
prêts à faire des folies, nous dit un membre 
du comité du Groupement. Nous essayons 
de les en empêcher, 

« Si nous n'avons pas d'autres moyens, 
fous essaierons, comme les bons percepteurs,+ 
d’aspirer leur trop plein d'argent. » 

Quel est ce moyen? Nous l'ignorons, I 
peut paraître arbitraire, mais un simple vote 
en assemblée générale pourrait le rendre 
légal. Aux voix, les « Grands » n'ont pas 
Ja majorité. 


.. POUR LE BONHEUR DES « PETITS » 


——_—————— 
L'engouement du public rend chaque année 
le professionalisme plus viable, mais Ia plu. 
part des clubs, même les mieux gérés, ont 
encore une existence difficile, surtout en 
division IE 
EH est nécessaire de es protéger contre 
les excès que peuvent faire naître les dé- 
* penses somptuaires et le train de vie prin- 
cier des « Grands » risquant ainsi de tuer 
la poule”aux œufs d'or. 


effraient 


Ja saison 


600.000 


BOLEK FAIT DES FOLIES 
À l'Aubette, 


LE SUPPORTER 
= PEU CHARITABLE 


A la mitemps du match 
Ville-Alès, les infortunés Cé- 
venols, menés par k à 0, re- 
gagnent tête basse leurs ves- 
liaires 

Passant devant la 


L le café où se 
réunissent les dirigeants de 
l'O.S.C., les joueurs et leurs 
familles, il y avait foule di- 
manche soir après la belle vie- 
toire de Lille sur Alès, 
Soudain, on entendit une 
voiz assurée clamer à la 
ronde : 
Ah! Je paie une tournée! 
Et ious les consommateurs 
de partir. d'un rire joyeux 
mélé de surprise: la voiæ était 
celle de BAC Tempowski ! 
On ne suit à quoi attribuer 


tribune 


sité, 
A CHACUN SA COUPE 


La vitrine d'un commercant 


centrale où la Coupe de Fran- établi non loin de la gare de 


ce trône  majestueusement, Lille, présente un étalage peu 
ceinte d'un large ruban tri- banal. 
colore, ils ne peuvent s empé- Il y a là, photographiées 


cher de lui jeter un regard grandeur nature et découpées 
chargé d'envie et de tristesse, dans du carton, onze Coupes 
Alors Un spectateur leur de France ornées chacune 
crie : d'un joueur lillois. 
«_Regardez-la bien! Vous ne L'effet est saisissant, et les 
passants ne peurent s’empé- 


et vous n'êtes pas à la veille cher de marquer un petit 
de V'avoir à vous... » temps d'arrêt pour admirer 
Pas très chariläble, le Lil- une’ fois encore les footbal: 


leurs chers à leur cœux. 


EURS. 


IF West pas questitn de 
prolonger. Ja durée du témps 
de jeu pou‘ l'exécution d'un 
coup de picd de ecin, 


Lois ! 


M. Baranx, de Cubiac \Cor- 


rèze).- désire savoir : 
1. M Ziizri, entraineur de 
Marseille, est-il Français ? 


2. Combien de places peu ” + 
vent _COmtenir 1es siads d- 
Sète, Sochaux et ‘Sain:- M. Delony, de Iilies, dire 


cette énraontinaire généro-. 


picd. 


Etienne ? 

3, Peut-on envoyer plusiturs 
révoñisés & votre Référendum 
dans 14 même enYtloppe ? 

REPONSE 

1, M. Zilizzi, @ntraïneur de 
Marstille, est Italien ; 

2. Les ctades de Sète, So- 
chaux, Saint-Etienné contien. 
ment respectivement 9,500, 
10.680 ct 20009 places (en- 
Yiron) ; 

3%. Vous pouvez envoyer at 
tant de réponses que de grilles, 


+ 


M, Roger B.., 
Etienne, Ss'étorne : 
“+ Pourquoi ont été mis en 
vedette, le 5 mai, deux Li: 
lois, Baratté et Vandaoren, 
alors que Lie s'est fait étril- 
ler À Saint-Etienne ? Ce 
four-là Alpsteg a fournt une 
partie de toute beauté, » 

REPONSE 

Ce numero était axé s&r la 
Ceuge de France, dont In ti- 
male éppesait Lille et Lens 
On a cherché, parmi ces équi- 
pes, des individualites mar- 
quantes enapables d’infiuer, 
par leur valeur, sur le résut- 
tai de erite finale, 

Ont danc été ehoisis Ba. 


de. Saini- 


‘ ratte, auteur de 3 buts, Van- 


dacten, dont on signalait le 
retour em ferme, Manke, le 
seul -Lenmseis qui avait joué 
le sfimedëi préeédcnt Contre le 


CAP et dont la valu est in- 
- diseutable. 


+ 


M: Chevalas, re Bandol, 
nous signale : 

# lors de l'Afrique du 
Nerd-Atriche, ur coïher e5t 
Stffté au profit de l'Afrique 
du Nord. L'ailier va pobr le 
tirer quand l'arbitre siffle la 
mistemps Le corner n'ést vas 
tiré, » Et il interroge : « Er- 
Yeur d'arbitrage ? » 

REPONSE 

La lei 7 est formelle, 

La partie eempertera deux 
périodes de 45 minutes cha- 
eue, étant entendu : 

2) que 
ajeuter à chaque période Île 
temps « déeompté », 

b} que la durée de chaque 
période pourra être prolengee 
peur prrmettre  l'exéeution 
d'un ceup de picé de répa- 


connaitre : 
a) Le résultat de la finale 
de Coupe Lille-Strasbourg ; 
b} Les classements en 
Championfat, depuis le début 
du professionalisme, 
a) Hé .7 mai 1947, 
battait Strasbourg : 2-0 ; 
b) Deuxième division 1935 : 


Lille 


5°; 1936 + 4°; 19357 : 1‘, mon: 
te en Division 1; 1938 : 14* 
F939 : 7°; 1940 : 4°; 1941 (Z. 
“A ) : 175; 42 (7: [) : 14 
2943 (Z 1) : a 1944 : (équi- 
pes fédérales). 1er, : - 1945 
(Groupe Nord) ee 2e ; 1946 
(Division 1) # 6e ; 1947 : 13° 
(relégué en Division 11). 
+ 


M, Fhourotte s'informe : 
«Quelle s: ra la limite d'âge 


des juniôrs la saison pre 
chaine ? » 
REPONSE 
Fe - j gens nés Avant 


tr janvier 1929 seront 8e. 
2 

Les unes gens nés en 
19%9 et: 1930 seront encore 
juniers, Ç 


L 7 


Un lecteur de France-Foct- 


ball demande : 

« Quel a été le classement 
définitif du . Champfonnat 
Ad 2 > 6 P 

REPOXSE e 

Le elassement était le sui. 
vant : 

1. Artois, 41 pts: 2. Flan 
dres, 48; 3. Paris-Cnpitale,-39, 


+ ” = 


M, Bérangier, de Rosny, 
nous soumet deux Ssugges- 
tions relatives à ‘l'équipe na- 
tionale : 

# a) Pourquoi ne Pas Sé- 
lectionner une équipe natio- 
Bale officielle en début de 
saison ? Les titulairts se. 
raient inamovibles, sauf ae- 
cident, et l'homogénéité se- 
rait parfaite, 

# b) Pourquoi faire appel 


l'arbitre  pomrRs à de jeunes vedeites (Domin. 


#o, Jonquet) avant de les 
re <n équipe B.7?‘» 
É REPONSE 


a HN ne semble pas né- 
etssaire de désigner pour 


eue sans tie haine 


rer d'affaire. 


leur finale de.Coupe. 


offrit à tout venant, 
livraison d'un billet, 
jours de vacances chez 
dans sa famille, 


Et un autre fit 


core : 


jfournirait la 
Pone recherché { 


marché. 
Que ne ferait-on, 


rans nimoïs dont 


du public, 
Bientôt, 
ture, 


affluèrent. 


vétérans nîimois étaient parve- 
nus à sa qualifier pour la fi- 
male après avoir éliminé -de 
nombreuses équipes de jeunes, 
les primes redoublèrent êt les 
vieux, un peu favor:sés par la 
remportè- 
rent finalement le tournoi. 
Après cela, on fit le comple: 
il y avait 420 bouteilles d'a 


chance du reste, 


péritif à boire! 
De auoi, évidemmeent, 


mettre les vainqueurs de leufs 


fatigues… 


nationale efficielle, 
joueurs s'imposent de 
indiscutable,  Senvent 
ou quatre js =tulants militemt 
pour üm méme poste. Il est 


facon 


préférable de choisir Jes hom- : 


d'autant plus 
peu 


mes én forme, 
que en Ffance, il ne 


être jgfestion de « methodo » 


ou de « Systema -», puisque 
toutes les équipes de club ont 


adopté, depuis pusieurs an-: 
nées, la même tactique : : 
” b} “ Domiligg et  Jonquet 


.sont pass (plusieurs fois) 
par Île creuset de l'équipe B 
où ïls avaicht donné entière 
satisfaction, 


+ 


Un lecteur de Sa; ni-Maur 
hoës écrit : 

« C£ serait un crime de ne 
pas faire jouer Baratte avant 
centre devant l'Ecosse, » 

REPONSE 


Nous craignoñs bien que 
M. Gaston Batreau ait l'âme 


assez noire four perpétref cé 


crime, Et, mon Dicu, l'équipe 
Ge Franée ne s'en portera 
pes plis mal, puisque Ba- 
fatte jeuera inter droit, 


+ 


M. Grimatd, ée 
Pont, demande : 

« Si a première mi-temps 
a duré $ minutes de plus, ce 
laps de tomps doft-il être 
déduit sur la durée légale de 
Ja éeusième mi-ttmps ? » 

REPONSE 

En aucum cas, Si l'arbitre 
s'aperçoit de son erreur, fl 
fera un rapport à la eom- 
mission competente, 


+ 


M, Van, de 
s'étonne : , 
+ La 10it XXL dit dans son 
graphe G : « Etant gar- 
«-dien de but, porter le bal- 
« lon, c'est-à-diré faire pius 
* de ‘quatre pas en tenant le 
« ballon sans le faire rebon. 
édir est une faute, » 
Mais aucune sanetion n'esi 


vue, 
me = REPONSE 
Dass ée cns, la sanction 


Soltiès- 


Villeneuve, 


prevue est : eoup franc indi- 


réet acevrdé à Féquipe ad- 
verse aw point où la faute « 
été commise, 

+ 


Un Jleeteur de Chauny pose 
cette question : 


« Un jouur condamné, : 


sans sursis, à une peine de 
prison, pour vol, peut-il ©b- 
tenir le renouvellement de sa 
licence ? » 
REPONSE 

C'est peu probable, La FFF 
se montre difficile — et elle 
a raisen — su: Is meraltité 

- de es ressartissants, 


Le UN MARCHE 
€ INTÉRESSANT 


Aux pauvres gens qui ne 
pourront se procurer de bi 
let pour France-Ecosse, nous 
fournissons à titre purement 
gracieux un moyen de se tŸ 


Ce sont Les Anglais qui Font 
imaginé dernièrement lors de 


Un homme de Blackpool 
contre 
huit 


mieux en: 
se jlatiant d'étré en 
bons termes avec un fonction- 
naire du service des . Loge- 
ments, # promit. un apparte- 
ment à la personne qui lui 
carte d'entrée 


Il nous- semble bien qu'à 

: Colombes tout comme à Wem-. 
Diey, À se trouverait bien des 
sportifs pour accepter un tel 


surtout, 
pour avoir un appartement ! 


PRIMES EN NATURE 


L'altre dimanche, aux ‘ærè- 
nes de Nîmes, se disputait le 
tournoi de sivle organisé par 
l'Union Régionale des Ciubs 
Gardois. Une équipe de vété-. 
le benja- 
min avait 37 ans V participait j 
et s'était acquis les faveurs 


les primes en na- 
Comme les 


Peu de. 


- trois 


QUI L'EMPORTERA : MARSEILLE ou REIMS ? 


Sept hypothèses sont possibles 


SOCHAUX et S'-ETIENNE ont en main la clé du Championnat 
qui fut rarement aussi émouvant et indécs 


OUS ne connaîtrons le lauréat du Championnat de France 
1947-1948 que le 30 mai, date de la 39° et ultime journée. 
Les rencontres de dimanche dernier n'ont, en effet, apr 
porté aucune modification à la position des trois pre- 


miers : deux points séparent voujours Marseille (A7 pts), 


Reims (46), Lille (45). 


Le onze nordiste est encore « ma- 
thématiquement » en course. Mais 
ses chances sont pour ainsi dire 
nulles. Car même si les circonstan- 
ces le favorisaient au maximum 
(defaite de ses deux adversaires) 
il s'inclinerait au goal average. à 
moins, bien entendu, qu'il n'ob- 
tienne à Sète une victoire par 
quinze buts d'écart ! 


Marseille et Reims restent donc 
lé seuils prétendants au titre. ; 


DES CHIFFRES. 


ARSEILLE, Reims, Lil- 
le, chez eux, ont ga- 
gné. Alors, Lille ne 
peut plus être cham- 
pion, même si les 
deux premiers succombaient à 
l'avenir. 

Le 30, jour du dernier match, 
Marseille se rendra à Sochaux 
où il n'a gagné qu'une seule 
fois (2-1)},1en septembre 1937, 
comptant 6 défaites; ‘Reims ira 
à Saint-Etienne où il compte 
un match nul, trois défaites, 
dont une par 6-1 et une par 


8-3... Ce dernier score est celui: 


de Saint-Etienne-Lille, il y a 


quinze jours ! Quant à Lille, sa 
visite sera pour Sète, En 8 mat- 
ches, il y compte une seule 
victoire (2-1), le 9 janvier 1945 
Alors, si la tradition est res- 
pectée, l’ordre de classement ne 
serait pas modifié ? 

Marseille reste le seul club 
invaincu sur son terrain : 16 
victoires, 1 match nul (Ren- 
nes), et au total 62 buts à 14, 
d’où le gros goal average de 
4 buts 42. 

Sète a réussi l'exploit déses- 
péré à Cannes (2-1). Depuis le 
28 février 1943, il n'avait pu y 
gagner. Quant au R.C. Paris, à 
Montpellier, sa défaite par 6-0 
s’ecplique difficilement. Depuis 
septembre 1933, il y @ quinze 
ans. il n’y avait été battu. 
Saint-Etienne, pour la quatriè- 
me fois, n’a pu l'emporter à 
Strasbourg (0-2) malgré deux 
fois match nul. 


par 


En Division II, Le Mans « 


réussi l'exploit du jour en bat- 
tant Colmar de 4 à 1. À l'ai- 
ler, à Colmar, les Manceaux 
s'étaient inclinés par 4 à ©. 
Signalons Amiens, qui vient de 
gagner quatre fois consécutive- 
ment (15 buts à 7). 

Au cours des 16 matches re- 
tour, donc sur un total de 32 
points possibles, Bordeaux et 
Rouen en ont perdu 9; Colmar 
66 et Le Havre 12. Il est trop 
tard pour Bordeaux. Il lui man- 
que les 2 points perdus chez 
lui devant Valenci:vnex le pre- 
mier jour du Championnat ! 
Quant à Colmar, alors bien pla- 
cé, peut-être a-t-il perdu sa 
chance au Mans ? 


* 


passé de 


Sept Fpothèses 


L'équipe provençale terminera sa 
saison officielle à Sochaux, la for- 
mation champenoise Vlimitera à 
Saint-Etienne, Sept hypothèses se 
présentent : 


C. Roubaix (5-1). Le classement 
final fut : 1. Sochaux, 44 pts ; 2. 
Marseille, 42 ; 3. Sète, 41 7 
En 1938-59, nous trouvions au mo- 
ment- du dénouement : 1 Marseile 
et Sète, 40 pts ; 3 R.C. Paris, 37 
(deux matches). L'ensemble parisien 
grignota un point devant Saint- 
Étienne. Mais il subit une lourde 
défaite à Sète (0-5) à qui le titre 
revint puisque Marseille perdit à 
Classement final : 
-42- pts: 2 OM, 40; 5. 


1945-,6, Saint-Etienne avait 
termieé ‘sa tâche avec 44 pis de- 
vant le C.O.RT. 41. Lille comptait 


par Max URBINI 


I. — Leg deux rivauz gagnent cha- 
cun de leur côte : 1. Marseille, 49 
points ; 2. Reims, 48 pts. 

IL. — Marseille est 
Marseille, 


vainqueur, 
Reims bat,u : 1. 49 pts ; 
2. Reims, 46 pts 

III. — Marseille l'emporte, Reims 
1. Marseille, 49 pts; 
ts. 


tenu en échec : 
2. Reims. 48 

IV Les deux concurrents font 
match nul : 1. Marseille, 48 pts : 2. 
Reims, 47 pts. Vainqueur à ste 
Lille rejoindrait alors Reims qui 
conserverait le second raug grâce 
à son goal average. 

— Marseille est tenu en échec, 
Reims triomphe : 1. Reims, 48 pts ; 
2. Marseille, 48 pts. (Devancé au 
goal average. Actuellement : 2,29 
contre 1,97). 

A4 Marseille perd, Rèeims ga 
: 1. Reims, 48 pts ; 2. Marseille, 
47 pts. 

VIL — Les deux candidats sont dé- 
faits : 1. Marseille, 47 pts; 2. Reims. 46 
pts. Dans ce cas, Lille (gagnant ou 
marquant un point à Sète) se clas- 


serait soit deuxième — battu au 
goal average par l'O.M. — soit troi- 
sième, le quotient rémois étant su- 
périeur. 


Choisissez... 


Retour en àr ‘ère 


Cette fin de Championnat sensa- 
tionnelle nous inéite à examiner le 
otre compétition natio- 
nale (sans tenir compte des pério- 
des 1932-33 et 1944-45 — épreuve en 
deux groupes ni du temps de 
guerre) pour souligner les saisons 
où le champion ne fut ‘désigné 
qu'apres la dernière journée. 

: En, 193:-34 (26 matches au calen- 
drier), Marseille tenait la tête avec 
$3 pts (23 m.) ‘deyant $èle 32 pts 
(25 m.), et Fives, 32 pts (24 mn.). I] 
suffisait à l’O.M: dé totaliser deux 
points et même un seul en trois 
matches pour être, au bénéfice du 
goal averagé, champion. Mais les 
Marseillais perdirent 1eurs trois ren- 
contres (C.A. Paris, Lille, Exceisior) 
et Sète, alors en. Afrique du Nord, 
apprit par la radio qu'il enlevait la 
valme avec 34 pts contre 33 à Fives 
et Marseille. Pie 

En 193,-34, Sochaux ne possédait 
qu'un point d'avance (46-45) avant 
le dernier acte. Le club franc-com- 
tois garda cet avantage. Il battit 
Marseille 4-0, annulant les effets 
Des strasbourgeois à Fives 
(3-1). 

En 1935-36 : Lille menait avec 41 
points (un match à jouer) devant le 
R.C. Paris, 40 pts (trois matches) 
Les Nordistes perdirent à Antibes 
Les Parisiens obtinrent deux résul- 
tats nuls (Marseille, Sochaux) et 
une vicioire (Valenciennes). Le R. 
C. Paris compta par conséquent 44 
points et Lille 41 points. 


En 1936-37 avant l'ultime tableau, 


nous avions : 1. Marseille, 38 pts ; 
2. RC Paris, 37 (matches termi- 
nés) : 3 Sochaux 36. 


L'O.M. chez lui. s’inelina face à 
Sochaux (0-1). 1} fut quand même 
champion au goal average (1,76 con- 
tre 1,33). 

En 1937-38, Sochaux était assuré 
du titre lors de la journée de clô- 
ture avec 43 points, suivit par Sète 
et Marseille, 40. Les Sochaliens ter- 
mirstrent sur un match nul (Cannes 
1-1), enfin, Marseille domina le R 


* PREMIERE DIVISION 


40 points mais. trois rencontres à 
jouer. Il gagna les deux prem'ères 
(Sète 5-2, Red Star 3-1) et ne perdit 
pas la troisième (Reims 1-1). Au 
total : 1. Lille, 45 : 2. Saint-Etienne, 
44 ; 3. C.O.RT,, 41. 

En 19,6-,7, le C.O.R.T. possédait 
deux points d'avance sur Reims 
dont le goal average était supérieur. 
Mais les Nordistes s’affirmèrent aux 


dépens du Havre (1-0), tardis que 
les Champenois s'inclinaient à Can- 
ne (0-1). L'équipe de Hilt! pasa 
ainsi le poteau nettement détaché 
avec 53 pts contre 49 à Reims. 


Sochaux 
€ nemi de Marseille 


Dans tout ceci, on peut notam- 
ment remarquer que Marseille à dé- 
jà affronté Sochaux à deux reuri- 
ses au cours du dernier âsour. L'O. 
M. fut battu deux fois. A Sochaux 
(35) il n'était plus en course et. 
assura le succès sochalien A Mar- 
seille (37), il conserva la première 
place d'un cheveu malgré une dé- 
faite qui atteignit quand même eon 
prestige « maræillais ». 

Le 30 mai, à Sochaux, le club pho- 
chéen aura une belle revanche à 
prendre. 


. Heisserer a 
Le maudit ! 57% rem. 
placé par Baraïte. Mais iors. 
que Ben Barek sera en Espa- 
gne il faudra trouver un nou- 
vel intérieur à l'équipe de 
France. Pensera-t-on, enfin, à 

Batteux, le Rémois ? 


…{£t un outsider à 100 contre ÈS 


N Première Division il-faudra attendre l'ultime journée pour 
connaître le champion. Nous nous acheminons vers la même 
situation en ce qui concerne la seconde place de Deuxième 
Division. Avant le 36e acte une question reste posée : 
accompagnera Nice en « Nationale » ? 


qui 


Les trois prétendants (Rouen Colmar, Le Havre) se tiennent en un 


seul 
(outsider à 100 contre 1) cecmpte 
sur une défaillance problématique 
des suivants immédiats de Nice. 


point tandis que Bordeaux 


Dans ces conditions il n'est pas 
inutile de rappeler la tâche de ces 
quatre clubs : 


ROUEN recevra Lyon (23 mai), 
Besançon (6 juin) et se déplacera à 
Bordeaux (30 mai). 

COLMAR jouera chez lui contre 
Béziers (23 mai), Avignon (6 juin) 
et se rendra à Angoulême (30 mai). 

LE HAVRE affrontera à la Cavée 
Verte Besançon (23 mai), Lyon 
(6 juin) et ira à Nantes (30 mai). 

BORDEAUX recevra Rouen (30 
mai), et se déplacera à Lens (25 
mai), Amiens (6 juin). À 

Les rencontres de dimanche n'ap- 
porteront sans doute pas de chan- 
gements au classement. Voyez plu- 
tôt. 


JEUDI 


LENS-AVIGNON 


Lens (11°, 35 pts, 2 matches de re- 
tard) : 10 attaque (62). 6° défense 
(45). goal average 1,37. Meilleur bu- 
teur : Habera (14). 

Avignon (19°, 22 pts, un match en 
retard) : 20° attaque (40), 19% dé- 
fense (89), goal average 0.44, Meil- 
leur buteur Ferrier (16). 

Favori : LENS. 


£ SAMEDI 


C.A. PARIS-DOUAI 


CA Paris (20°, 20 pts) 13° 
que. (55), 169 défense (74), 


atta- 
goal ave- 


rage 0,74, Meilleur buteur : Han- 
sen (14). 

Douai (14°, 30 pts) 15° attaque 
(54),. 17° défense (81), goal average 
0.66. Meilleur buteur Mueso (12). 

Pronostic MATCH NUL. 


Là 
Matches Terrain | Adverses Buts 
Résultat Gite J- G.-N.-P:| G.N.P.| G.-N. P':| pr. -c rs Résultats 
du 15 mai FÉS. re ER mit nl 2 en med les LS Le — du 6 mai. 
“St. Fr. 0 . Roubaix 2 Æ 5 
Sin ou 1-Mareeme::| 35 20-17-6161: 0) -4:6 6| 81 al. 4 | 
7 2. Rei 83:20 "7/19 4 "+ 25; 2 : 6 T1; c SL 46 | Lyon 1 Nice 
Résultats 3. ONE TT IT NII A 1 72 4 80 50 45 [Kantes 1 Rouen 
du 16 mai 4. St-Etien..| 33 15 9 S| 10 4 2| 5 5.7| 69. 56| 3 
5. Strasbg.. nas di db de l0e 0-2) 8 61: Jl-#01 .-0I 37 ÎLe Mans 4 Colmar 
Marseille 6 Metz 3] 6. R.O.Paris..| 33 16 5 12} 10 3 3| 6 2 9|°77 61 37 : 
Do pont | 63 der Bd De 44 7 OT pal Mi it ie pue 
Reims 4 Toulouse 0! 8 Roubaix 38 14: 7 12 4-6! 576: 6 55 60 35 [Avignon 0 Angers 
ile 5 à 9. Sochaux 33 13 7 13| 10 3 8| 3 4 10| 61 57, 33 |. 
Like 5 Alès 2 10 Rennes 33 12 8 13 Bi al € 4 D 49 58 3» |Valenci.? Amiens 
Strasb.2 -St-Etien. 0111. Metz... nd "18:24 301 1093-91 :8, 1:19 70 81 30 [Douai 2 € 
D ve, 33 11 8 14 J0 4 8| 1 4.11! 4 60|. 320 |"! ns 
Montpell. 6 R.C.P. 0/13. Montpell.. 33 1 8 15] T5 656|:3 3 10 52 60 8 |Besancon 2 Nîmes 
; 14. Toulouse | 33 12 3 18. 9 1 6| 3 2 12| 46 62| 2 
Nancy 2 Sochaux 1|;5. Cannes... dS “9 "9" 18 M5 5 224140 44 64 23 Angoul. 1 Troyes 
E 2 33 11 4 18] 9 1 6| 2 3 12| 58, 83| 96 | Béziers?  C.A.P. 
Red Star 3 Rennes 33 6 11 16 #6: +) "259; 12 46 _ 78 23 
Cadnes + -- Site 33.6. 4..98|, -4 810) 2° 1,13| 29 al 46 
Contrôle.| 594 234 126 234] 166 63 68| 68 63 166] 1085 1085 | . 594 


DIMANCHE 
NICE-ANGOULEME 

Nice (1, 54 pts) :. l'e attaque 
(93), 1'* défense (31), goal average, 
3. “Meilleure buteurs :. Ruff et Ty- 
lipski (19). 

Angoulême (15°, 29 pts) : 13e aita- 
que (55), 18° défense (84), goal ave- 
rage 0,65. Meilleur buteur. : -Alem- 
pijevitch (17). ' 

Favori : NIC 

ROUEN-LYON 

Rouen (2', 46 pts) 10* attaque 
(62), 2° défense (37), goal average 
1,67. Meilleurs buteurs Quenolle 


et Leprévost (14). 

Lyon (6°, 40 pts) : 7° attaque (67), 
7: défense (53), goal average, 1,26. 
Meilleur buteur Keller. (12). 

Favori : ROUEN. 


COLMAR-BEZIERS 
Colmar (3, 46 pts) 5° 


: attaque 
(68), 4* défense (41), goal 


average, 


LE Méilleur buteur : Batistella 
} 

Béziers (16°, 25 pts, un ntatch de 
retard) 19° attaque (45), 14° dé- 


fense (70), goal average, 0,64. Meil- 
leur buteur : Thomas (10). 
Favori : COLMAR. 
LE HAVRE-BESANÇCON 
Le Havre (4*, 45 pts) : 4° attaque 


(69), 3° défense (39), ‘goal average 
Lis Meilleur buteur Campiglia 
15). 

Besançon (12°, 35 pts) 8* atta- 


que (65), 10° défense (62), goal ave- 
rage, 1.04 Meilleur buteur Véce- 
chies- (15). 

Favori LE HAVRE, 

LENS-BORDEAUX 

Lens (voir ses références- plus 
baut). 

Bordeaux (5°, 42 pts) : 3° atta- 
que (73), 5° défense (44), goal ave- 
rage, 1.65. Meilleur buteur -: Arnau- 


deau (25). 


Favori BORDEAUX. 


& : | . 
LA QUESTION RESTE POSEE : QUI ACCOMPAGNERA NICE EN PREMIERE DIVISION ? 


Rouen-Colmar-Le Havre 
un match à trois captivant 


BORDEAUX ! 


36° acte de 2° Division 


*Lens 


*CA Paris (20) c. Douai (14) 
DIMANCHE 


*Nice 
*Rouen 


‘Lens 


*Amiens 


*Nimes 
*Troyes (18) 


ANGERS-VALENCIENNES 
(7e, 


(63), 


taque 

average, 

cecco (22) 
Favori 


Amiens (10°, 36 pts) 
défense (70), 


(62). 


0.88. Meilleur buteur 
Nantes -(%, 


(75}, 


(1,07). 
Favori 


Nimes 


(47), 


Angers 


(11) 


(ea) 
(2) 
*Colmar (3) 
*Le Havre (4) c. Besançon (12) 
(11) c. Bordeaux (5) 

*Angers (7) c. Valenciennes (8) 
Nantes (9) 

Le Mans (117) 
c. Avignon (19) 


JEUDI 
{match en retard) 


LA 


Avignon 


SAMEDI 


c. 


(10) 
(13) 


39 


défense 


(8, 38 pts) : 
8e défense (55), 


1,23. Meilleur buteur 


c. Béziers 


c. 
c. 


(57), 

1,10. Meilleur buteur 
Valenciennes 

(68). 


c. Angoulême (15) 


Lyon (6) 


9» 
goal 


pts) 


: ANGERS. 
AMIENS-NANTES 


37 


pts) +: 2* 


NIMES-LE MANS 


(13°. 


31 pts) 


Favori : NIM 


(46), 20° défense (96), goal average 
0,47 Meilleur buteur Gruchala 
(12). 

: Avignon (voir ses références plus 
haut). 

Favori : TROYES. 


Clubs Matches Terrain 
GG: NP: 

1. Nice... 35 24 6 5| 15 2 0 
2. Rouen... 35. 18 ‘10 7| 11 3 3 
3. Colmar 85 20 6 9|. 13 2 2 
4. Le Havre 35 20 5 10| 12 3 2 
5. Bordeaux 35. 17 :.-8 104 13 -8 2 
6. Lyon... on. 10e: 4 18197-21254 
7. Angers... 35 17 5 13 9. 4 4 
8. Valencien. 35 15 8 12 94 "5 
9. Nantes... 85 16 5 14| 11 3.4 
10. Amiens 35 16 4 15|,:.12 82 
11: Lens: 33 13 9 H Dr3 3 
12. Besançon. 35 14 7 14 10°? 73 
13. Nimes... 86 1E : 9 16 des 
14. Douai... 35 12 6 47 L' AEEt PDC | 
15. Angoulêm | 35 11 7 17} 10 1 7 
16. Béziers... CE PO UE EL ES © 
17.:Le Mans...| 35 7 9 19 6 4 8 
18. Troyes... Sh:-75: 50-28 Cat 
19. Avignon. 34 9 4 21 8-3 7 
20. C.A.Paris. 35 8 4 23 6 3 8 
Contrôle.l 696 281 134 281 197 67 84 


Aûdverses 
G. N. P.| G. N. P. 


9 4 6 
TEA 
72€ 71 
8-“X 5:18 
4 5 8 
de 
|. pee Fee 
TESTS: 
5::2;:10 
4,118 
4 6 8 
47 1t 
2° 4 12 
3-3 "11 
1 229 
1::2:-18 
1: 5 ‘1 
Es" 0 72 
LE FIA 
2 + "1% 
84 67 197 


15° 


TROYES-AVIGNON 
Troyes (18e, 23 nts) 


Buts 
pr. cs 
93 31 
62 . 37 
68 41 
69 39 
73 44 
67 54 
63 57 
6B 55 
75 69 
62: 70 
62 45 
65 62 
54 63 
54 81 
55 84 
45 70 
47 62 
46 96 
40 89 

55 74 


{19} 


(16) 


attaque 
average, 
: Nino (15). 


: 10° attaque 
goal average 
: Defossé (18). 
attaque 
13° défense (69), goal average 


: AMIENS. 


attaque 
(54), 12e défense. (63), goal average, 
0.85. Meilleur buteur 

Le Mans (17°, 23 pts) 
10° défense (62), 
0,75. Meilleur ed 


: Henry (10). 
: 174 attaque 
goal average 
Cryspin (8). 


18° attaque 


M. U. 


————_—_—_—_—_—_—_—_—__—_—_————Z—Z—ZE 


DEUXIEME DIVISION 


5° at- 
goal 
: De- 


A L'ÉCOUTE DU FOOTBA 


00 DU MIONDE : 


Le match ITALIE-ANGLETERRE a compromis 


Ce que pense de l'a rencontre M. ESCARTIIN, 
qui a remarquablement dirigé le match 


(D'un de nos envoyés spéciaux Maurice PEFFERKORN)' 


URIN. — Décidément, les « matches du siècle » réus- 
sissent fort bien au football britannique. L'an der- 
nier, la rencontre de Glasgow entre le onze de Gran- 
de-Bretagne et celui qui prétendait représenter une 


synthèse du football continental avait abouti à un 
triomphe éelatant des Britanniques. Cependant, la signification 
d’une telle confrontation pouvait être contestée en raison du 


caractère hybride que présen- 
tait l’équipe du continent. 

Aujourd’hui, avec da victoire 
sans réplique de l'équipe d’Angle- 
terre sur celle d'Italie, le football 
britannique marque un nouveau 
point. Et justement, était aussi 
un match du siècle que «lui-là. 
Est-ce que l'expression n'a as un 
pouvoir magique sur les footbal- 
leurs d’outre-Manche ? 


L'un résultat euss! sensatioinel 
qu’'inattendu, nous  retiendrons 
tout d'abord ceci : les Anglais ont 
présenté sur le continent, au 
cœur du mois de mai, une équipe 
én parfaite conditioa athlétique et 
animée d'une volon‘z de vicioire 
que nous ne lui avons pas 1tou- 
jours connue. 

I convient, à ce propos, de noter 
que les joueurs de l’équipe d’An- 
gieterre avaient été soigneusement 
entretenus en condition paysique 
éepuis la fin du championnat. 
Jusqu'ici, il était classique que le 
premier mai donnât, en Grande- 
Bretagne, le signal du repos et de 
la rupture de forme pour les foot- 
balleurs. Il n’en a pas été de même 
cette fois, L'équipe a été mise 
dans les mains expérimentées de 
l'excellent entraîneur Witerbot- 
tom. C'est à lui que revient, en 
grande partie, ie mérite d'avoir 
conservé à l'équipe cette fraicheur 
athlétique sans laquelle il n'y à 
pas d'autorité possible dans le 
combat. 


Ressort détendu 
chez les Italie 1s 


Tes Anglais se sont imposés aussi 
par leurs qualités tehniques, ce aui 
étonnera moins. À ce point de vue, 
les Italiens furent dominés à peu près 
autant que les Français l'avaient été 
Par eux. Les Italiens comptaient sur 
leur vitesse et sur la chaleur pour 
prendre l'ascendant ou, du moins, 
pour faire échec à leurs adversai- 
res. Mais comme nous le disait après 
le match Vittorio Pozzo, la chaleur, 
qui n'était d’ailleurs pas excessive, a 
servi les Anglais beaucoup plus que 
Jes Italiens qui semblent, au contrai- 
re, en avoir été les victimes. Cela 
nous autorise à penser que l'équipe 
d'Italie était en moins bonne çeondi- 
tion que lorsqu'elle s’est présentée à 
Colombes devant la nôtre, Elle n’a 
tenu qu'une heure. 

I1 est sans doute dangereux de 
comparer deux présentations d'une 
même équipe avec deux adversaires 


PORTUGAL 


Sporting 5 Porto 2 
Estoril 4 Setubal 2 
Atletico 3 Lusitano 1 
Braga 1 Guimaraes e 
Boavista © Benfica 1 
@thanense 1 Belenenses 1 
Eivas 12 Academica 1 


1. Sporting, Benfica, 39 pts ; 3. Por- 
to, Estoril, Belenenses, 35 ; 6. Atletico, 
25 ; 7. Elvas, 24 ; 8. Guimaraes, 22 ; 
Boavista, 20 ; Lusitano, Setubal, 17 ; 
Oïhapense, 17 ; Braga, 16 ; Acade- 
mica, 8. 


ESPAGNE 


LA COUPE 


Les. matches aller des 1/4 de finale 
de la Coupe d'Espagne ont donné des 
résultats suivants : 
Castellon 1 Séville 


1 
St-Sébastien 3 Valence 2 
Espanol 2 Murcia LU 
A. Madrid * 5 Ceilta 6 


RUSSIE 


Dynamo Moscou 2 Ailes des Soviets de 

Karribicher 2 
Genite Léningrad 9? Dynamo Kiew [ 
Dynamo Locomot, Moscou 2 
Dyn. de Tbilissi 1 Ailes de Soviets de 


C.D.K.A, 4 Tor. Stalingrad : 
SUISSE 
Lugano 3 Granges ° 


1. Bellinzone, 31 pts ; 2. Bienne, 31 ; 
3%. Lausanne, 28 ; 4. Servette, 25 ; 5. 
Chaux-de-Fonds, 25 ; 6. Grasshoppers, 
Loearno, 22 ; 8. Young Fellows, Gran- 
ges, Lugano, Rerne, 20 ; 12. Bâle, 18 ; 
13. Zurich, 17 ; 14. Canton Neuchâtel, 9. 


France Football 


LES RESULTATS 


différents. On peut, en effet, faoile- 


ment objectér que l'équipe d'Angle- 
terre fut, pour les Ital'ens, un ad- 
versaire autrement efficace que 
l'équipe de France. Cela ne se con- 
teste pas, Tout de même, les réac- 
tions. des Italiens furent si faibles 
dans la dernière demi-heure de jeu, 
il y eut chez eux tant d'abandon à 
ce noment-!à, que l’état physique de 
l’équipe. et par conséquent la condi- 
tion morale, était moindre chez eux, 
dimanche. que le 4 avril, à Colombes, 

Le match international demeure, à 
nos yeux, une entreprise toujours ha- 
sardeuse. On a tort de lui accorder 
une si grande importance, de lui 
attribuer une valeur de critérium 
alors que la date à laquelle il se 
joue et les possibilités de prépara- 
tion de l'équipe exercent une influen- 
te aussi prépondérante, 


Est-ce la ‘+ de Lawton ? 


L'équipe d'Angleterre fut-elle, en 
cette circonstance, une machine im- 
peccab'e et sans fissure ? 

Si l’on ne peut qu'admirer la tech- 
nique de ses hommes, il est cepen- 
dant perm's de faire quelques réser- 
yves sur quelques-uns d'entre eux. 
Sans doute. l'immense Swift n’'a-t-il 
concédé aucun but à ses adversai- 
res. Tout de même, il a commis quel- 
ques fautes dans le contrôle du bal- 
lon dont une au moins aurait pu 
valoir un but aux Italiens si Loïk 
n'avait si maladroitement exploité la 
rs qui s'offrait à ce moment à 
ui, 

En ce qui concerne le marquage 
des arrières, il y eut de la part de 
l'arrière droit Scott des accommode- 
ments avec la doctrine qui ne-sont 
pas loin d'en compromettre le ca- 
ractère. Trop souvent, Soott dédai- 
gna de surveiller de près Garapellese, 
laissant au demi Wright le soin de 
se replier rapidement en défense 
pour rattraper ce qué l’on est tenté 
d'appeler sa négligence, mais qui 
n’est sans doute que le fait d'une 
conception bien arrêtée, 

Les arrières anglais semblent se 


l'annulation, 


serait u 


LA 


Matches internationaux 


TURIN Angleterre bb. Italie 4-0. 

BERNE : Suisse b. Ecosse 2-1. 
Interclubs 

BRUGES : St. Français b. Bruges 5-3. 

GENEVE : Strasbourg b. Servette 4-0. 


NICE : Juventus b, Gantoise 6-1. 
GENES : F.C. Vienne et Sampdoria 4-4. 
VIENNE : Austria b. Ujpest 6-2. 
M.T.K. b. Rapid de Vienne 2-1. 
MOUSCRON : Berchem bh. Lille 5-4. 


—— 


Tournois 


A GENEVE 


Gênes et R.C. France 0-0. 
Biack Boys Genève b. R.C, France 1-0. 
Gênes b,'U.G.S. 1-4. 

Classement : 1. Black Boys Genève, 
5 pts ; 2. Gênes, 4 ; 3. RC. France, 3 ; 
4. U.G.S.. 0. < 


A LIEGE 


Standard b. Ibernians 2-1. 
Florence b. Ent, Liegeoise 4-0. 


Pour France-Ecosse 


Les possesseurs des programmes de 
la fmale de la Coupe, édités par 
France Football et portant les nu- 
méros : 2.530, 4.890, 6.326, 6.593 
ex. 9.842 sont invités à se présenter 
pour retirer leurs invitations pour 
France-Ecosse, 

Ils se présenteront, munis de leur 
programme, les 19, 20 et 21 mai 
(dernier délai), de 9 h, 30 & 11h 30 
et de 15 h. 30 à 17 h, 30, 10, fau- 
bourg Montmartre, à France Foot- 
ball. 

Nous prions les bénéficiaires de se 
faire connaître par écrit, 3 


préoccuper beaucoup du rassemble. 
ment vers le milieu du terrain pour 
faire front à l'attaque adverse qui à 
mis à profit la liberté relative lais- 
sée dans le marquage. Tout cela ne 
YA Das sans une certaine confusion 
devant le but, confusion qui se pro- 
pagea chez les avants italiens, obsti. 
nés à percer le rideau par des 
exploits individuels. 

Lawton fut presque constamment 
tenu en échec par Parola. À part le 
but remarquable qu'il a réussi, il 
nous à paru en déclin assez net. Et 
l'on a l'impression que 6es : jours 
d'international sont maintenant 
comptés, 

Quant à Matthews, qui fut certes 
à l’origine des deux premiers buts 
marqués, il] nous semble abuser pas 
mal des tours de sorcellerie, Ses sub- 
tilltés et ses piétinemente ont pu im- 
pressionner son adversaire direct 
Eliani, mais trop répétés, ils ne sont 
pas le signe d’une maîtrise éclatante. 

Le grand avant de l’équipe d’Angle- 
terre reste Mortensen, dont le départ 
fulgurant, suivi de remarquables 
conclusions, laissent eur place ke de- 
mi gauche qui l'observe, mais ne le 
tient pas. 


Une opinion de M. Escartin 


L’'arbitre espagnol, M. Escartin, qui 
dirigea cette rencontre de façon im- 
peccable, et ne laissa Passer aucune 
faute sur l'homme, affirmant ainsi 
son autorité dès le début du match, 
nous a donné son opinion sur l'équi- 
pe italienne : 

« Après avoir vu jouer les Italiens 
à Paris, j'espérais beaucoup plus, 
nous dit-il, de leur équipe devant les 

- Anglais, Qu'était devenue la rapidié 
de Colombes ? Et pourquoi les avants 
ont-ils voulu forcer, par des eæploits 
individuels, une défense qui formait 
un bloc si compact ? 

“ Une. grande part de respon“bi- 
lité incombe auæ intérieurs italiens, 
Quand leur équipe menacait le 
camp anglais, Mortensen et Mannion 
n'hésitaient jamais à accomplir une 
besogne de défense. Nous n'avons vu 
rien de tel avec Mazzola et Loïk. Les 
Latins ont encore beaucoup à appren- 
dre des Britanniques. 

« ÀA,part quelques fautes de peu 
d'importance, le jeu fut correct et le 
public sut accepter la défaite. Et il 
a sans doute commpris la classique 
erreur selon laquelle, en fottball, 
doit courir seul celui qui est en pos- 
session du ballon ». 


_le prestige du football italien 


P ‘Tac 


le « sorcier », qui «a dérouté, mys- 
| Stanley Matthews ii idicunisé la déjense italienne. 


On reçoit les Petites Annonces 
classées (paiement strictement au 
comptant) au bureau de publi 
cité de «France Football », 10, 
Faubourg Montmartre, tous les 
jours, sauf samedis, dimanches 
et fêtes, de 9 h, à midi et de 
14 h. à 18 h. 


PUBLICITE 


INTER-REGIES, 1, r. de la Bourse 
Téléph. : RiChelieu 29-84 et 


Directeur de Publicité : 
(PROvence : 56-61) 


par a FFF, du FRANCE-BELGIQUE en 1949 


ne malheureuse offense 


parce qu'il est, non seulement, un 
des plus anciens matches des Dia- 
bles Rouges, mais aussi parce que 
tout ce qui touche à la France est 
cher au cœur d'un Belge. 


C'est en Belgique que l'on a 
surnommé, joliment, ce match le 
« match sympathique ». Le sup. 
primer, avec quelque dédain, c'est 
fai bon marché d’une vieille 
amitié. I1 est probable que telle 
n'est pas l'intention de la Fédéra_ 
tion Française. Il est certain que 
c’est ainsi que l'on interprète, 
chez nous, un geste qui consterne 
les amis du football français et 
les amis de la France, 

Ce refus vient d'autant plus 
mal à propos que 48 heures aupa- 
ravant, l'Union Belge avait reçu 
une offre à disputer des matches 
en Espagne et au Portugal et que 
la « Scottish Association », fort 
satisfaite de la tenue de l’équipe 
belge à Glasgow, propose d'envoyer 
au Heysel une délégation l'an 
prochain. 

Forcément, on oppose ces divers 
ressages. Et bien que l'Union 
Belge ait répondu à la FFF. : 

.… Fixez-nous une date, n'im. 
porte laquelle, nous l'accepte. 
rons... 

un Courant d'opinion se fait 
selon lequel la dignité des foot- 
balleurs belges s'accommode mal de 
se voir ainsi traités. 

L£s équipes françaises, qu'elles 


soient nationales ou de clubs, ont 
toujours été reçues chez nous à 
bras ouverts.”Elles y ont trouvé 
une hospitalité large et frater- 
nee. Parfois aussi, certains avan_ 
tages sur lesquels nous aurions 
mauvaise grâce et certainement 
indélicatesse d'insister.. A Paris, 
l'an dernier, l'équipe nationale 
belge a fait un match plus qu'ho- 
norable. Aurait elle été aplatie 
que ce ne serait pas une raison 
suffisante, à notre avis, pour re- 


dit-on en Belgique 
(De notre correspondant général Jacques LECOQ) 


RUXELLES. — C'est avec une émotion teintée de tristesse 
que l'on à appris en Belgique, l'intention de la FFF 
d'annuler le France-Belgique de 1949 sous prétexte que 
la Fédération Française n'a plus de dates disponibles à 
son calendrier international. 

Nous avons la. faiblesse de tenir à ce Belgique-France annuel 


noncer à la tradition des rencon. 
tres annuelles franco-belges. Les 
a.t-on supprimées après que la 
Belgique eut gagné par 6.1 à 
Paris ? 

Nous espérons, encore, que ce 
pas de clerc sera évité. Nous pour- 
rons recevoir, le 6 juin, à Bru- 
xclles, l'équipe de France, sans 
qu’un nuage. assombrisse le 
rendez-vous. 

Mais qu'à Paris, on ait eongé à 
supprimer le France Belgique de 
1949 nous peine. Le Belge à un 
caractère ombrageux. Rien ne le fâ- 
che davantage que de se croire 
dédaigné, d'être traité — même 
gentiment — de « petit Belge »…. 
Si ce n'est cette vieille légende 
qui fait de chacun d'entre nous 
un « Beulemans » émaillant sa 
conversation de « savez-vous » et 
de « pour une fois »… 


Le match « sympathique » fut joué 37 fois déjà 


“Belgique et France 
“Belgique b. France 
Belgique b. *Fränce 
France b. “Belgique 
Belgique b. France 
“Belgique h. France 
Belgique b. ‘France 
“Belgique b. France 
“France et Belgique 
“Belgique hb. France 
“France h. Belgique 
“Belgique et France 
‘France b. Belgique 
“Belgique b. France 
“France b. Belgique 
“Belgique hb. France 
*France b. Belgique 
*Belgique kb. France 
“France à. Belgique 


bg A LA A A 4 6 PE LS EE 


“Belgique et France 
Belgique b. “France 
“Belgique b. France 
Belgique b. “France 
France b. “Belgique 
“France et Belgique 
“Belgique b. France 
*France bhb. Belgique 
France b. “Belgique 
“Belgique et France 
“France b. Belgique 
“Belgique b. France 
“France kb. Belgique 
*France (CM) b. Bels. 
France b. *Be'gique 
“France b. {l 
“Belgique dk. 
*France b. Beigique 


(RCE AL PA DA PA Fe PE M OM PA ES 5 2 


La Belgique a donc remporté 16 NES &t marqué 97 buts ; le 
s. 


France a gagné 15 fois et marqué 70 


6 matches ont été nuls. 


TROISIEME MATCH INTERNATIONAL 1947-48 : FRANCE -ECOSSE 


(1) Racheter leur mauvais match devant l'Italie 


0 Refléter les conceptions et l'esprit du jeu Français WA 


$ 


Milo Bongiorni 


tience contre l'Ecosse. 


+ Des bruits assez pessimis- 


tes ont couru au sujet du 
maintien de ‘la section 
professionnelle de l'US Va- 
lenciennes. Lil apparaît 
pouriang comme certain 
que les « Athéniens », 
maigré les difficultés fi- 
naneières qu'ils  rencon- 
trent,  n’abandonneront 
pas. On parle même au 
coniraire d'un financement 
possible par les usines mé- 
tallurgiques et sidérurgi- 
ques de la région. 
Certains joueurs  Valen- 
ciennois sont très deman- 
dés. Nice voudrait Des- 
chedt ; Montpellier qui dé- 
Fa l'an passé « acheta » 
Legtise, Symzack et Dénra- 
rets à l'USVA, s'intéresse 
à De Cecco et Wasilewski ; 
Cannes a dentandé Badin 
et Brajon ; Lens fait les 
doux yeux à Crolle et 
Reims a « essayé » le jeu- 
ne Camberlain 

Il est évidemment beau- 
coup trop tôt pour savoir 
quelles suites seront don- 
nées à ces propesiiions. 
Valenciennes ne pourra 
sans doute pas se permet. 
tre de répondre favorable. 
ment à toutes... Mais il est 
déjà à la recherche de 
successeurs éventuels, Re- 
nard de Viesly et un Bru- 
aysien ont été essayés au 
cours d’un match de Cou- 
pe Delfortrie, 

Le Bureau fédéral a été 
saisi d’un projet tendant 
à la créatjon d'une Ami- 
cale des Arbitres de la 3F, 
Les juges de touche du 
match  France-Ecosse se. 
ront MM, Boës et Le Foll, 
La Commission Centrale 
des Arbitres propose au 
Bureau fédéral la nomina- 
tion de trois nouveaux ar- 
bières fédéraux : MM. LA 
Men (Ouest), Richon (Cen- 
tre Ouest) et  Rivieccio 
(Alger). £ 

Le Bureau fédéral décide 
de suspendre l'Etoile Spor- 
tive de Brive le 1" juin si, 
à cette date, le club n'a 
pas fait les premiers ver- 
sements d'amortissement 
qui lui ont été demandés 
par le Groupement des 
clubs autorisés. 

Le Bureau fédéral, surpris 
d'apprendre que la Ligue 
de Constantine inflige des 
amendes à des joueurs 
amateurs pour mauvaise 
tenne sur le terrain, dé- 
eide d’aitirer l'attention de 
cette ligue sur nne telle 
manière de faire qui n’est 
pas conforme à l'usage ni 
à la doctrine de la Fédé- 
ration. 

Le taux de location des 
films technique et tactique 
est fixé comme suit : pour 
une séance de projection : 
5.000 francs ; pour deux 
séances : 7:000 francs ; 
pour une semaine : 10.000 
francs ; pour deux semai- 
nes : 15.000 franes. 

A la demande de la Ligue 
de Paris, le joueur Filliette 
Pierre, de l'US Basse- 
Seine, auteur de voies de 
fait envers un arbitre, est 


- rayé des epntrôles de la 


3F, Et l'extension de cette 
mesure est demandée au 
comité national des sports, 


nommés arbitres  interli- 
gues honoraires. 


e La Commission Centrale 


des Arbitres tiendra une 
séance extraordinaire le 22 
mai. 


e Le prochain conseil natio- 


nal est fixé au 17 jnitiet 
prochain, {1 aura lieu à 
Paris. 


«+ L'entraîneur-joueur Roland 


Schmitt ayant demandé 
qu'un match jubilé soit or- 
ganisé à son intention, le 
Groupement a. décidé, 
avant de se prononcer, de 
recueillir l'avis du LOU. 

+ Le Groupement invite le 
Stade Francais à opposer 

* une très bonne équipe, le 
mercredi 19 mai, aux Wol- 
verhampton Wanderers, 
Ceta pour éviter qu'une 
lourde défaite jette le dis- 
crédit sur le football fran- 
ais. 

eDésignation d'arbitres : 19 
mai : Wolverhamipton €. 
Stade Français : M. Le 
Foll ; 23 mai : Rouen c. 
Lyon : M. Richet ; 23 mai: 
Le Havre ©, Besançon : M. 
Sdez ; 50 mai : St-Etienne 
ec. Reîims .: M. Fauquem- 
berghe. 

é A la suite de l'accident 
mortel survenu au regretté 
Kemp, du FC Metz, Île 
Groupement professionnel 
estime qu'il est de son de- 
voir de recomimwander aux 
clubs de contracter des as. 
surances les garantissant 
pour la valeur de leurs 
joueurs, 

e Sur proposition de M. Her- 
lory, le Groupement décide 
d'ouvrir un crédit de 40.008 
franes pour subvention à 
Mme veuve Kemp. 

e Le Groupement a pris con- 

naissanee d’une lettre adres- 
sée au jomeur rémois Pa- 
Inch par la Sécurité So- 
cialé am sujet de la bles- 
sure faite par Paluch aw 
gardien marseillais Libé- 
rati lors du dernier match 
Marseille-Reims. 
Le Groupement estime que 
les blessures reçues au 
cours d'un match étant le 
fait du jeu, la responsabi- 
lité du joueur responsable 
ne peut être retenue à 
priori. Une solution sera 
recherchée à l'affaire dans 
ce sens. 

e Il est précisé que seuls 
les joueurs ayant pris part 
au dernier match de 
Championnat ou les rem- 
plaçcants dûment désignés 
pourront prétendre au 
paiement de la prime de 
classement. : 


+ Les joueurs Airlie et. 


Blanc, de Cannes, ayant 
quitté cette ville à desti- 
nation de l'Ecosse, le 4 
mai dernier, sans l’autori- 
sation de leur club, les ef- 
fets de leur contrat sont 
suspendus à compter de 
cette date. 


e Le joueur Bures, de l'OI. 


de Marseille ,est régulière. 
ment réintégré à ce club. 
«+ Le FC Sochaux dégage sa 
responsabilité en ce qui 
concerne l'opération subiè 
par le joueur Truchot qui 
ne relève plus du club de- 


« contre l'Angleterre, à Londres (0-3), ne 


fut pas très heureux l'an passé. Ce fut 
sa dernière sélection en équipe nationale. On l'attend avec impa- 


puis le début de la saison. 
1947-1948. 
Le Fédération dés Indes a 


Telles seront, dimanche contre l'Ecosse, les ambitions 

des footballeurs tricolores. On peut espérer les voir 

animés de plus de sérénité que le 4 avril! La rentrée de 
Darui : un atout primordial. 


"EQUIPE de France jouera, dimanche, à Colombes, 
contre celle d'Ecosse, son troisième match de la sai- 
son 1947-48. On sait qu'elle a gagné le premier, le 
23 novembre, à Lisbonne (42) contre le Portugal, 


puis perdu le deuxième (1-3), le 4 avril, à Colombes 
devant l'Italie, Point n’est besoin de rappeler, n'est<e pas, que 
ce jour-là, nos internationaux déçurent, dans une large me- 


sure, le public français. 

Ils le déçcurent non pas telle- 
ment parce qu'ils furent battus 
par les Italiens, mais bien parce 
qu'ils le furent sans être jamais 


parvenus à représenter fidèlement 


ment: une toute autre idée du 
football français ». 

Voici donc l'occasion venue pour 
celui-ci de prouver que cet argu- 
ment était valable. Faute d’une 


par cJacqus de Ryswich 


notre meilleur football actuel, sans 
avoir donné une idée, même appro- 
zimative, de sa valeur, de son Ca- 
ractère, de ses conceptions et de 
son esprit. Alors qu'elle eût dû se 
surpasser devant les Italiens, 
l'équipe ,de France joua au 
contraire son plus mauvais match 
de ces trois dernières sa:sons ! 
Voilà pourquoi l'on pouvait écrire 
au lendemain de cette funeste 
journée : « Si elle était à renou- 
veler, la confrontation  franmco-ita- 
lienne . donnerait très probable- 


il court, il court le ballon, il court 


comité du LOSC, est un 
homme qui sait reconnaî- 
tre les faits et apprécier 


demandé que son équipe 
représentative soit autori- 
ste à jouer quelques mat- 
ches en France à l'issue 
du Tournoi Olympique de 
Londres, Satisfaction n'a 
pu lui être donnée. 

En vue de ce même Tour- 
noi Olympique, une nou- 
velle lettre-circulaire ya 
être adressée aux ligues 
régionales avec prière de 
faire connaître avant Île 
12" juin la liste des joueurs 
ayant là classe internatio- 
male. 

Programme d'entraînement 
pour l'équipe olympique 
française : 

3 juillet A Orléans, con- 
tre une équipe suisse à dé- 
signer ; 11 juillet, à Bor- 
dexux, contre l'équipe de 


l'Afrique du Nord ; 14 juil. ° 


let, an Havre, c. l'équipe 
amateur néerlandaise ; 18 
juillet, à St-Quentin, contre 
l'équipe du Luxembourg ; 
23 juillet, à Nantes, con- 
tre une équipe étrangère 
à désigner. 

H esy rappelé que pour le 
Tournoi Olympique les en- 
gagements- définitifs .des 
équipes et les” noms des 
joueurs doivent parvenir 
au comité organisateur, à 
Londres, le 135 juillet au 
plus tard. 

Cing rencontres internatio- 
nales sont prévues pour la 
saison 1947-1948. Ont été 
proposés les lieux et da- 
tes ci-après : France-Hon- 
grie, à Paris, le 17 octobre 
1948 : France-Angleterre, à 
Paris, le 2 mai 1949 ; Fran- 
ce-Suisse, à Paris, le 4 ou 
le 5 juin 1949 ; Hoillande- 
France, en Hollande, le 11 
ou le 12 juin 1949 ; Fran- 
ce-Espagne, à Paris, le 19 
juin 1949. 

Quelques sanctions : 

— An joueur Liserio, des 
Girondins, une suspension 
avec sursis d’nn match de 
Championnat pour bruta- 
lité envers un adversaire. 
(Match Nice-Girondins du 
6 mai.) : 

— Au joueur François, de 
Douai, une amende de 390 
francs pour critiques dé- 
sobligeantes envers l'arbi- 
tre et une amende de 20 
franes pour non envoi d'un 
rapport. (Match  Havre- 
Douai du 9 mai.) 

—— Au joueur Gaspard, de 
Valenciennes, une suspen- 
sion sans sursis de deux 
matches de Championnat 
pour brutalité et récidive 
envers un adversaire. (M. 
Rouen-Valenciennes du 9 
mai.) 

L'Olympique d'Antibes est 
tenu de verser Au joueur 
Maréchal les salaires im- 
payés pour la période du 
1e" juillet au 30 octobre 


. 1947. 


Le - joueur Magyar, de 
Troyes, n'ayant pas rega- 
gné cette ville à l'issue du 
congé d’nn mois qu'il 
avait obtenu, les effets de 
son contrat sont suspendus 
à dater du 16 avril. 

M. Devillers, commissaire 


aux comptes de la: Ligne : 


du Nord et membre du 


la réalité. 

« l’équipe pro a eu beau- 
coup de chance pour rem- 
porter la Coupe cette sai- 
son, dit-il. C'est même une 
chance que je ne souhaite 
à aucun de nos adversai- 
res, car elle implique un 
tas de. déboires <t de res- 
ponsabilités. » 

Les juniors lillois ont eu 
plus de chance encore di- 
manche à Bully, en finale 
de Ia Coupe du Nord. 

« Dominés par les Roubai. 
siens de lExcelsior, ils 
réussirent à arracher le 
match nul 1-1 alors qu'ils 
auraient pu être battus 
par trois on quatre buis 
d'écart. » 

« Il est vrai qu'ils jouè- 
rent un certain temps à 
dix et -que leur gardien 
Weughe fit un match à 
tout casser. » > 
Henri Hill a-t-il joué sa- 
medi, contre le Stade, son 
dernier match -parisien ? 
L'intéressé  l'affirme en 


précisant qu'il « raccro-. 


chera » la saison prochai- 
ue, N'a-t-il pas déià choisi 
définitivement le Stade 
Mouscronnois parmi (ous 
les clubs de Belgique — 
et d'ailleurs — qui l'ont 
sollicité comme entraîneur? 
Après avoir accueilli Mont- 
pellier le 30 mai, à Tour- 
coing, le Æ€CORT partira 
probablement en tournée 
dans les Balkans. Des mat- 
ches ent prévns en Hon- 
grie et en Bulgarie, 
Roubaisien depuis dix ans, 
César Urbaniak awra son 
match-jubilé le jeudi 27 
mai, à Auchel, sur le ter- 
rain du club dont il por- 
tait le maillot avant de 
signer sa première Îlicen- 
ce professionnelle à l'US 
Boulogne, À ceite occasion, 
Mankowski et Kopania re- 
prendront place dans. une 
sélection minière qui ren- 
contrera une entente Lille- 
Lens-CORT ressemblant 
beaucoup à une équipe re- 
présentative du Nord. . 
Le jubilé Urbaniak doit 
être une réussiie au fjays 
noir. 
On dit que quatre Rou- 
baisiens ayant joné same- 
di à Paris — et un cin- 


quième qui, blessé, dut : 


s'abstenir — in t éresse- 
raient l'OGC Nice. 

On ne porte pas toujours 
l'insigne du club auquel 
on appartient. Kopania, 
par exemple, arborait à 
Paris, samedi, celui du RC 
de Lens. = 

Affaire de goût, d'ac- 
tualité ow de sympathie ? 

Mais même s'ils sont dé- 
cidés à placer la totalité 
de leure joueurs sur la 
lwie des transferts, les di- 
rigeants  roubaisiens-tour- 
quennois ne songent cer- 
tainement pas à se sépa- 
rer de l'excellent petit ar- 
rière professionnel qui 4 
demandé sa naturalisation 
Aux dernières nouvelles, 
Strappe ne jouerait pas 
l'an prochain au LOSC. Ses 


prétentions sont, paraît-il, 


devenues exorbitantes, 


occasion immédiate de réhabilita- 
tion devant les Italiens, nos 
joueurs vont tenter d'obtenir cette 
réhabilitation devant d'autres ri- 
vaux, les Ecossais. Mais si la ma- 
nière de leurs adversaires qu 
23 mai diffèrera de celle de leurs 
vainqueurs du 4 avril (les -Ecos- 
sais sacrifient plus volontiers à la 
finesse, à la subtilité qu'à la force 
vive) l'opposition sera au moins 
aussi forte. Le match Italie-Angle- 
terre (0-4) joué dimanche a Turin 
a démontré que, lorsqu'il veut 
bien s’en donner la peine, le foot- 
ball britannique est toujours de 
taille à s’affirmer au détrinr#: de 
n'importe quel autre adversaire. 
Gabriel Hanot, qui a assisté à ce 
mafch, puis, le lendemain à Berne, 
à. Suisse-Ecosse (2-1), fait par 
ailleurs le point de ces deux ren- 
contres, en tire les enseignements, 
en même temps qu'il nous donne 
son appréciation personnelle surf 
notre adversaire de dimanche, le- 
quel aura sans doute à cœur, selon 
la formule consacrée, «.de venger 
son échec de Berne aux dépens de 
notre sélection nationale » ! 


L'équipe de France 
en meilleures dispositions ? 


Voyons maintenant dans quelles 
dispositions cette dernière se vrésen- 
tera à Colombes. Au lendemain de 
France-Italie, on lui reprocha, eutre 
autres lacunes, un manque de rapi- 
dité, de puissance et d'autorité dans 


l'intervention, Ce aui,est la earac- 


téristique d'une équipe en: condition 
athlétique. déficiente. En effet, la 
plupart de nos internationaux ve- 
paient alors de livrer avec leurs 
clubs resvectifs une série des mat- 
ches difficiles et joués à des inter- 
valles rapprochés jévrier-mars 
sont, à cet égard et pour nos gran- 
des équipes. les plus pénibles de la 
saison, parce que les batailles dü 


FRANCE 
(Maillot blanc, culo;ite bleue) 
Därui 
Huguet  Grégore Marche 
Cuissard Prouff 
Baratte Ben Barek 
- Sésia Bongiorni  Vaast 
Smith Turnbu'l Combe 
Duncan . Steel 
Macauley Campbell 
Shaw Young Gowan 
Cowan 
._. ECOSSE 
(Maillot bleu, culotte blanche) 


Arbitre : 


Juges de touches 
Le Foll. (France). 


M, Vandermeerr (Holl.). 
: MM. Boës et 


Il y a seize et. 
dix-huit ans! 


L'équipe de France n'a rencon- 
tré que deuæ fois celle d'Écosse, 
laquelle l’emporta en ces deuæ 
occasions, le 18 mai 1950 (2-0), 
puis le 8 mai 1932 (3-1). Ces deuæ 
matches eurent lieu à Colombes. 

L'Ecosse est l'une des trois na- 
tions européennes invaincues par 
la France. Les deuz autres sont 
la Norvège et la Roumanie, que 
nous n'avons rencontrées qu’une 
seule fois (France 0, Norvège ?: 
le 28 octobre 1923, au Parc des 
Princes : Roumanie -6, France 8, 
le 12 juin 1932, à Bucarest). 


mer 


Championnat et de la Coune y son 
en pleine intensité tandis que les 
joueurs ont dans les jambes prés. ds 
sie mois de compétitions et d'in* 
terminables trajeis ferrorviæres. En 
cette seconde quinzaine de mai, nous 
avons atteint l'époque d'un relatif 
retour au calme : la Coupe. est 
jouée, et si le Championnat national 
ne l'est pas encore, il ne préoccupe 
plus dorénavant, et jusqu'au soir du 
30 mai, aue les deux prétendants au 
titre, Marseille (qui ne fournira pro 
bablement aucun joueur à l'équipe 
de France) et Reims (qui ne lui en 
fournira  vraisemblablement qu'un 
seul. Marche). Toutes les autres 
équipes vedettes tournent mainte- 
nant « en roue libre », les esprits 
et les muscles de leurs joueurs sont 
moins tendus qu'ils l’étaient début 
avril, Ce n'est pas encore la période 
de pleine détente, durant laquelle 
disparait tout esprit de com pété 
sion, c'est la période de déclasse- 
ment, de décontraction physique ei 
psychique. 


VOICI POURQUOI MAI EST, 
A NOTRE SENS, LE MOIS LE 
PLUS PROPICE AUX MATCHES 
INTERNATIONAUX. CELUI QUI 
VIT DE TOUT TEMPS NOTRE 
EQUIPE OBTENIR SES MEIL- 
LEURS RESULTATS. VOICI 
POURQUOI NOUS POUVONS 
ESPERER DE LA PART DE NOS 
JOUEURS PLUS DE SERENITE 
D'ESPRIT ET DE MOUVEMENT 
DEVANT-LES ECOSSAIS QU'ILS 
N'EN ONT MANIFESTE . DE- 
VANT LES ITALIENS. 


La rentrée de Darui # 
un atout 


A l'heure où nous écrivons ces H- 
gnes, M. Gaston Barreau n’a p8s 
encore fait connaître la composition 
définitive de l’équipe de France. Au 
moins, une chose est-elle certaine, 
et. d’ailleurs primordiale, c'est la 
rentrée de Darui, QUI RENDRA 
AU ONZE NATIONAL UN DE 
SES PLUS SURS ATOUTS ET 
CONFERERA A NOTRE DEFENSE 
UNE ASSURANCE, UNE STABI- 
LITE ET UNE CONFIANCE BIEN 
EMOUSSEES LORS DE FRANCE- 
ITALIE. D'autre part, le placement 
très probable de Bongiorni au <en- 


tre de l'attaque — Baratte glissant 
à l'intérieur droit en remplacement 
de Heisserer — devrait améliorer 


sensiblement une force de pénétra- 
tion fort émoussée, elle aussi, le 
4 avril ! 

Nous n’attendrons, certes, pas de 
miracle d'une équipe de France 
dans laquelle deux joueurs, Huguet 
et Sésia feront, sans doute, leurs dé- 
buts internationaux, set qui laissera 
apparaître, à nouveau, devant Îles 
Ecossais, quelques incertitudes tech- 
niques. : £ 

MAIS NOUS . ATTENDONS 
D'ELLE QU'ELLE PARVIENNE 
A REFLETER, DIMANCHE, LES 
CONCEPTIONS. L'ESPRIT ET 
LE CARACTERE DU JEU FRAN- 
_CAIS 1948. MOYENNANT QUOI, 
SA TENUE PEUT ETRE TRES 
SATISFAISANTE, ET LE RE- 
SULTAT DU MATCH FAVORA-: 
BLE A NOS COULEURS. Ce qui 
confirmerait que France-ltalie ne 
fut qu'un accident parmi la eérié 
des très bonnes performances réali- 
sées par l'équive de France d'après 
guerre, Ce qui, enfin. serait pour 
cette dernière un précienx encora- 
gement avant les deux matches dif- 
ficiles qui l’attendent par la suite, 
le 6 juin à Bruxelles puis le 13 à 
Prague. - 


L'organisation de jeu : 
aiout de la France B à Casa 


Saint-Etiersmne et Alès. 


souhaitait. 11 sera, en effet, 


VIGNAL (RCP) — ‘PASCUAL 
{(Strasb.), MINDONNET  (Strasb.), 
GUERIN (Rennes) — HON (Stade), 
MANSAT (Rennes) —  BAILLOT 


(Metz), BATTEUX (Reims) — ROL- 
LAND ($trasb.), FAVRE (Red Star), 
GRUMELON (Rennes), : 
Devant lé Maroc, composé en ma- 
jeure partis d'éléments de l'US Ma- 
rocaine, l'ensemble métropolitain, 
doit bien se comporter, Il aura 


ASTON BARREAU tient baucoup au match que l'équipe de 
France B jouera, dimanche à Casablanca, contre le Maroc. 
Mais il n'a pu former la meilleure sélection possible oar il 
ne peut disposer des joueurs de Marseille, Lille, Sète, Soohaux, 


Aussi notre onze B n'aura pas l'allure juvénile que l'on 
babtiment le suivant : 


l'avantage de posséder uns organi- 
sation de jeu supérieure qui lui 
permettra de s'opposer efficacement 
aux actions plutôt décousuts. des 
Marocains. À 

Une victoire de la France B est 
done attendue. ! 


France Football 5 
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Julien Darui 


ue l’on voit ici en action contre la Belgique, fait-sa rentrée contre l'Ecosse. 
g a » 
Nous naurons sans doute pas à nous en plaindre. 


QS DE 


Les onze “probables” 


(Roubaix), gar- 
DARUI Julien dien de bas 51 
ans, 1 m. 70, 68 kilos, 23. sélections. 
Na pas joué Franes-Italie, Co 
genou gauche étant déficient. Mais 
lé portigr du Continent (10 mai 
1947), soigné énergiquement, est par- 
faitement rétabli Détente, -eoup 
d'œil, sens offensif aigu, Darui est. 
incontestablement notre gardien de 
bu; no 1, 
1i &ra capitaine de l'équipe de 
France pour la seconde fois, 


HUGÇGU ET Guy (St-Etienne), 


arrière droit, 
25 ane, 1 m. 74, 75 kilos. - N'a ja- 
mais été international, était rem- 
- plaçant lors de France-Italie, 

S'ees affirmé lentement. À passé 
£ées. examens pipbatcires parmi les 
« Jeunes de France » et... en équi- 

‘B: Adroit, puissant, fougueux, 
Dossède un tempérament _d'atta- 
œuant mais sait aussi se discipliner. 


GREGOIRE Jean (St. Fran 


eais), ar- 
rière central, 25 ans, 1 m. 80, 77 ki- 
los, 5 sélections, 

On lui avait préféré Jonquet pour 
- France-Italie, À su reconquérir sa 
place lors de ses derniers m?tches 
avec son club, Bôn placement, dé- 
<isron, robustesse, excellent juge- 
mept sont èes principaux atouts. 


(Reims), a 

MARCHE Roger 5,27 
che, 25 ans, 1 m. 75, T4 kilos, 6 sélee- 
tions. 

Jamais les Rémois ne Jui ont 
connu une telle forme. Rapidité, 
- solidité, puissance, sûreté -du coup 
de pied, sens de Ja: contre-attaque, 
il paraît avoir à son arc toutes les 
cordes du parfait arrière moderne, 


CUISSARD Antoine >" 


mé), demi droit, 24 ans, 1m, 78, 75 
kilos, 10 sélections, 

L'un des footballeurs 
doués. Qualités physiques énormes : 


taille, rapidité, démarrage :; atta- 
auant-né, défenseur de premier ot- 
dre. 


PROUFF Jean nn, demi 


1 mm. 77, 76 kilos, 10 séleeticons. 


Cuissard et Ben Barek footballeurs, 


grande ‘condition .! 


les plus 


Comme Cuissard, demi themes ile, 
jui aussi, Solide, volontaire, rapide, 
décidé, intelligent, Serait par 
s’il avai; une iMéilleure technique 
et se débarrassait .plus rapidement 
ds ea balle, 


BARATTE Jean inter droit, 


24 ans, 1 m. 75, 72 kilos, 6 sélections, 
Reprendra Je peste d’inter awil 


(Lille OSC), 


tint déjà la saison dernière devant : 


la Hollande, Ja Belgique et Ia Sais- 
ée. Type du joueur moderne s’adap- 
tant à n'importe quelle place, Est 
actuellement notre meilleur 
<eutre, peut-être notre meilleur in- 
ter, Bon FREE rapide, pun- 
cheur, 


BEN BAREK Larbi 


cais), inter gauche, 31 ans, 
75 kilos, 14 éséleétions. 
Voici les terrains secs... qui con- 
viennent à Ben- Barek: On attend 
beaucoup. de çe jongleur- incompara- 
ble qui en 9% minutes à conquis Ma- 
drid. Fut terne samedi devant Ren. 
baix,-é’est trop aisément laissé abat- 
tre .; à promis de prtodre une re- 
vanche.. sur lui-même. 
(Naney), ai- 


SESIA Georges lier droit, ‘4 


ans, 1 m: 74, 72 kilos, le vrai «blem. 

Fait son entrée par la grand 
porte, Comme Huguet, on vit Sésia 
parmi. les « Jeunes de France », 
puis en équipe B. Mais on ne lavait 
jamais retenu, même comme, 1e m- 
plaçant, en équipe A. 

Rapidité, perçant, efficacité 20 
ses qualités essentielles, Contre Jui: 
le trac, auquel il est sujet dans les 
grandes occasions. 


H (R. C. 
BONGIORNI Emile »;,,5 
avan; centre, 25 ans, 1 m, 76, _&3 
kilos, 3 sélections. 5 < 
On ne l'a jamais vu en équipe 
de France à Paris. Or on prétend 
ques ce n’est pas un « article d’ex- 
portation », Rapide, ere pes- 
sède un shot puissant, n’a pas son 
pareil pour secouer une défense. 


(Stade 
Fran- 
1 1m, %, 


deux de nos plus brillants 
sont - ils en 
? Espérons-le ! 


25 ans, L m, 73, 


avant” 
i sélections, 


FRANCE... 


(R:0. Paris), 
ailier gauche, 
72 kilos, 14 sélections: 
Pééhnique .quasi parfaite, intelli- 
gence de jeu, opportunisme. Le bur- 
teur de l'équipe de France, 

EÉteru-1 inquiet, Et pourtant !.… 
Paraît devoir faire une Jongue €ear- 
rière £h équipe nationale. 


Les « possibles » 
FAVRE Jacques {Reïme), £gar- 


dien de but, 27 
ans, 1 m. 76, 76 kilos. 
l'éteïntl remplaçant de Darui Se 
place fort bien, prend des risques 
MAIS... € pas de, buts ». 


VAAST Ernest 


_GRILLON André Stade Fran 


droit, 26 ans, 1 m. 76, 75. kilos, 8 

On le dit fatigué, &ui se prétend 
en grande forme, Se retrouve géné- 
ralement dans les matches interna 


tionaux. ’ 
(Reims), ar- 
JONQUET Robert xière centraf, 
23 ans, 1 m. 75, 72 kilos, { sélection. 
Souple, clairyoyant, jouant fort 
bien l'integreepticn, Avait une rude 
tâche devant Gabetto. On le reverraæ 
en équipe de France avant long- 
temps, 

à (R:.C. Paris), ar: 
SALVA Marcel rière gauche, 26 
ans, 1 m. 79, 82 kilos, 6 éélections. 
KHlégamce, facilité, classe naturelle. 
Eut le tors de retourner en Algérie, 
la gaison d£rnière. Revient en a 
me, mais le titulaire, Marche, n’a 


Jamais connu une telle ecndition. 
Ah! si Salva pouvait jouer à droite! 


(Marseille) , äilier 

DARD Georges droit, 30 ans, 1 
a. 77, 78 kilos, 2 eélections.. 

Vif, impulsif, puissant. Son elub 

Y'a mis sur la touche, le déclarant. 

«“ en mauvaise-santé >, Lui preteste, 


L’équipe de France 


perd son capitaine : 


Oscar HEISSERER 


(25 fois sélectionné) 


Osear Heisserer, 25 fois sélec- 
tionné, 13 fois capitaine de Féqui- 
pe de France, n'a pas été retenu 
cette fois, 

Le Ftrashourgeois connut sa 
première sélection contre IR You- 
goslavie, en 1937. Il fut nommé 
capitaine de l'équipe de France 
lors du match fameux Angleterre- 
France (2-2) en M945, à Wembley. 
Ce fut lui le héros de la ren- 
contre la France, menée 2-1, 
égalisa à 30 secondes de Ia fin, 
grâce à Heisserer, 

Depuis ce match mémorable, 
Heisserer commanda l'équipe de 
France sauf une fois, 12 saison 
dernière, contre la _ Hollande 
(4-0), Darui assuwmant cette charge, 

Mais à 34 ans, la vélocité du ea- 
pitaine a quelque peu diminué, 
Ce défaut, qui va s’aggravant, a 


éLé mis en lunrière par les ra-: 


pides Italiens, derniers adversai- 
res de 
malgré 
que que consiitue Ja présence de 
Heisserer au sèin d’une équipe, 
le sélectionneur, après quelques 
hésitations, à décidé de se priver 
de ses services. I} compte le rem- 
placer par un homme plus jeune, 
plus dynamique ; peut: -être moins 
réfléchi, moins & organisateur », 
mais qui donnera assurément plus 
de mordant à notre équipe 
Baratte. Darui reprendra sans 
doute ‘sa charge de capitaine de 
l'équipe tricolore. 

La roue tourne, Le temps passe. 
Les années s'acewmulent sur nos 
épaules, Les meilleurs et les plus 
loyaux serviteurs eux-mêmes 
doivent s'incliner dévant cette loi 
incxorable. — J, C. 


l'éguipe de France; et 
l'appoint moral et  tacti- 


» 


Turin, 


trempé par. uñe pluie noc- 
turne. < 

L’après-midi, parfois battus 
dans le jeu de tête, ‘ils furent, 
à trois reprises sur quatre, 
maîtres du ballon au sol ; is 
attaquèrent très vigoureuse- 
ment et passèrent avec force 
et précision. Leur technique, 
à laquelle on avait comparé 
celle des Italiens, s'avéra 
beaucoup plus virile et d’une 
sûreté inégalée. 


Tout ne fut pas parfait, ce- 
pendant, dans le ‘jeu d'équipe 
des Anglais. Il y eut, en pre- 
mière mi-temps, un net désé- 
quilibre au bénéfice de l'aile 
droite et au passif de l'aile 
gauche. L’arrière droit Shaw, 
le demi droit Wright, lailier 
droit Matthews et l'intérieur 
droit Mortensen-abattirent, à 
eux quatre, un labeur énorme 
et, en même temps, la défense 
italienne. 


Ils obtinrent,-avant le re- 
pos, deux buts très. précieux 
avec le concours très momen- 
tané de Lawton et déblayèrent 
ainsi le terrain pour la réha- 
bilitation de l'aile gauche en 
seconde mi-temps. 


Footballer n° 1 


Mortensen  fuf l'homme  aù 
match et on peut même le consi- 
dérer comme le premier foothal- 
leur britannique; sinon curopéen 
de 1948. I1 marqua le premier but 
à la quatrième minute, l'orienta_ 
tion du jeu ayant été donnée par 
Wright-qui dirigea le baHon vers 
Matthews. Matthews, voyant son 
partenaire de club s'élancer en 
avant, lui expédia le ballon avec 
cette tranquille maîtrise qui lui 
est -coutumière.. Mortensen tra. 


T c'est dimanche 
chain France - Ecosse, 
l'événement de la sai- 
son. 

-Ah ! France-Ecosse, 
cela me vous dit rien ? Voyons, 
les Highlands, le Celtic, les Glas- 
aow Rangers, et puis le Queen's 
Park, et aussi le Hampden Park 
qui permet de donner asile à 
1,0.000 spectateurs ? 

Pays pauvre, l'Ecosse donne 
naissance à “ne population pour 
qui la lutte pour la vie est eætré- 
meemnt vude. Rien d rntant 
dès lors, que l’Ecossais soit âpre 
aù gain et Dasse même, dans 
tout le Royaume-Uni, pour étre 
plus ‘avare à dui seul qu'une 
douzaine de Harpagons. L 

Le football, dit-on à Londres, 
est la septième indus strie du Days. 
C'est vrai surtout en Ecosse où 
les clubs vivent, depuis long- 
temps, du produit des transferts 
en Angielerre de leurs meilleurs 
JOUCurs. 

Cette exportation en masse à 
d'ailleurs fini par appauvrir Îles 
lubs qui. s’y adonnent, et par 
ricochet le football écossais tout 
entier a un peu perdu de £on 
renom. 

Des fooitballeurs écossais, nous 
en avons connu quelques-uns en 
Fratice. T1 y a eu Paton et Do 
noghue, à Roubaix, Andy Wil- 
son et Cheyne, à Nimes, Aitkiens 
à Cannes. 

Lorsque Wilson prit place dans 
l'équipe mnimoïise, il n'était plus 
qu'un vétéran aux formes plan- 
tureuses, Ce qui ne l’empéchait 
pas de garder une très haute 
opinion de lui-même. Il avait 
perdu Son agilité, son souffle, 
son activité, Mais il avait Con 
servé intact son sens des affai- 
res. Apparemment, eest la der* 
nière chose que perd un Ecos: 
sats, 
omme nous lui demandiofs 
ses prelières impressions gur Va 
France, il répondit : 

— How much ? 


pro- 


par Victor DENIS 


Ce qui revenait à dire : 


— Vous me donnez combien 
pour ces iinpressions ? 
© Bob Aitkens, qui entraîna 


Cannes «e: Reims après avoir ie 


dans l’équipe nationale écos aise, 
ne, pouvait 
origine. 
Un soir, en se promenant dans 
une Tue-sombre de Lille, il Tom- 
ba soudain ‘en 


lui-même renier son 


arrét devant Le 


(IF 


ruisseau. Se penchant, il avancça 
la imüin et se releva tout.joyeug: 
« Je ne suis pas comment j'ai 
pu déceler La présence d’une piè- 
ce de monnaie dans cette bous 
noirâtre, «et on pleine obscurité, 
nous ‘ déclara-t-il en riant, La 
flair écossais, sans doute. 
« 1 y eut pourtant un de mes 


la clinique du 
moment de se déshabiller, il sor- 
tit son 
payer les 
tien. 


me payer 
rons cela 


payer : je 
compler mnies 
vous ne Aonniez 


sang, eut à se 
transjusions 
méme ble 


francs à 
c'était trés bien. 
fois, il ne reçut que 
et la troisième fois 


de très 1 
écossais qui fait son effet ! 


prochain tout 
Puisqu'au lieu de leur demander 
de l'argent, 


joueurs pour apercevoir la pièce 
en méme temps que moi: 
vergnat. 
constance, on 
vitesse un Ecos ssais : 
beau 
prompt que 


un Au- 
pareille cir- 
ne prend pas de 
œusst eut-il 
j'eus le geste plus 
lui. » 


Mais en 


faire, 


© Un barcau en perdition est 


sur le point de couler. Dans 
l'affolement général, se fait en- 
la voix d'un passager 


à t 

— Ÿ ail quelqu'un qui veuille 
des raquettes de tennis ? Je les 
céderai à bon compte. 


© Un footballeur de Glazgow 


ayant un genou en Mauvais état 
résolut de 


se faire opérer. 
Le jour convenu’ il se rendit à 
chirurgien. 4u 


portefeuille comme. pour 
honoraires du prati- 
Celui-ci lui dit alors : 
n'avez. pas besoin de 
d'avance ; mous ver- 
après, 

= Mais je ne voulais pas vous 
voulais seulement 
Sous avant, que 
le chloroforme ! 


— Vous 


@ Un Ecossais, donneur de 
prérer à trois 


successives pour Île 


é 


e fois, il reçut 1.000 
titre de récompense 

Mais la seconde 
500 francs. 
100 francs 


La prem 


lement. 


jomnie il s'étonnait de ce tarif 


dégressif, un ami lui dit: 


— Voyons, il n'y a là rien que 
normal : c'est le <ang 


© Noter qu'à cela près, les 
Ecossais nt. très gentils: Vous 
verrez d'ailleurs que dimanche 


se passera bien. 


on leur en donnera! 


L'ANGLE 
gt 


pour gagner à 


les Anglais, concent#l 
rencontré ét son.enjeu de su} 

s'étaient si sérieusement Prépi 
à 11 heures du matin, ils se ré 
un suprême et bréf entraînement, -fe* : 


versa pré 
rain et i 
la ligne: 
centre 10 
clencha 
entre les 
galupo € 
fond des 


Je n'a 
tir, car’ 
grands ÿ 
et qui n 
prise de 
nence di 
minute, | 
de la n 
thews, re 
auatrièm) 
tout leu 
tir, il. @ 
trait vers 
qui, de 1 
point. 


Morten 
marquer 
ney le tt 
mis de. 
£on parte 
pion, les 
trième } 
Finney. 


| 
Ce qui 


quable 
Mortense) 


1° Les! 
crientées 
adresse | 
MaTqUuaN) 
tion d’at 

2 Les! 
le sorci 
sonnel 
en pres 
temporis( 
acquis. 1 
rière «dd 
manières, 
lon entr 
mais éch 


3° Le à 
à la lui 
moyens « 
puisqu'il 
une où | 
bier dar 

4 L'à 
dont ‘la 
iirme dei 


5° Le d 
naliste | 
après le! 
de l'ava 
ds : «1 
mon opi 
anglais ; 


» 


| 
RE | 


; 


Le 


Le Stép 
monté Je 
les échel 
5 ont 4 


de France 
équipe B 
(France  « 
rempla) 
l'équipe A 

Le voici 
nant titulé 
si-certain | 
formation] 
le qui rel 
d'Ecosse, 

En débi 
voulait pl 
place où E 
d’abord si 
définitive 
mener de 
ligne arri 

Huguet 
cune chan 
jourd'hui 
poste d'a 
le titulain 

Adroit, 
dégageme 
offensif q 
France-Ee 
grande ca 


IN ET BERNE 


LES ANGLAIS SONT TOUJOURS LES MAITRES estime Gabriel HANOT 


ERRE VAINQUEUR DE L'ITALIE PAR 4 à 0 


pas marqué tant de buts à la France 


ATTUS PAR LES SUISSES (1-2) | 


Colombes devront modifier leur cadence 


3 sur l'intérêt de la 
tématie européenne, 


és que le dimanche, 


dirent au stâde pour 
irrain ayant été dé- 


que une moitié du ter- 
semblait se diriger vers 
8 but pour effectuer un 
ique, tout à coup, il dé_ 
n tir. Le ballon passa 
mains du gardien Baci- 
heurta violemment le 
ilets. 


pas été surpris par ce 
Mortensen est un des 
ueurs que je connaisse 
mnonce jamais par une 
point d'appui  l'immi- 
1 shot. A la quinzième 
même Mortensen, servi 
ime manière par Mat. 
ouvela sa course de la 
minute et, alors. qué 
onde s'attendait à un 
itra habilement en re 
Lawton qui accourait et 
lée, réussit le.-deuxième 


m, à-la 66° minute, fit 
par lJ'ailier gauche Fin- 
isième but et il est per_ 
onsidérer qu'il laissa à 
aire de l'intérieur, Man- 
vin de préparer le qua- 
t obtenu par le même 


nseignement 

y eut de plus remar_ 
ans ce match, après 
fsce fat:: 


passes des Britanniques, 
‘avec ‘la plus grande 
W de pariendire Se dé- 
et.se mettant en posi- 
ique ; ; 
deux Matthews. Autant 
du football fut imper- 
rapide dans ses passes 
re mitemps, autant il 
torsque le résultat fut 
tourna en ridicule rer 
rse Eliani de toutes les 
Sauf à lui passer le bal 
‘les jambes. Il le tenta 
ua ; É 

nd demi Wright, ardent 
o et conjiant dans ses 
jusqu'à l’imprudence, 
se fit prendre le ballon 
£ux fois à vouloir drib. 
ses dix-huit mètres ; 
fière ce Franklin, 
lasse internationale Ss'af- 
aison en saison ; 5 


lin de Lawton. Un jour- 
Rglais me demandant 
haich ce que je pensais 

centre, je lui répon. 
est fini. » « C’est aussi 
On » déciara le confrère 


6° L'arbitrage' de l'Espagnol 
‘Escürtin qui, devant la loyauté 
de jéu des. Anglüis et les trucs ita- 
liens, fut out naturellement 
porté.à accorder sa-confiänce wuz 
preliers. C'est pourquoi il com- 
mit l'erreur. d'annuier, pour hHars- 


jeu, un but itakien à la 17° mi.” 


nute, reussi par Gabetto et qui 
était parfaitement. valable, l'ar- 
rière anglais Haw ayant, aupara- 
vant, touché le ballon ; 

7° L'écrontement italien après le 
3 but rraluis. Tout le monde s'ar- 
réta, sauf Parola qui, jusqu'au 
bout, repoussa attaques sur alta- 
ques. 


Manuel du parfait footballeur 


Les; Ecossais semb'érent dire au 
public "e Berte: voici le foot. 


Carlo Parola 
fut un des rares éléments de 
équipe d'Italie à justifier sa 
réputation. 


ball tel que nous le comprenons 
et le pratiquons. Peu nous im_ 
porte de quelle façon l'adversaire 
réagit. On aurait dit, par instants, 
que chacun d'eux tenait à la main 
le manuel du parfait footballeur. 


. Is accomplirent. . néanmoins 
d'excellentes ehoses. Leur sûreté 


obniere leurs feintes, leurs pri. 
se d'adveréaires à contre-pied, la 
recherche et Ja découverte de par- 
tenaires bien placés ne nous. sûr 
prirent pas, attendu ‘ue .les Ecos. 
sais ‘ont été Jes initiateurs du 


“football. moderne. A cet égard, le 


jeune ailier droit Smith, l'ailier 


gauche Duncan en prémière mi 


temps, l'avant centre Johnstone, 
les demis Camphell et Macaulay 
fournirent une p: smuière mi-temps” 
très rrometteuse. Mais, en 6e 
conde, la plupart d'entre eux, et 
surtout Macaulay détruisirent ce 
qu'ils avaient construit parce 
qu'ils furent incapables de modi. 
fier Jeur cadence. Ils n'accompli- 
rent aucun effort d'adaptation et 
c'est pour cela que les Suisses, in- 
férieurs en technique mais plus 
improvisateurs,. l’emportérent à 
juste titre. 


Le gardien de but écossais Co_ 
van ne nous & rien appris que 
nous ne sachions déjà: L'arrière 
droit Govan fut faible, l'arrière 
gauche Shaw faïiblit en fin de 
match, L'arrière central, le géant 
Young, aux grands coups de 
pied et au jeu de tête excellent, 
est d’une lenteur qui lui vaudra, 
dans l'avenir, maintes surprises. 
Macaulay, le demi d'Arsenal, est 
très sûr de lui lorsqu'il a le ballon 
dans les pieds, mais il compte 
aujourd'hui trente-trois ane et sa 
vitesse à fortement diminué. Son 
partenaire Camphell : commenca 
fortement ‘et finit presque invisi- 
ble. 


Dominés en taille, les déux in- 
térieurs,  n’accomplirent aucun 
<xploit et les trois avants de 
pointe, Smith, Johnstone et Dun- 
can, accumulèrent les erreurs 
après la reprise. 


Comme l'on:comprend que les 


Anglais figurent, de très loin, en 7 


tête du classement -de. Grande_ 
Bretagne et les Ecossais tout à 
fait à J'arière-plan, 


Gabriel HANOT après avoir assisté dimanche, à TH urin, au match Italie- 

Angleterre (4-0) et lundi, à Berne, à Suisse-Ecosse (2-1), juge ces’ deux 

rencontres en fonction du prochain France-Ecosse de dimanche, à Colom- 
bes, et du récent France-ltalie: 


POZZOafuillise noyer... 
.avant le match de TURIN 


(D'un de nos envoyés spéciaux Maurice PEFFERKORN) 


URIN — Les orages 
se sont succédé à 
Jurin. depuis près 
d'un mois, Pendant . > l 
que l'équipe d'Italie tête. Mais il 

… était  Concentrée- à. Jaclion. 
Cuneo en vue de la préparation 


match, Vittorio Pozzo fai- + M. Rimet, 
QU Ts quelques amis, 


sait, dans sa voiture, la navette 
entre Cuneo et Turin, Or, ven- 
aredi derniers il fut surpris par 
un orage. Il,.trouva -la route 
bariée par le débordement #: un 
torrent. L'eau montat it et Men- 
gait de noyer sa voiture. Il fat- 
lut faire appel auæ pompiers 
pour dégager Pozzo et son auto. 


Furin par la” 


æ Le terrain. d'Ancône avait proæbnité de 


été suspendu par la Fédération 


long. Samedi, à Turin, un sup- Menté. 


norter d'Ancône se présenta à Les Espagnols 
guis qui venaient 
furent pas plus heureux et is 
durent atterrir à 


Barassi, la--tête complètement 
rasée et portant sur le. front, 
peinte en lettres rouges, eette 
inscription : 

« Lés supporters d'Ancône, Te-® 
pentents, demandent grâce à la 
Fédération. »v. 

M. Baraessi sourit. 
t-il. le pardon ? 


de Turin. 


dirigeants 


Donnera- vraisemblable 


+ Dans la semaine, Parola et 
16. 


Sentimenti IV, les deux séièc- 


çu dans leur #elraite de Cuñeo 


doute, l'Atlet 
une carte postale &insè conçue: 


ilun club't 


d'ici samedi un billet payant 
pour le matéh, j'éntrerai di- 
manche au couvent et, ainsi, 


fortune 1 


votre ‘perruauier 


= 

accompagné de 
s'était rendu à qui contenait un million de 
voie des air 
un petit avion à cing pl 
Ayant atterri à Lyon pour f 
re le plein d'essence, l'avion £e 
vit dans l'impossibilité de fran- 
chir les Alpes en Taison du 
temps très mauvais, .Il 4 
dit le Rhône jusqu'à Ma 
longea la Côte d'Azur j% 
Gônes et obiiqua 
vers. Turin où 
itülienne pour un délai asses Sepi heures d'un 


+ Nous aœrons 
espagnols s'il était 
üue Ben Barek ê 
pêt touchez personttellement un lent, aftinosphère sympa 
million de nesetas environ, soit, 
quinze willions de francs, pour 
son transfert à l'Atletico de Ma- 
tionnés de la Juventus, ont re drid. Cela a fait 
ico de Madrid est. 
riche, Il possède 
« Si vous ne n'envoyez pas en banque quatre milons de ner, On aime 
peselas. Mais de 1 à abandon 
ner à Ben Barëek | 


+ La Fédération italiènne est 
très riche grâce aur concours 
de pronostics.qui lui ont vap- 


Ainsi, Figaro he 27e ee porté jusqu'ici beaucoup d'ar- 
n Das eu satts- 


gent. On estime actuellement sa 
fortune à 6900 millions de hres. 

Au Stade de Turin, un spec- 
tateur @ perdu son portefeuiile 


lires plus trois lires, Le porte- 
feuille a été rapporté. intact 
auæ bureauz du Slade. Normal, 
mais merveilleux tout de 1rême, 

+ Gros émoi à la tribune de 
la presse vers la jin du match. 
Un bouwuillant confrère “italien, 
te, rouge de colère, se leva, entt- 
qu’à ma ‘avec force gestes et une’ 
éloguence tumultueuse une Uio* 
lente diatribe contre. le: « sistes 
Ma » qu'il déclarait responsable 
de la défaile. 

Et ce « méthediste » convaincu 
ne trouva pas de contradicteurs 


+ La presse de Turin Soait 
invité, avant le match, les jour- 
nalistes étrangers à déjeuner 
au cercle de La Juventus, proche 
du stade et installé . dans un 
site merveilleux et éléaänt, Réu- 
nion charmante, déje 


arriva après 
voyage tour- 


et les Portu- 
de Rome ne 


Milan au lieu 


demandé au 


diséours de notre conf 
correspondant Renato 
bore, président de la presse tu- 
rinoise, et d'Ivan Sharïp, douen 
de la presse anglaise. Plus de 
soivante convir £ 


sourire. Sans 


f'añcaäise Bt se 
le quart de sa auési accueillante, Elle 
veut et c'est dommage, 


r 
[me le 


…€t chardons écossais 


COWAN James 


pendant dé nombreuses années Je 


GOWAN John 


que cetié © 


de Galles. l'Angleterrz et la Belgique ainsi que pour la 


(Morton F.C.). 
d'Écosse pour 
nier. Finaliste de :a Coupe d’Ecosse contre Îles Range $ 
gardien de but de l'Ee 


(Hibernian F.C.). 
on lorsqu'ii à joué pour lEcosse contre le Pays 


—. Gardien -Ue but, .—.A joué dans l'Equipe 


la premiète fois, contre la Belgique Te mois der- 


en avril Sera probablement 
sse, : 


— Arrière droit, — N'est dévénu international 


Tivue Kcossaise contre la 


Ligue d'Irlande, Gowan a six pieds de taille et vieñt de Larkhall, petit village du 


Comté de Lanark, qui à fourni de 


{Glasgow Rangers F.C. 
YOUNG George de l’équipe. Young est le joueur pour qui C} 


gramde footballeurs depuis un demi-siècle. 


}, — Arrière central. — Le plus grand 
atiton serait Uis- 


a 


posé à verser un droit de *ran*fert de 25.000 livres. La saison dernièr?, à joué arrière 
droit contre l'Angleterre à Wembley : cette saison à joué arrière central à Hampd£n. 


JI1 possède de nombreuses’ distinctions 


nationales et a gagné des médailles du Cham- 


pionnat de la Ligue et de ‘a Coupe d'Ecosse, C'est le “meilleur arrière central actuel 


du football britannique. 


BONGIORNI 


trois “bleus”... smie sona 


y HUGUET 


Jeune de France » 


imois a} AD 
tement RCA = 
is qui \ é RS? 
iené à 

Fran- 
Jeune 
5 1947, 
5: 19485. 


Italie), 

ant de y 

mainte- Fe - 

re qua- RD) 

le la Gr 
Lucie 


lationa-* 
tontrera dimanche le onze 


de saison, Saint-Eti 
cer Huguet avant tre, 
nouvel international s'était 
ualé à l'attention. Mais en 
[ax se contenta de le pro- 
a gauche à la droite de sa 
les 

l'aurait sans donte eu ay- 
e comme avant centre. Au- 
rest le candidat n° 1 au 
ière -droit, devant Grillon, 


enne 


puissant, précis dans ses 
ls, c'est aussi un arrière 
i sait aussi se discipliner. 


sse peut ui valoir .la - 


firmation, 


‘saison avait été 


Georges SESIA 


L'inattendu 


Les Lorrains 
chantaient bien 
haut les mérites 
de . Sésia. Cepen- 
dant les exploits 
de Failier nan- 
céien n'étaient 
guère convain- 
cants, 

L'an dernier, sa 


des plus ternes./// 
Et cette année ses 
débuis furent plu- 
1ôt pénibles, Sésia' : 

connut en décembre une dépression 
nerveuse très accusée, 

Mais ce ancien mineur de Villerupt 
a rechargé ses accus aussi vite qu'il 
les- avait mis à plat. 

Nancy tomba devant Lille en Coupe. 
Le match eut lien à Colombes sous 
les yeux du sélectionneur, Ce jour-là 
Sésia eut une inspiration soudaine, 
réalisa une percée fulgurante, en- 
voyant quatre adversaires «dans Île 
tons », Ces exploit conquit Gaston Bar- 
m. Ce trait de lumière valut -à 
Sésia sa sélection à un moment où 
on ne l'attendait guère. 

Mais les ailiers droits de classe in- 
ternationale ne courent pas les rues. 

Sésia a une belle chance de s'im- 
poser. 


Une force de la 
nature. On dit 
i né sous 
du ‘Tau- 
reau, C'est peut. 
être vrai, 

À force d'entraî- 
nement, de déc 
traction, il s'est 
assonpli. Ha mar- 
qué les buts Îles 
plus étonnants de 
la saison, il à 
aussi manqué les, : 
plus faciles, Son Hana SR ar here 
désir de s'imposer était grand, Trop 
grand même, 

Erois fois on le vit en équipe de 
France, mais loin de Paris : à Vienne, 
à Bruxelles, à Londres Pour gagner 
ces trois capitales il fallait prendre 
l'avion et Milo n'aime pas les « ma- 
chines volantes ». 

Gaston Barreau le trouve irrégulier 
dans ses performances, mais il sait 
qu'aucun avant centre n'est capable 
de secouer une défense avec plus de 
rudesse que le Parisien. Après bien 
des hésitations il à d lé de lui don- 
ner sa chañce à Paris, dans des con- 
ditions favorables 

A Bongiorni d'en profiter, 


en vedette 


& 


SHAW D id (Hibernia F.C.). — Arrière 

avi gauche, — Frère du célèbre 
Jack SHAW des « Glasgow Rangers ». À joué 
eîtte saison contre l'Angleterre aux és de 
GOWAN et: a une longue suite de distinctions 
cominme international. 
avec l'Equipe d'Écosse unz tournée en Belgique 
et au Luxembourg. SHAW est mineur de son 
métier. 


ÊTE Mor‘on FC). — 
CAMPBELL William jMoron no) 


génieur, à joué pendant la guerrs des matches 
internationaux pour Ecosse et cette saison à 
joué çcontre l'Angleterre et la Blyique, ainsi 
que pour la Ligue d'Ecosse contre la Ligue U'An- 
gleterre £t contre la Ligue d'Irlande. Joueur 
très . méthodique, Campbell . comme Cowan à 
joué le mois dernier la finale de la Coupe 
d'Ecosse contre les « Rangers ». Il est de Gret- 
nock, siège du Morton Club. 

(Arsenal F.C.). — De- 


MACAULAY Archie mi gauche. — A joué 


l'annéz dernière pour Glasgow Rangers, West 
Ham et Brentford, avant d'entrer à Arsenal. 
Joue à l'un ou l'autre des postes de demi et 
égalfanent intérieur, Facilement epérable par 
ses cheveux blonüs dorés. Sélectionné l’année der- 
nière et cet*e saison dans de nombreux matchs 
y compris ceux avec l'Angleterre. 


(Hibernian F.C.). — In- 
COMBE Robert ter droit, — Pendant .la 
guerre Combe à servi au < Royal Tank Corps », 
a combattu en Afrique du Nord, a participé à 
la libération de la France où il a été fait pri- 
sonnier et libéré aplès quelques semaines. Fit 
partie de l'Equipe d’'Ecosse pour là première 
fois le mois dernier contre l'Angleterre, Vient 
d'Edimbourg, le foyer du grand < Hibernian 
Club » qui a gagné le Championnat d'Ecosse. 


41H (Derby County). “ Inté- 

STEEL William rieur gauche. — L'année 
dernière, à Hampden, à joué pour :a Grande- 
Bretagne eontre le Reste de l'Europe et peu 
après à été transféré de Moron à Derby pour 
le: chiffre record (à l’époque) de 15.500 livres. 
Macaulay et Ste‘l sont les seuls joueurs de 


. ne ë& 


l’année dernière, a fait 


l'équipe, appartenant à des Fee anglais mais, 
étant de naiscance “écossaise, ils peuvent être 
sélectionsiés. pour.jouer pour J'Ecoss:. 
« réserve d'énergie et de vigueur », 


. {Hibernian F.C.). — Aïker 
SMITH Gordon droit. — Ne le cède, parmi 
les aihers droits britanniques qu'à Stanley Mat- 
thewe. Avee la jeunesse pour lui il deviendra le 
plus grand ailier britannique. A marqué 28 buts 
pour son elub au cours de cette saison, Le 
iois dernier a joué contre la Belgique ets BY 
ést distingué à We nombreuses reprises. Sith 

a des feintes étonnantes. 
(Clyde F.C.). — Avant 


JOHNSTON Lesl'e centre. — À été trans- 


féré Ja saison dernière à Hibernian pour 10.000 
livres et cette saison a été muté à Clyde, A 
marqué 23 buts cette saison, Pràs rapide et très 
fin, Leslie est aimé des, spectateurs écossais ar 
il possède un style. inimitable. 


DUNGAN David (East Fife F.C.), = Aï- 


-lier gauche. — À le pied 
gauche le plus implacable d'Ecoëse. A marqué 
35 buts pour son elub cette saison et le mois 
dernier à marqué l'un des buts de l’Ecosse contre 
la Belgique. Ce fut s& première sélection pour 
l'Ecosse bien qu'ii ais joué précédemment dans 
l'équipe de la Ligue d'Ecosse contre la Ligue 
d'Angleterre, Fut'au Celtie avant de paseer au 
East Fife qui vient de monter en Première Divi- 
sion de la Ligue d'Ecosse.e 


(Glasg Rang FO). — 
Cox Samuel krribie LT den À joué 


pour Queen's Park et pour Dundee avant d'en-, 


trer aux Rangers après la guerre, C'est le joueur 
le plus versatile de l'Ecosse bien qu'il préfère 
jouer demi. Mais il peut tenir tous les posiee 
en s'y distinguant. A opéré comme arrière droit 
pour la Ligue d’Ecosse contre la Ligue d'Angle- 
terre, ef Mars. : É 
(Hibernian F.C), — 
TUNRBULL Edward Intérieur gauche. — 
Cinquième joueur de l’Hibernian F.C, dans Féaui- 
pe d'Écosse, fait qui démontre la valeur du elub 
d'Edimbourg. Ses shots formidables constituent 
la caractéristique du jeu écossais. Marqueur de 
buts remarquable. S'il n'avait été blessé ‘cette 
saison il aurait compté parmi les principaux 
buteurs. À obtenu sa première distinction contre 
la Belgique le mois dtrnier et en obtientira en- 
core beaucoup d'autres. 


3 8 4 ian- 
RUTHERFORD Edward (2:29, lan 
Ailier droit ou gauche. — A été séiectionné pour 
jouer pour l'Ecosse mais par suite de blessure 
dut déclarer forfait. Très rapide. Dans. Féquipe 
des Rangers il à été désigné comme remplaçant 
du grand Waddell, blessé pentlant presque toute 
cette saison. Occupais le poste d'ailier gauche 
pour les Rangers dans 14 finale de la Coupe 
d'Ecogse contre Morton et c'est sa course 6% Sa 
feinte qui ont amené le'but vainqueur, : 


C'est une 


_ 
DES j 


EUNES... 
LES CADETS DU L.O.S.C. 


ont aussi remporté une Coupe 


Les juniors de l’Excelsior n'ont pas saisi leur chance 
{De notre correspondant particu'ier Marcel LEVEAUX) 


OUBAIX. — Une semaine après la deuxième finale nordiste de 
la Coupe de France, les deux clubs régionaux ayant rem- 
porté l'épreuve, l'Excelsior et le LOSC, présentaient, diman- 
che, à Bully, leurs équipes juniors et cadets dans la finale 
des coupes du Nord qui réunissaient, au départ, 119 équipes 


fait match nul (1-1). Sans doute, les 
Roubaisiens avaient mérité de ga- 
gner nettement, mais H faut mar- 
quer des buts pour vaincre. 
Cette finale s-ra-t-elle rejonée le 
19 juin. en lever de rideau de 
France B-Belgique B à Lille ? 

Ce serais une bel:e o-casion pour 
le grand publie de constater les 
progrès des pros de demain. 


’A.S. SOISY vif 


à l’ombre des "Grands" 


à 


. accueille. 


E terrain de l'AS Soisy, situé sur le bord de le Seine, attire 
l'attention. Juste en face, le pavillon de M. Deboullay nous 


Le président du club nous dit que duns son fief les bons 
éléments ne manquent pas, mais, malheureusement, «y 


grands clubs l'entourent : Juvisy, Corbeil, Essonnes, et le recrutement 
de ceux-ci lui fait beaucoup de mal. M. Deboullay nous parle ensuite 


de son organisation 


« Dans un vetit centre de 1.200 
habitants, nous avons une trentaine 
de jeunes répartis en deuæ équipes : 
ung juniors et une minimes. Nous 


les eniraînons le mardi et le ven- 
dredi, sous la direction de notre 
ancien joueur Moïinari, maintenant 


à Corbeil, Ce que nous recherchons 
surtout, c'est inculquer à nos « jeu- 
nes » l'esprit de club et la sport 
vité, tan; au point de vue physique 
que moral. 

« Tous nos joueurs sont formés chez 
nous et habitent tous. Soiry. Nous 


les avons depuis l’âge de huit ou 


neuf ans ; Îls ont fait tour à tour 


de d'éducaiion physique, du basket- 
ball et de Vathlétisme. Ceci les & 
bien développés et maintenant nous 
avons des footballeurs solides sw 
qui nous pouvons compter. 


Le point crucial est que nous n'&- 
vons aucun mécène. Nous vivons 
donc sur nous-mêmes par l'organisa- 
tion de petites fêtes et les membres 
bienfaiteurs. Nous avons, malgré 
tout, réussi à clôturer notre terrain, 
et, dès la saison prochaine, la main 


de juniors et 72 équipes cadets appartenant aux cinq districts de la 
Ligue. On sait que Lille et Roubaix disposent de facilités de recrutement 
et d'entraînement que d'autres ——— 
n’ont pas. Cèla ne peut toujours | gagné facilement par 4 buts à 0. 
suffire. et leur présence en finale La finale des juniors apparaïssalii 


RE lus indécise, : 

n'était-elle pas un symbole et la POualfiés Sous D ha Todie in 

preuve que les « grands » prépa- tre ‘es vainqu:urs des districts, 

rent l'avenir ? les Locistes, en championnat, ont 

Invainens en ehampionnat de  ba‘tu l'Excelsior à Roubaix (2 à 2). 
ë division d'honn:ur du distriet ter- Les Rowbaisiens ont gagné .à Lie 

rien (14 matches, 14 victoires), les (2-0). 

oudets. lillois, grands favoris, ont En Conpe, les deux équipes ont 


Les championnats de l'O.S.S.U. 
reposent sur de mauvaises formules 


EVENONS sur l’organisation des Championrat; scolaires et uni- 
versitaires. Nous avons déjà dit combien ces championnats 
mécontertent par leur formule actuelis tous les concurrents, 

_Celle-ci, dans sor: aspect général,du Championnat de France. 
qu; re concerne que les Seniors résente Je gros ir:sonvér.gnt 
de faire jouer es équipes da; écoles d'E.P. (1.R.E.P.S, 

CR.E.P.S.,, ENSEP) nettement avantagé:s par rapport à celles des lycées 

ou. faculiés où les heures d'éduca- —— 

tiors physique sont raréfiées 


x 


de ces championnats participant à& 


Aussi la compétition est-elle sou- la Coupe. 
vent dépourvue d'intérêt vue l'infé- Du point de vus scolaire propre- 
riorité de condition physique des ment dit, €e qui corrrspond aux 


éjèves de « Fac » et de lycées D'un 
autre côt£, les futurs professeurs ou 
moniteurs _d'E.P. en question fcur- 
nissent la majeure partie de 
l'équipe de Frange qui défend nos 
souleurs aux Jeux mohdiaux uni- 
-  vexsitaires et aux matches inter- 
nationaux, Donc leur présence est 
quasi indispensable aux côtés des 
autres universitaires. 
La meilleure solution nous semble 
être une Coupe de France univer- 
sitaire ouverte à toutes les équipes 


juniors er cadets, £€e sont - les 
championnats d'Académie qui sont 
les sujete de mécontentement, Ch#- 
cure d'elles organise ses champion- 
nats suivant l’Nitiative du Comité 
régional de l'O.S.S.U. Mais il en est 
une particulièrement qui semble dé- 
bordée ‘par la pléthore d'équipes 
engagées, l'est l'Académie de Paris. 
Depuis quelques années, le spor: se0- 
laire y est en plein essor et cepen- 
dant la Commission de fcotball s’en 
est tenue à une formule qui paraît 


Trois sérieux espoirs. 
leur, qui s'est déroulé à 
le lendemain avant la .jinale de 


2 et. des championnats d’Académies périmée maintenant . Î£r tour en 
réservés aux seules équipes le Poules de 4 (les 2? premisrs quali- 


Sauleanäro (Lyonnais), Grattarola (Sud-Est), Ducasse (Sud-Ouest), 
(Reportage France Football.) 


courante sera posée, nous dispose- 
rons de douches, W.-C. etc., car 
nous avone Le ferme espoir de jouer 
en promotion de Preniière division. * 


Christian LIGONNET, 


Les Cadets de lO.M., 
à Tunis 
(De notre corr. part. $. LANCART) 


TUNIS. — Les 29 et 30 mai l'UST 
organise une grande réunion de 
football avec le concours de la 
Sélection de l'Artillerie de Malte. 
Pour la première fois nous ver- 
rons. évoluer à Tunis des cadets 
d'une équipe de France. Ce seront 
les espoirs de l'OM qui effectueront 
le déplacement à Tunis et seront 
opposés aux cadets de l'UST, lea- 


ders du Championnat de Tunisie 
ainsi qu'à ceux de lFEspérance, 
Les jeunes** Blancs » de l'UST 


sont décidés à bien se comporter 
face maux Phocéens. 


Aussi malgré la saison avancée 
sont-ils fort monrbreux à l'entrai- 
nement. Aussi leur en‘raîneur La- 


khal, ex-gloire tie l’'UST et de l'équi- 
p de Tunisie, compie-t-il sur uns 
victoire de ses poulains. 


0 


AVIS 


Lessuccès de l'équipe de France 


dans 
L'ELITE DU 


FOOTBALL FRANÇAIS 


300 pages, 300 photos. Prix 259 fr. 
A nos bureaux ou ctre remboursement 
Edit, Paris Vendôme, 10, pl. Vendôme 
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Les lauréats du 17e Con- 
cours du Jeune Footbal- 
Colombes, ont été présentés 
la Coupe. De gauche à droite : 


« Face » ou de lycées, Les vainqueurs 


fiés), le 2°, en poules de 4 (les 2 
premiers qualifiés pour des mat- 
ches premiers contre &econds, les 
vainqu:urs qualifiés pour les sei- 
zièmes de finale) ; ensuite, élimina- 
tion directe, Ces champicunats qui 
ne laissent place à aucune défai!- 
lancz donnent lieu bien souvent à 
des résultats incobérents. D. Sama- 
det, membre de la Commission, es- 
time que <e’est le manque de date son 
qui est le gros inconvénient, les 
championnats devant être finis a 
Pâqnes pour l'ouverture de kW saison EE 
d'athlétisme, qui doit s'achever à la 
Pentecôte à cause des examens de 
juin et du Bachot, en particulier. 
Ce qui nous conduit à dire que 
si le < Bachot » avait lieu début 
juillet comme il y a quelques an- 


son équipe cadets qui a 
Championnat et seconde 
derrière Argersteuil. Cette 
composée de Letrillard, 
Trpuer, Garcia, Laborie (cap.), Guerri 


nées, la saisen de football pourrait ons. ces garçons - ons joué 
durer un mois de plus et les cham- | ensemble en re Ce. ie 
pionnats pourraient être- disputées | explique la grande camaraderie 


qui les unit et l'homogénéité de 
l’équipe dont les meillenrs éléments 
sont Davion (fils), Munoz (un vé- 
ritable espoir) et Doget. La 2° Cadet 
ne dispute que des matches ami- 
caux. Elle est constituée de jeunes 
qui débutent. De même pour l'équi- 
pe minime qui à terminé deuxième 
du critérium avee 2 matches nuls 
et aucune défaite. Couvée par Mu- 
niez (file), <ette équipe est ani- 
mée par Meignen et Thomas. Le 
onze junior comprend quelques 
bons _joneurs, mais Ja plupart 
jouent déjà en équipe première ou 
réserve. 5 
Ainsi Mesureur (18 ans), séles- 

tionné de la Ligue de Paris, ailier 
gauche de l'équipe fanion. Très ra- 
pide, très acecrocheur, son “shot 


TAI. 40-44 


d’une façon cohérente et équitable. 


Claude CONFORTES. 


Une orgañisation sensationnelle de. 


muni. FRANCE FOOTBALL TO 


Grand Referendum 
= du Football Français 


” LISTE-TYPE 
La listetype, établie sur les bulletins de répons publiés dans nos 
deux derniére numéros, qui permettra l'attribution des prix sera déberminée 
par nos lecteurs, Pour chaque question, le plus grani nombre de réponses 
indiquera le meilleur foueur, je meilleur arbitre. etc. 
REDACTION DES BULLETINS 
{ Chaque lecteur peut eñvoyer le nombre de réponses qu'il veut, pourvu 
= qu'elles soient rédigées sur les Bulictins parus mercredi dernier et 
aujourd'hui. Aucun bulletin eur papier libre ne sera accepté, 
S 2 On peui nous demander des exemplaires de France Football, 12 frs 
; = par numéro plus 0.50 pour frais d'envoi. 
3. 


Pour assister gratuirement 
à l’arrivée 
du Toùr de France cycliste 


le 25 juillet 

Ta Fédération Française de Foot- 
ball a chargé à nouveau < France- 
Football » d'éditer l: programme of- 
ficiel de « Francs-Ecoser », qui aura 
lieu, ls % mai, au stade de Co- 
lombes. 

Tous les programmes sercot nu- 
mérotés comme les précédents et 
ceux qui les achèt:ront courront la 
chance d'assister gratuitemens à 
l'arrivée du Tour de France 1%8, 

Dix invitations seront_ attribuées 
aux poessceseure des programmes 
dont lés numéros de quatre chiffres 
corrrspondront à ceux qui sortiront 
au tirage de la €oterie nationale 
du mercredi 2 juin prochain. 


Ecrire à l'encre ou à la machine à écrire, Les Bulletins écrits au 
crayon séront déclarés nuls. F 

CLOTURE DES ENVOIS 
Le vendredi 28 mai, à 10 heures du matin, un huissier procédera au 
timbrage des bulleiins reçus. Passé cette daie et cetle heure, aucun bui- 
letin ne sera enregistré, qu'il vienne par la posts où qu'il soit porié à 
nes bureaux, Sur l'enveloppe, mentionner : « Referendum France Football ». 


204.500 francs de prix 


Rappeïons les prix affectés par France Football au Grand Referendum 
du Football Français : , 


Total général : 204.500 franc 


1 


Au 1* ». 100.000 fr, Au 6° csrvs 5,000 fr, 
LR 4.000 » 

S 8° 3.000 » 

j 26. 2.000 » 

D°S,souasserrcare 5.000 » 20,5... 1,509 » 


Du lle au 15° : 1.000 fr. Du 16° au 20° : un abonnement d'un an à 
France Football (608 fr.). Du 21° au 30: : un abonnement de 6 mois (300 fr.). 
Jusqu'au 15°, prix en espèces, cela va de soi | 


NATIONALE 


Retenez la clôture de réception des envois 


vendredi 28 mai, 10: heures du matin mais c'est à la portée 
10, Faubourg Montmartre; PARIS (9) de tout le monde ! 


É = 
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LES CADETS 
les vedettes à Blanc-Mesnil 


E- Cercle Sportif de Blane-Mesnil qui compte quatre équipes de 
" jeunes (une juniors, deux cadets, une minimes), est fière de 


terminé en tête de son groupe er: 
de la poule finale des premiers 
équipe managée par M. Davion, est 
Dâvien (fils), Estilier, Matmonat- 
er-Munoz, Doget, Depol, Léger, Serry. 


meurtrier en fait un danger cons- 
tant pour les défenses adverses. En 
somme le blé ve à Blanc-Mesnil 
et les équipiers premiers sortis des 
juniors eux aussi tels Montanari 
(frères), Galant, Bourrel, Oaïlma- 
<eca, Garnier, “auront qu'à bien 
se tenir pour conserver leur place, 
car la relève £st prête. M. Lallier, 
directeur sportif et Milanez, entrai- 
neur, font tout €e qu'il faut pour 
cela, GC: C. 
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LES CHAUSSURES 


* HENRY OURS 
rss. P 
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TECHNIQUE : FACTIQUE = TECHNIQUE - TACTIQUE = TECHNIQUE = TACTIQUE = TECHNIQUE = TACTIQUE 


LES BRESILIENS IMBATTABLES en 1950 ?! 


Climat, ambiance, alimentation défavorables. 
tels seront les premiers adversaires 


UN TOURNANT DECISIF | 
Le football français 
le plus « pillard » du monde 
n'importe plus, il « exporte » 


L'affaire (?) Ben Barek-Domingo est le plus bel 


hommage rendu à nos techniciens depu's 70 ans Fi: 


par Gaston MEYER 


L s'est passé la semaine dernière un tout petit événe- 
ment — démesurément gross: pour les besoins d’une 
cause extra-sportive — un événément qui contraint les 
plus sceptiques à reconnaître enfin que le football fran 
cais a cessé d’être un petit, garçon ! 

Pour la première fois dans son histoire, le football 


français « exporte ».…. 


Certes, il fut question naguère de l'acquisition de Pierre Chay- 
riguès, le célèbre gardien de but du Red Star, par un grand club 
anglais ; mais ce projet ne prit jamais corps. Deux joueurs fran- 
cais de classe ont opéré à l'étranger : le demi centre René Petit 
à run et l'avant centre René Courtois à Genève, Tous deux, il 
est vrai, avaient été formés en Espagne et en Suisse../ # 

ETTE fois, ça y est ! Ben Barek, Domingo, Grillon, Grégoire 

ont été sollicités par des clubs espagnols ; les deux premiérs 

opéreront vraisemblablement la saison prochaine sous le mail- 


lot de l’Atletico de Madrid... 


Les faits sont connus ; il est pourtant assez curieux que ce 
tournant décisif tout à l'éloge de la qualité récente de notre jeu, 


n'ait été nulle part traité sous € 


et angle singulier. 


Le football français, qui passait à juste titre pour le plus 


pillard du monde après avoir éc 
Centrale, la Scandinavie, voire 


rémé l'Afrique du Nord, l'Europe 
l'Amérique du Sud, AU LIEU 


D'IMPORTATEUR DEVIENT EXPORTATEUR... 
Les techniciens eussent dû marquer cette journée d'une pierre 


blanche... 


E l'hommage ainsi rendu au football de France ils n'ont re- 
tenu que le dommage (?) causé aux spectateurs de France. 
Maurice Chevalier, d’après eux, a donc trahi puisque les 
Etats-Unis nous l'ont enlevé. Une telle puérilité est tont de même 


désarmante.. 


L'un des critiques, notre bon camarade René Dunan, y perd 
même ses notions les plus élémentaires d'économie financière, 

« Ben Barek at une valeur or ; or l'exportation de l'or est 
interdite » etc. écrit-il bouillant d'indignation.. 

C'est, bien entendu, exactement l'inverse : Ben Barek est un° 


produit de luxe, tel un tableau, 
de champagne, L’exporter, c'est l’ 


un flacon de parfim, une caisse 
échanger contre des devises, ces 


devises qui nous font autrement défaut que des manieurs de balle. 
Chaque pays exporte ce qu'il produit, importe ce dont il a 


besoin, Le football nous a coûté très cher sous cet angle ; ne lui 
reprochons pas d'être, pour une fois, productif. 

Ceci dit, gardons notre indignation pour d'autres erreurs et 
d'autres scandales, Dans le milieu même du ballon rond, on par- 
viendra bien à en trouver, s'il est nécessaire... ” 


Avec Ben Barek le « matabolista » 


des nations européennes 


? Rio _ de - Janeiro, aura 
lieu la Coupe du Mon. 
de de 1950. Dans cette 
cité seigneuriale, de 
construction  byzanti- 
ae d'une beauté remarquable, les 
42 nations qui font partie de la 
F.IF.A. seront invitées à prendre 
part à cette épreuve qui suscitera 
de nombreux commentaires dans 
les annales sportives du monde. 


Cependant, Rio-de-Janeiro se 
prépare fiévreusement à recevoir 
les sportifs, aménageant pour le 
mieux les hôtels et les stades. Rio- 
de-Janeiro, orgueïlleux de sa ri. 
chesse, gai et fier de dla mission 
qui lui a été confiée par la 
FIFA, fera tout pour que rien 
ne laisse à désirer pour lés be_ 
soins de cette compétition mon- 
diale. 

Mais le climat est très défavo- 
rable pour le football, climat tro- 
pical, insalubre, malsain, chaleur 
humide où le corps se couvre de 
sueur au moindre mouvement, et 
défavorable pour certains pays 
sud - américains ét européens. 
Rio_de_Janeiro se trouve à 22° la- 
titude Sud, à 1.200 kms de Bue- 
nos-Aires et de Guayaquil, ce qui 


représente la distahce d’un voyage 
en avion Paris Casablanca. 


Le public, en compétitions in- 
ternationales, est très irascible ; 
c'est le plus difficile de toute 
i'Amérique du Sud, c'est pourquoi 
déjà les Argentins déclarent que 
la Coupe ne sortira pas du Brésil. 


Que se passera.t.il à la Coupe 
du Monde ? Les soins d’alimenta- 
tion sont de premier ordre dane 
ce pays. La viande, par exemple, 
ne €era pas à recommander pour 
les footballeurs dans un climat 
aussi chaud. Les Européens  de- 
vront amener à Rio_de-Janeiro des 
dirigeants ayant de l'autorité et 
experts en « acclimatation ». Pre_ 
nons en exemple le championnat 
de Guayaquil, où des pays comme 
le Péfou, le Vénézuéla, etc, ont 
apporté eux-mêmes dans des car- 
gos tous les rnmestibles de leurs 
pays, notamment les fruits et les 
légumes. 

Ce sont les premiers problèmes 
que présente la Coupe du Monde, 
problèmes qui devront se mesurér 
avec précision. 


F. MONTERO. 


“ Dans un an, Alès reviendra 
en première division! ” 


af irm2 PIBAROT 


(De notre correspondant général Marcel LEVEAUX). 


Henri-Joeoris. 


ILLE. — Grande animation dimanche, vers 17 heures, au stade 


Sous la douche, les onze « victimes > du LOSC et leur 
entraîneur parlaient beaucoup des Cannois et des Sétois, 
« Rien r‘est perdu pour nous si Sète a été battu et si 


Lille, le 30 mai, joue aux Métairies comme il a joué aujour- 


d'hui contre nous. » ‘ 

Un peu plus tard, dans le tram- 
way qui ramenait les footballeurs 
d'Alès vers le centre de Lille, Pi- 
barot espérait toujours... 

« Vous penserez à nous tout à 


le football espagnol trouvera-t-l 
sa voie la saison prochaine ? 


par Georges BUSNEL 


== 4 *’ANNONCE du départ en Espagne de Ben Barek et Do- 
mingo, a attiré l'attention des Français sur le football ibé- 


* rique. Voici trois semaines, Maurice Pejffé*korn s'est, à l'is- 

D sue d’un voyage chez nos voisins d'outre-Pyrénées, penché 
sur le sport et les sportifs de là-bas. Nous-mêmes avons eu 

l'occasion voici quinze jours d'assister à deux rencontres à Madrid. 


Stade Français - Atletico (4-2).et 
Réal Madrid-Espanôl de Barcelone 
(0-1). La première, de par les ré. 
: vélations qu’elle apporta auz Jou- 
lles, risque de passer à la postérité, 
car elle semble avoir été le « che- 
min de Damas » du football es- 


pagnol. 

Autant que l’on peut en juger 
après ces matches, joués, signalons- 
le, avec une rare rigueur, celui-ci 
men est encore qu'aur baibutie- 
ments du WM, ou, plus exactement. 
du M. Les arrières marquent les ai- 
liers adverses, le demi centre joue 
arrière central, et les demis, à l’en- 
gagement tout au moins, surveillent 
les intérieurs d’en face. Mais, d'une 
façon auasi générale, le marquage 
n'est pas rigoureux, et se fait dr 
très loin. En outre, les demis ailes 
que l’on qualifie encore de « demi 
volants ». jouent l'interception en- 
tre l’inier et l’ailier, ce qui ne lais: 
pas d’être, et trés fatigant pour 
eux, et infiniment dangereux pour 
leur club. 

Quant au avants, ils jouent « e* 
ligne », traditionnellement et, mal- 
gré leur vélocité, ils donnent cette 
impression de lourdeur que traduïi: 
sent Les fresques murales du palai: 
de l'Escurial, représentant des sci 
ñnes de batailles médiévales. 

La première révélation pour les 
joueurs et les £pectateurs madrilè- 
nes au cours de Stade Française 
Atletico Madrid, fut d’abord ce 
marquage strict qu'amène inélucta- 
blement l'application non moins 
stricte du WM, Grégoire, Grillon et 
autres Drouet, ne lâchèrent pas 
leurs adversaires d’un pouce. Ma- 
tiesen, grâce à une parfaite forme 
physique, fut le « bétonneur » du 


onze. 
L'autre révélation provint du 


France Football 9 


« flotting » forcené pratiqué par 
lés avants du Stade. « Tourbillon » 
nous paraît un terme impropre pOur 
désigner cette mutation incessants 
e; — en apparence — désordonnée 
des attaquants français. Et les de- 
mis aîles espagnols, dès lors, affolés 
par cette instabilité de leurs adver- 
sairee sur. lé" terrain, ne savaient 
plus à quel saint se vouer…. 

On comprend dès lors le succès de 
Ben Barek. Jamais marquée, la 
à Perle Noire » accumula les fantai- 
glés positives, Les drihbles courts, et 
fit de la démonstration. Avec, à #es 
côtés, des Nyers, Symonyi, Aston 
et autres Gudmundsson, vous voyez 
d'ici ce que cela pouvait donner. 


X 


Maïs la leçon a servi. Dans le quo- 
tidien madrilène « Ya », Eduardo 
Teus, qui fut sélectionneur unique 
de la Péninsule, reprend sa campa- 
gne en faveur de l'évolution de la 
sactique de ses compatriotes foot- 
balleurs, L'arrivée de Ben Barek — 
il qualifie Le Nord-Africain de « Ma- 
tabolista » (jongleur) — l'aidera à 
faire triompher sa thèse et le WM 
Car on a conscience, là-bas, que s'il 
avait été sévèrement marqué, Ben 
Barek n'aurait pas donné un sem- 
blable « récital ». s 


x 


Les qualités athlétiques de vitesse 
et d'adresse qui demeurent les « élé- 
ments-maîtres » des joueurs ibéri- 
ques sé manifestent à chacune de 
leurs rencontres, Comptant pour les 
quarte de finale de la Coupe, Réal 
Madrid-Espanol de Barcelone vit les 
adversaires se dépenser avec cet 
emcès qui les caractérise. On ne fait 
rien discrètement dans ce pays, «et 
le moindre choc se traduit par des 
chutes et l'intervention des brancar- 
diers. 

Aussi peui-on croire que le jour 
où les Espagnols joindront un pre 


cédé de marquage efficace à leur 
mobilité et à leur souffle, ils rede- 
viendront des adversaires dangereua 
pour tous les pays continentauæ, 

Ce moment-là s'approche, croyez 
moi !.… 


D -LARS-RME 


l'heure devant les tableaux d'affi- 
chage », disait Salette à ses voi- 
sins de plate-forme, 

… Un arrêt, On fut tout de suite 
renseigné. L'aventure de l'O.A. en 
première division était terminée 

« Bah ! nous retrouverons notre 
place en première division dans 
douze mois ! », prétendait Pibarot. 
C'est beau la confianee… Maïs ne 
vaut-il pas mieux espérer que 8e 
lamenter ? 


Aujourd’hui et demain 


Jules BIGOT 
est devenu défenseur 
parce qu'il étail.. 
paresseux | 


(De notre correspondant particu- 
lier R. VERKRUSSE) 


Vous êtes- 
S vous parfois 
demandé 
pourquoi 
Jules Bigot, 
qui fut în- 
ternational 
comme 
Œ avant cen- 
tre et ailier droit, après avoir 
été un excellent intérieur, était 
devenu un non moins brillant 

défenseur ? 

Cette métamorphose dans la 
carrière du capitaine lillois a 
son histoire, une histoire peu 
banale qui nous fut contée par 
M. Brun, actuel directeur spor- 
tif du CORT. Celui-ci, avant de 
diriger le club de Roubair-Tour- 
coing, eut sous sa coupe l'équi- 
pe fédérale des Flandres. Jules 
Bigot en était l'ailier droit, un 
ailier partisan du moindre ef- 
jort !.…. 5 
«Ii fallait lui mettre la balle 
dans les pieds pour qu'il con- 
sente à jouer, Jamais il ne se- 
rait allé la chercher ! Les sanc- 
tions prises contre lui n'avaient 
aucun effet », explique M. Brun 
qui, en désespoir de cCuuse, 
imagina une. punition spé- 
ciale. 

— Monsieur Bigot, 
vous changer de place. 


je vais 


— Vous allez jouer demi gau- 
che. Vous avez une petite répu- 
|tation à déjendre, J'espère que 
vous vous en souviendrez et. 
que vous ne voudrez pas parai- 
tre ridicule ! 

Ridiîcule. Un bien gros mot... 
Bigot ne l’a jamais été. Il sou- 
rit au souvenir de ce jour qui 
le vit demi. (« Je jouais devant 
Koranyi », précise-t-il) et remer- 
cie encore M. Brun. 

« Depuis que je joue au foot- 
ball — et je ne me rappelle 
pas d'avoir commencé car je 
À suis né avec un ballon dans le 
ventre ! — j'ai toujours aimé 
« faire du jeu ». C'était la place 
révée ; c'est sans doute pour- 
quoi je m'y suis si facilement 
adapté.» 

En jinale de Coupe, le campi- 
taine lillois, vainqueur pour la 
troisième fois, a dû avoir une 
petite pensée émue pour M. 
Brun. 


Wolwerkampton et la Gantoise hôtes de Paris 


Les Parisiens ourront essister, 
cette semaine, à deux bons matches 
amicaux. Aujourd'hüi, au Pare des 
Princes, une entente Stade-Red Star 
rencontrera : Wolwerhampton, cin- 
quième du championnat d'Angle- 
terre. Une tâche bien difficile pour 
les Parisiens. &i les Anglais pren- 
nent l'opposition très au sérieux, 

Demain soir, à Buffalo (21 heures), 
la première nocturne organisée par 


SNCF 


COLIS A 


SAIT-ON JAMAIS ? 


le R.CO. Paris permettra de vcir à 
l'œuvre l'excellente fermation belge 
de La Gantoise, On sait que Del- 
four entraîne cette dernière depuis 
deux saisons. Il est parvenu à lui 
donner une organisation de jeu au- 
dessus de læ bonne moyenne, L’ex- 
racingman tient beaucoup à <e 
match contre sen ancien club. 

Dans ces conditions, le R.C. Paris 
ne fera pas cavaliér seul, 


_— Doucement ! C'est peut-être un_« international » ! 


… LECHAMPIONNAT DE FRANCE AMATEURS 


ne doit pas “crever” 
pour un principe 


amateurs 1948-1949. 


. par Jean DUMONTIER 


AMEDI dernier, à 14 h. 30, à Paris, à la Maison des Cen- 
traux, 8, rue Jean-Goujon, se sont réunis les délégués des 
trente-deux clubs qualifiés pour le Championnat de France 


A ces trente-deux représentants se sont adjoints & 


titre d'observateurs, des représentanis de Saint-Quentin; Pons, Char- 


tres, Sanvignes, Dieppe, etc. 


S'étaient excusés : Monaco, Hyè- 
res, Ganges, Le Puy. M. Blouin, 
président de l'US, Vanvés, était 


venu assister aux débats au titre 
de la Ligue de Paris, ce qui aous 
valut quelques passes U'armes 
tragi-comiqués avee M. Lemettre. 
Ce dernier était secrétaire de la 
séance aue présidait M, Le Bris, 
Enfin, ce qui est très important, 
M. Cot‘ertau, créateur du, Cham- 
pionnat de France, assistait à la 
reunion « sur l'autorisation et avec 
le conseil » de la Commission du 
Championnat, 

On voi4 done qu'il n'était pas 
question de comité révolut'on- 
naire de < Salut Publie », mais 
d'une assemblée de braves gens, 
soucieux d-s intérêts de leurs ciubs 
auxquels ils consacren: bien sou- 
ven, une grosse partie de leur 
temps et de !tur argent. Si de nom- 
breuses petites villes le France 
sont dotées d'installations sporti- 
ves, qui surprennen“ parfois étant 
donné l'importance de la e'té c'es’ 
à l'effort de ces gens-là que sont 
dus ces érsultats. Ne pensez-vous 
pas que leurs efforts passés valent 
qu'on examine leurs doléances, au 
lieu de les repousser au nom ü’ua 
vote émis l’année précédente, sur 
lequel il serait impossible de reve- 
nir  statutairément. Sommes-nous 
des gens de sport, c’est-à-dire des 
hommes modernes par essence, ou 
bien ds fossiles 'bureaucra‘isés ? 
Mais revenons à notre séance de 
samedi dernier. 

On discuta d’abord st surtout du 
projet de M. Le Bris, Nous avons 
déjà commenté, mais nous l’expli- 
quons à nouveau pour ceux de nos 
lecteurs qui 1.aufaieul pas suivi 
l'affaire tle orès. 


Le champion iat 1943-1949 


Le Conseil National, après bien 
des discussions a voté la création 
d'un Chaïimpionnat pour la saison 
1944-1949, Ce championnat st di- 
visé en 4 poules éliminatoires de 


huit clubs: Nord. Est, Ouest et 
Sud, auxquels devraient s'ajouter 
les deux derniers de 2‘ Division. 


Mais y aura-t-il des professionneis 
déchus cette année, puisqu'on 
parle de fusions et de dissolutions 
de clubs professionnels ? 

Après ces poules, les quatre qua- 
lifiés poursuivent entre eux la fi- 


Machine, 


nale du Championna“, toujours 
par matches aller-retour. Si les fi- 
nalistes ont vingt matches à jouer, 
on se rend compte Que les autres 
ont en tout quatorze matches offi- 
ciels pour boucler leur saison, Ce 
qui est aotoirement insuffisant, 


_ Projet LE BRIS 


Pour corser la saison, M. Le Bris 
prenais les ‘rente-deux quadifiés et 
les répartissait €n trois poulies au 
lieu de quatre. Ceci offrait l'avan- 
tage de ne pas augmenter le nom- 
bre des qualifiés, respectant ainsi 
sur ce point les décisions du Con- 
sil National. 

Et l’on trouvait en poule « A » : 


Rennes, Brest, Caen, Evreux, Or- 
léans, Châteaurénault, Amicale, Ra- 
cing, ASF Perreux, Bruay, Béthu- 
ne, Bully. 


« B » : Reims, Pure, Merlebach, 
Le Thillot, Strasbourg, Mulhouse, 
Annecy, Roche-la-Molière, Gueugnon, 
Dôte. 

« C » : Niort, Limoges, Vichy, La 

Mont-de-Marsan, SBUC, 
Mazamet, Revel, Monaco. Florensac. 

Ce projet ingénieux fit pousser 
les hauts cris à certains des déié- 
gués présents, M. Delorra ne, re- 
présentant des clubs nordistes, fit 
remaïquer que les mineurs ne pour- 
raiens faire les voyages qu'exigtai: 
ce découpage, à moins de perdre 
le bénéfic: de leurs primes d'assi- 
duité. 

Et M. Delorraine proposa tout 
simplement de représenter au Con- 
seil Nationa! le premier projet Cot- 
ttreau qui prévoyait dans les qua- 
tre poules géographiques douze 
ciubs Nord : les quatre premiers 
du Nord, de Normandie ei: de Paris. 

Ouest : les trois premiere du Cen- 
tre, du Centre-Ouest, de l'Ouest et 
du Sud-Oues:. 

Est : les trois premiers de Bour- 
gogné-Franche-Comté, Alsace, :Lor- 
raine et Nord-Est, 

Sud : les trois premiers -d'Auver- 
gne, Lyonnais, Midi et Sut-Esi. 

M. Cottereau répondit que mal- 
heureus:ment ce projet avait été 
écarté l’an dernier et qu'il crai- 
gnai* qu'il ne soit à nouveau re- 
poussé. $ 

Il fut pourtant voté à l’unanimité 
des présents. Et ceux-ci s’engagè- 


Les “ CORPORATIFS” de Mathon-Dubrulle 


n’ont jamais été battus. 


(De notre correSpondant particulier Marcel LEYEAUX) 


: Dubrulle, 


de Tourcoing, 


IURCOING. — Uræ équip?, inédite à Paris, va se produire en 
lever de rideau de France-Ecosse : le Groupe Sportif Mathon- 
qui rencontrera 
finale de la Coupe de France Corporative. ; J 
Quelle réussite pour un club qui n'a pa; une anr*2-d'exis- 
tence et qui, toujours invaincu, disputera encore deux finales 


VUS. Tailt:ur en 


après celle &: Paris : la finale de la Coupe du Nord conire d'autres Tour- 


quennois (Fedboot) le 29 mai à Rou- 
baix, puis celle du Championnat du 
Nord des Corpos contre l'AS. Platt 
de Jean-Marie Prévost, le 12 juin 
à Croix ! 

Le beau programme, en vérité et... 
le beau triplé en perspective ! 

En plus de sa section de foctbali, 
la plus florissante, animée par M. 
Giraudet, assisté de MM. Lelouysey 
et -Béron, le G.S.M.D, comprend 
aussi ds sections de natation, de 
culture physique, d'escrime et de 
volley-ball. 

“L'équipe de la finale sera la sui- 
vante : 

But : Masquelin ; arrières : Peau 
Alfred, Lernout Albert, Lernout 
Robert ; demis : Dubois, Bartier ; 
intérieurs : Roeting,  Vandeker- 


Le Stade Béthunois 
a joué 
aux petits soldats 


(De notre o6"rr part, VERKRUSSE) 
LILLE, — L'équipe de France mili- 


taire avait été in"tée à rencontrer l'US - 


Tourcoing à l'occasion des .fêtes qu’'or- 
ganisait celle-ci pour célébrer son cfn- 
quantenaire Retenue dans l'Ouest, ell- 
ne put se déplac:r et c'est. le Stade Bé- 
thunois qui fut appelé à la remplacer. 

Conscients de leur rôle les champions 
du Nord, déchus, s'attachèrent surtout 
à faire de la démonStration.. Peut-être 
bensaient-ils jouer... aux petits soldats 
avec Ks Ustiens / Mais ceux-ci voulu: 
rent démontrer à leur public qu'ils 
étaient dignes de leurs adversaires ayec 
qui ils joueront la saison prochaine, Ils 
y réussirent, mais incomplètement, Car 
dans les buts du SB, Léonce Deprez fit 
une partie magnifique et ne laissa rien 
passer. 

Peut-être parce qu'il aimerait jouer 
au CORT l’an prochain... 
_ N'a-t-il pas déjà remplacé Darui dans 
l'équipe du Nord? , Re Se 


khove ; avants 
Peau André. 
Le gardien de but est manœuvre; 


: Delbecq,Dierickx 


Vandekerkhove, bonnetier ; Del 
beca, carreleur ; tous les autres 
sont tisserands, 

Quelles sont, en Coupe, les per 


formances des Tourquennois ? Ils 
cnt coulé les bielles de « Simca > 
et de « Panhard », fait chavirer les 
< Transatliantique » du Havre. en- 
rayé la < Télémécanique » de Nan- 
terre. Peut-être en déccudront-iis 
avec l'US. Tailleur ? 

Faut-il s'étonner de trouver, chez 
Mathon-Dubrulle, des patrons spor- 
tifs ? s 

MM. Maurice André, Jean Oger 
et René Dubrulle furent des athlètes 
ou footballeurs pratiquants. 

Le champion des Flandres des 400 
mètres du début de ce siècle, M 
Maurice Dubrulle, resta au service 
du spcrt en devenant arbitre de 
football, Président de la Fédération 
laïinière internationale, M. Maurice 


- Dubrulle, maintenant âgé de 70 ans. 


est dans le monde des affaires 
aussi connu à Bradford, Sydney ou 
Busnos-Aires qu’à Roubaix-Tour- 
<cing. En n'importe quel point du 
globe où il se trouve, a-t-il déjà 
passé un seul dimanche sans con- 
naître le résultat des matches joués 
par les équipes roubaisiennes ? 


La finale 
du Championnat 
de France amateur 
à Vichy ? 
A1 st possible que le 13 juin se 
déroule, au stade municipal de VI 
chy, la finale du Championnat de 


France de foatball amateur entre les 
vainqueurs de chaque poule, 


rént à le porter à nouveau au Con- 
seil National du 18 juillet en lui 
demandant respectueusement de re- 
considérer la question, M. Cottereau, 
de son côté, s'offrait à établir un ca- 
lendrier en temps voulu, 


Les ennemis irréductibles 


Quels peuvent être les ennemis 
de © projet ? 

1° D'abord ceux qui sont conire 
tout, sauf ce qui est proposé par 
eux-mêmes. ; 

2° Les clubs derniers classés qui 
faisai:nt de bonnes recettes quand 
les vedettes venaient leur rendre 
visite 

3* Certaines lignes, par pure dé- 
magogie. Les mêmes qui. il y a 
seize ans, ont voté contre -le pro- 
fessionalisme. Peut-on nier les pro- 
grès du football depuis ce‘te épo- 
que ? 

N'y a-t:il pas place entre l'élite, 
constituée par les professionnels, e 
la masse des petits gars qui tapen 
dans la balle tous ïes dimanches, 
pour un palier formé par nos meil- 
lenrs amateurs ? 

Nous commençons notre campa- 
gne, avec toute la considéra“ion 
due au Conseil National, mais avec 
toute l'amitié due aux représentan‘s 
de ces clubs que nous connaissons 
bifn. Et aussi avec tout le respect 
dû aux efforts de M. Cottereau, vé- 
ritable père du Championna“. 

Apportez-nous vos suggestions. 
faites-nous part de vos craintes de 
vos espérances. Nous sommes tous, 
certainement, adversaires et parti- 
sans, de bonne foi. 

Mais puisque ce Championnat est 
créé, il faut qu'il soit viable. N'est- 
ce pas la logique même, et !a lo- 
gique n'est-elle: pas une quali‘é de 
notre race ? 


Pis en “sand ch” 


entre le LOSC et le CORT 
L'OLYMPIQSUE DE MARCO 
se ‘‘délend'” courageusemcnt 


et espère en l'avenir 


(De notre corrzspondant particulier René VERKRUSSE) 


coing. 
Mais jouer en Division d’Hon- 
neur était-il souhaitable pour 
Marcq ? 


« La concurrence du L.O.S.C, ét 
du C.O.R.T. nous handicape forcé- 
ment tous les dimanches, ét à nn 
point tel, nous à dit M. Claute 
Vandenbusséhe, président, que nous 


ne faisons pratiquement aucune 
recette. Quand les. championna“s 
avaiens lieu par district, nous 
avions hésité à quitter notre 
groupe de première division où 
nous pouvions vivre assz facile- 
ment. Bien sûr, nous aurions été 
heureux de nous intégrer à l'élite 
nordiste, mais puisque nous 0’y 


avions pas réussi, NOüe NOUS CONSO- 
lions. A présent que nous jouons 
lé championnat de promotion, les 
frais sont presque aussi élevés que 
si nou< jouions en honneur et tous 
nos efforts voni tendre à !a réus- 
site de ce que nous Avon: manqut 
deux fois déjà. » 

Marcq a d'ailleurs de qui tenir 
pour justifier ces aspirations. On 
vit dans ses rangs les anciens inter. 
nationaux D-sfossés et André 
Cheuva (son dernier club avant te 
devenir entraîneur du IL.O8S.C.). 
Maurice Deloose, e aussi l€s jeu- 
nes qui font actuellement carrière 
chez les < pros » : Albert Dubr°ucq 
et Singier (L.O.S.C.), Cohen (Lens), 
Debeugny (Amiens). 

C’est le pèr: de l'actuel demi-droit 
lillois, Ga:ton Dnhrenta ‘#: me 
ancien professionnel, qui dirige 
l'entraînement je l'O.M Les e-,0.r: 
de celui-ci étaient grande en début 
de saison car hommes qui 
avaient En  pluseurs, @ca-ron< 
servi de < sparing partner >» au 
L.O.,S.C. et au CO-RT. iles Mare. 
quois son4 en excellents termes on 


il 
H 


ILLE: — Deux années de suite, en 1946 et 1947, l'Olympique 
Marcquois rata d'un cheveu l'accession en Division d’Hon- 
neur, Cette saison fut moins bonne pour l'OM. qui se 
maintint pourtant au milieu du classement de la Promo. 
tion Escaut-Terrien et eut l'honneur d'être Je seul club 

à infliger une double défaite au champion du groupe : 


l'US. Tour- 


le voit avec leurs grands et heu- 
reux rivaux) avaient démontré 
d'excellentes qualités. ' 
Ses espoirs ne se sont pas justi- 
fiés ? Tant pis. ils seront reportés 
sur la prochain::saison. 


Avec les Pagnoul. Lepoutre, 
Gratte, Leclerca, Niquet, Ghyse:s, 
Schiff, Dhallendre, Romes, Thisse, 
Coilard. Desmarets, Caroem, Place, 
et les jeunes qui, derrière ‘eux, 
aspirent à trouver leur. chance 
('O.M. a huit équipes qui tdiepu- 


tent les championna's dont uns de 
juniors, deux de cadets et une de 
minimes). Marcg-en-Barœul, dont le 
stade modtrne dédié à un «< an- 
cien »: René Liétard, est situé à 
proximité de l'immense hippodrome 
des Flandres, peut trouver sous p‘°u 
la récompense de 8es patients 
efforts. 


LES 
Petites Annonces Classées 
de France-Football 


servent de trai, d'union entre les 
clubs, tes joueurs, lez joueurs- 
entraîneurs et les entraîneurs. 

Utilisez-les et vous seres surpris 
du nombre de Téponses que vous 
recevrez, Du fait qu’elles 


mettent une becture rapide et 
aussi la plus grande discrétion. 
En effet, il suffit d'écrire à In- 
ter-Régies, 1, rue de la Bourse, 
en signalan: Le numéro de l'an- 
nonce qui vous intéresse, accom- 
pagné des frais d’affranchiese- 
ment, pour atteindre la  per- 
sonne ou le club ayant fait in- 
sérer l'annonce. 


_FOOTBALLYrafités | 


SAINT-ETIENNE. — Pour jes quarts 
de finale de la Coupe du Lyonnais, 
on a enregistré une surprise de taille. 
La Tallaudière a battu l'excellente 
équipe de Lançai, vainqueur de Saint- 
Chamond, au tour précédent. 

e La Tallaudière se plaît dans son 
rôle de trouble-fête, puisqu'en huitiè- 
mes de finale elle avait éliminé Rive- 
de-Gier. À qui le tour ? 

e Roche-lä-Molière a failli se laisser 
surprendre par Tarare. Il fallut, en 
effet, aux Rouchons les prolongations 
pour se qualifier contre les hommes 
de Vasseur, en gros progrès. 

e En 4 division du Lyonfais, le 
Championnat a été remporté par l’ex- 
cellente équipe stéphanoise de Pont- 
lieue 

e L'avant centrg de Chambéry et 
de la Sélection du Lyonnais, Guigues- 
son, fut contacté: pur les dirigeants 
de l'Association Sporiive de Saint- 
Etienne, mais le joueur à refusé les 
offres et il est probable qu'il ira re. 
joindre son ex coéquipier Gardien à 
Sochaux. (Legallery.) 

MARSEILLE. — Monaco est chame- 
pion de Provence, Il a battu Saint- 
André par 4 à 1. Ce score pour 
laisser croire à une facile vic oire 
monégasque, Il n'en fut rien. Les Mar- 
seillais tinrent au contraire longtemps 
en haleine les hommes de Turq. Et 
ce n'est que dans le dernier quart 
d'heure que ceux-ci, réalisant trois 
buts en sept minutes. s'imposèrent dé- 
finitivement 

e Monaco jouera contre Florensac, 
vainqueur du groupe Gard-Languedoc, 


pour le titre de champion du Sud-Est. 


Cet honnenr qui échoit aux honimes 
du Marseillais Victor Turqg, est bien 
mérité, car tout au long de la saison 
ceux-ci s'avérèrent les meilleurs tant 
en tactique qu’au point de vue tech- 
nique. 

e À Orange la rencontre Hyères- 
Orange a été jouée sous une véritable 
trombe d'eau. Moins heureux, les Hyé- 
rois ont connu un véritable désastre 
que ne laissait pas prévoir le début 
du match puisque, après trente mi- 
nutes de jeu, Hyères menait par 2-0, 
réalisés par Robert. Et si, à la mi- 
temps, le score était égal, les Hyérois, 
quelque peu désemparés, ne réagirent 
plus dès qu'Orange eut réalisé trois 
nouveaux buts. 

e Après avoir longtemps tenu la 
tête, Hyères doit finalement se con- 
tenter de la troisième place derrière 
Monaco et Saint-Raphaël, tandis que 
Brignoles battu chez lui par Dragui- 
gnan, cède la quatrième à Orange. 

e À Oraison, Saint-Henri a finale. 
ment enlevé la Coupe de Provence, 
Parti trop rapidement, Saint-Antoine, 
bien que menant 3 à 2 à la mi-temps, 
a succombé sur le score de 5 buts 
à 3 Meilleurs techniciens, les joueurs 
de Saint-Henri, chez qui l'avant cen- 
tre Freissinier réalisa le hat-trick, et 
l’ailier gauche Solari se mirent parti- 
culièrement en évidence, ont mérité 
d'inscrire pour la première fois leurs 
noms au palmarès de ceite coupe. 
(V. Azaïs.) 


MONTPELLIER. — L'AS de Millau 
recevra le 3 juin ,pour la clôture de 
la saison. le Lille OSC, vainqueur de 
la Coupe de France trois fois consé- 
cutives, 

Vraiment on ne se refuse rien au 
pays des gantiers 2 : 

e L'antagonisme  Sète-Montpellier 
n'est-pas véritable que dans ces deux 
villes, Récemment, à Roujon, les sup- 


porters de ces deux équipes se sont 
affrontés en une rencontre « trem- 
blante » 

Montpellier et Sète avaient, paraît-il, 
prêté les maillots. Les « Montpellié- 
rains » sortirent vainqueurs de ce com- 
bat original qui se termina -autour 
d'une table bien garnie. 

e Le 30 mai aura lieu à Millau une 
réunion d'information qui gr'oupera 
tous les clubs de la région de l’'Avey- 
ron autour de la commission techni- 
que. 

eLe terrain du SO Montpellier sera 
« bouclé » paraît-il le 23 mai pour 
donner aux jardiniers municipaux le 
temps de l’ensemencer. - 

Cela ne fait pas l'affaire du district 
du Languedoc qui désire faire jouer 
ce jour-là et sur ce terrain, la finale 
de la Coupe du Languedoc qui groupe, 


- au départ, plus de 8.000 licenciés. 


e Les affaires rocambolesques se 
succèdent devant les juridictions com- 
pétentes, Voici maintenant que les 
huissiers font des constats à la requête 
des clubs eux-mêmes Décidément ce 
n'est pas dans le monde du foo'ball 
que l'on devrait rencontrer de telles 
mœurs. 

e Les assemblées générales s’appro- 
chent. Un club du Languedoc a déposé 
un vœu tendant "à Ce que les mem- 
bres du district ne puissent rester en 
fonction plus de 6 ans. … 

On veut « secouer le cocotier » en 
Languedoc ! (Georges Busnel.) 


PERPIGNAN. — Fe vaillant petit 
FC Cerdan, de Bourg-Madame, conti- 
nue à faire parler de lui. Ne vient-il 


pas. de baitre (8-3) l’EC Montalem- 
bert, champion d'Académie 19487? 
Bravo ! 


e Le SO Perpignanais devait aller 
exhibitionner en Espagne, à l'occa 
sion de la Pentecôte. Caléllas et 
San-Andreu devaient recevoir sa vi 
site. Hélas ! La Fédération espagnole 
a interdit ces deux rencontres. 

e Le FC Andorran vient de se- 
couer sa léthargie au détriment de 
la nouvelle équipe de Saint-Mamet. 
Cette dernière encaissa un 12 à 2 
bien tassé! Mauvaise, très mauvaise 
propagande... 

e Les nouveaux promus en « Hon- 
neur » seront Bessèges ét Frontignan. 
11 est à souhaiter, cependant, que la 
Ligue — dans un but de décentrali- 
sation et de propagande — fasse 
une peti‘e place au Roussillon, isolé 
à l’extrême-sud du territoire régional 
et dont l'absence dans cette compé- 


tition pourrait sonner le glas du 
football catalan, 
e La saison tire à sa fin et les 


clubs du Roussillon fourbissent déjà 
leurs armes en prévision du cycle 
prochain. Un regroupement serait 
plutôt à ‘souhaiter car, si le foo‘ball 
a une place à prendre à Perpignan, 


il ne pourra s'y maintenir qu'en 
Avis aux inté- 

: Izern.) 
TUNIS, — L'UST organise, les 29 


et 30 mai, deux grandes manifesta- 
tions de football avec le concours de 
la. Sélection de l'Artillerie de Malte 

e Le 13 juin, l'USA Casablanca, ré- 
cent vainqueur de la Coupe de 
l'Afrique du Nord, sera l'invitée de 
FUST. 

e Le CS Hammam Lif, après sa 
triomphale tournée en Corse, se dé- 
placerait sous peu à Paris. 

+ Draona, l’ex-pro du HAC, serait 
en pourparlers: pour. entraîner, la 


saison prochaine, le Siade Tunisien. 


e Metlah, goal de l'AS Ariana, 
renforcera l'an prochain l'AJMB (de. 
venu Stade Tunisien). 

e Le Club Africain rencontrerait 
probablement au mois de juin l’'USA 
Casablanca à Tunis, en match amical. 
(S. Lancart.) : “ 

CLERMONT-FERRAND. — Dansard, 
goal de la Jeanne d'Arc de Clermont: 
Ferrand, sélectionné de la Ligue 
d'Auvergne, a demandé son admis- 
sion au club des Etablissements Ber- 
sougnan, le CA Berthelot, qui en- 
tend gravir très vite les échélons 
qui l’amèneront au premier plan ré- 
gional. 

.. Les demi-finales du Championnat 
d'Auvergne des cadets opposeront di. 
manche prochain, à Moulins, le SC 
Vichy et l'AS Fourchambault, et à 
La Combelle l'AS Montferrand et 
l'US Brioude.” La finale —est prévue 
pour le 30 mai à Clermont-Ferrand, 

e Dimanche aura lieu à Clermont: 
Ferrand, salle de la Chambre de Com- 
merce, l'assemblée générale de la 
Ligue d’Auvergne. 

e L'EJS Montluçon, le SC Vichy 
et l'AS Montferrandaise ont fait ap- 
pel devant la Fédération des déci- 
sions de la Ligue d'Auvergne concer- 
nant les . qualifications des joueurs 
Boukalfa et Jacquelin, du CA Le Puy. 
Ce club conservait le bénéfice des 


matches gagnés malgré ses joueurs : 


non qualifiés. ñ 

e L'ornge gronde en Auvergne, 
Après les décisions scandaleuses de 
la’ ligue pour Boukalfa et Jacquelin, 
après l'affaire Saint-Pourçain-Entrains 
dans laquelle, la 3F est intervenue, 
après les jugements rendus, la saison 
dernière pour Nerio et l’AS Moulins, 
à la veille de l'assemblée générale, 


on est obligé de reconnaître que les : 


dirigeants auyergnats n’ont plus la 
confiance des clubs (Robin.) 


LILLE, — Jourdain, ancien « pro » 


du LOSC et de Valenciennes, est de. | 


puis cette saison joueur-entraîneur à 
la Voulte Dans la jolie cité gardoiïise 


il n'a pas sous la main les éléments . 


qui devraient lui permettre de réali- 
ser l'œuvre qu'il a entreprise, Con- 
naissant bien le « réservoir » nordiste, 
il est venu y puiser, et jeu@ dernier 
le Raismois Moré, arrière central, le 
Carvinois Duval, gardien que le LOSC 
et TroÿeS convoitaient, et Vanacker 
(Saint-Omer) sont partis vers des ho- 
rizons nouveaux à la recherche de la 
“gloire sportive, (R. Verkrusse.) 

e Les matches de barrage ont -mal 
débuté pour les « honorables » Calais 
et Denain. Le premier a subi, devant 
Billy, un sévère échec (6-0) et le se- 


cond s’est incliné (4-1) face à Dechy. . 


11 semble que les « canaris » et les 
« z'’enfants » auront bien du maï à 
échapper à la relégation. 

e C'est Auberchicourt qui sera le 
cinquième compétiteur de ce barrage 
qui doit permettre de désigner trois 
des participants au Championnat 
d'honneur de 1948-1949. Il a vaincu 
Boulogne de justesse : 3-2. 

e L'US Nœux-les-Mines, brillant 
vainqueur de la promotion d'Artois, 
fait de gros efforts de- propagande, 
Après le Stade Français, c'est le S:ade 
de Reims qui jouera jeudi au stade 
Camiile-Tisserant : et il est probable 
que le 15 juin le Rapid de Vienne 
sera l'hôte des mineurs. (R, Ver- 


krusse.) 
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: - MONT-DE-MARSAN revient Irès fort 
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* - Jules Vandooren, qui resterà à Orléans l'an “Prochain, nous fait remarquer que l'Arago demeure 
< invaincu, en match officiel, sûr son terrain, depuis cinq ans. 


ES Chamois Niortais étaient montés à Orléans, le cœur plein 
d'espérance, avec peut-être un peu trop d’optimisme, après 
leur belle victoire du dimanche précédent, ces six bute in- 
fligés à la réputée défense de Rennes. Après tout, J'Arago, om 
l'avait battu l'an dernier, et, depuis, il avait perdu des 


joueurs, semblait moins sûr dans son Championnat régional. Joignez à 
cela les supporters, si sympathiques d'ailleurs, mais qui ne devaient pas 


avol# de contact avec les joueurs 
ces jours-là, 


Tout le monde était réuni dans: 


la même salle de eette grande bras- 
série orléanaise. Faczinek avait 
dés ennuis pour former e0n équipe :. 
Borghgsi, titulaire habituel, ma- 
lade-“lé dimanche précédent, devait- 
il être récupéré au détrimeut de 
Corh, qui avait été un des meil- 
lettre contre Rennes ? 

Ambiance- d’énervement, de bruit, 
et fou, ceci avec une température 
ofageuse, Quel contraste avec l'ar- 
rièré-salle du petit café-tabase où 
Vamñdooren .,et ses hommes tenaient 
tQuy juste, mais où tout respirait 
l'unique concentration de la ba- 
taille proche. Remarquez que tous 
cés braves gars n'étaient pas tristes 
pour cela, mais déjà ils gagnaient 
léur match contre Niort, par leur 
calme, 


Et sur le terrain, bien que Cour- 
bim ait prie Vandooren de vitesse 
at beut de cinq minutes et battu 
Breeennier de tout près, on ne re- 
trouvait pas chez les hommes de 
Facsiñek la volonté farouche - du 
9 mai. Cette volonté, on la sentait 
à où Beaurence éeortait 


à, FAraco, 
d'ailleurs une partie éblouissante. 


M. Rigal, venu voir Chabot, aura 
certainement 
et: infatigable 


remarqué cet adroit 
travailleur. Allard 


CHAMPIONNAT DU SUD-EST 


ayant égalisé, les supporters sen— 


taiens le danger, mais pae Îles 
joueurs niortais. Et-le coup de bou- 
toir de la fin de la mi-temps, qui 
permit à Jamain et Tiffé de mar- 


, quer deux buts en deux minutes, 


lea Jaicsea pantois, d'autant que 
leur arrière central, Chabot, «se dé- 
mit le coude £gt ne fut plue qu'un 
figurant eur le terrain. : 

Les vainqueurs de Rennes étaient 
peut-être arrivés trop confiante, 
mais ces coups du eort lez découra- 
gèrent trop vite, Et, malgré la vo- 
lonté de Gatault, il n'y eut plus 
qu'une équipe sur le terrain en se- 
conde mi-temps. 

Si nous avons rapidemen: refait 
ce petit hietorique d'un match ea- 
pital d’ailleurs dans cette poule, 
c'est pour  rappeker à toutes <es 
équipe, dont nous guivone lee ef- 
forte avec tant d'amitié, que dans 
ce championnat si rude, le vic- 
toire de la veille n’est pas un trem- 
plin pour le match du jour, et que 
<hague fois il faut considérer que 
tout est à refaire. 

Pour l'avoir oublié une seule foie, 
Gueugnon a werdu son titre et 
Niort peut-être l'accession à Ja fi- 
najle. 

Dans le même groupe, notons le 
retour de Mont-de-Marsan, vais- 


Florensac et Monaco 
‘en‘èvent leurs titres. sur le poteau 


Trois équipes à égalité de points dans lé Gard-Languedoc 


PRES une bagarre épique, Fiorensac arrache le titre du Gard- 
Languedoo au goal average. Le champion jouait, il est vrai, 
sur le vélours puisqu'il 
n'est pas mieux servi. Ganges, comme Molières, échouent au 
port. Le détersteur du titre, vainqueur à Florënsac il y a huit 


recevait Mèze, lanterne rouge, On 


jours, n'a pu vaincre Garsges, Mais en obligeant le leader de 


lavant-drnière journée à partager 


espoirs des hommes de Rolhion. 


La (Grand-Combe à également 
donné je maximum en gagnant à 
Beaucaire. Elle prend aïnsi une fort 
honorable troisième place. Molières, 
qui fut un moment lanterne rouge, 
finit juste derrière la tripleitte de 
tête. 

Monaco . n'a pas eu besoin du 
goal average pour se départager 
avee Hyères, Pendant que les Mo- 
négasques n'avaient. aucun mal à 
vainore S‘-André, les hommes de 
Robfrb €e faisaient écraser 
Orange e‘ laiïesaient à St-Raphaël 
la. fiche consolatrice de la deu- 
xième place, Là aussi, La Ciotat a 
tenté un retour, mais Jui ne pou- 
vait. plus conserver que l'espoir de 
jouir les trouble-fête, Ce qu'il 
réussit aux dépene de Saint-Ra- 
phaël, champion probable il y à 
quinze jours, Et maintenant à la 
grande finale : Monaco-Flor:nsac. ” 


L'HEBDOMADAIRE DU FOOTBALE 
MONDIAL 

10, FAUBOURG MONTMARTRE, 10 

PARIX-IX: — Tél : TAltbout 78-86 

Aèr télégraph FRANFOOT PARIS 

Chèques Postaux : PARIS 5 3209-95 


Métrogole ...... > #2 tr. 
Afrique du Nord... 
; ABONNEMENTS 


EDITION FEDERALE 
1Communiques officieis) 
Metroncie 


ABONNEMENTS JUMELES 
(Magazine + Edition fédéræle} 
Métropole 


TEMM een ivreusse 500 tr 
BOIS. 550 Fe 400 tr 
Afrique du Nord 
FAN: Rss crosses : TD TT 
SEMOS css 60e fr. 
Les demandes de changement 


d'adresse doivent étre accompa- 
gnées de la somme de 28 francs. 
Joindre Ia dernière bande reçue, 


"#1 


les points, il 


a fait s'envoler les 
GARD-LANGUEDOC 


Florensac (2) 2 Mèéze (13) La 
Motières (3) 0 Ganges (1) [1 
Beaucaire (6) 1 La G.'Combe (4) 2 
Agde (7) 71 Quissac (8) (3 
PTT Mtpell. (11) 4 St-Gilles (5) 2 
Aiguesmortes (9) 2 Chem. Nimes (12) 2 
1. Florensac®24 13 4 7 51 26 30 
2. Ganges 24 13 4 7 38 28 30 
3. La Gr.'C. 24 12 6 6 52 43 30 
4. Molières 24 12 5 7 46 35 2ÿ 
5. Agde 24 11 49 51 35 28 
6. St-Gilles 24 10 5° 9 51 49 25 
7. Besacaire 24 10 5 9 43 44 25 
8. Quissac M=S:,6 9 35 Ai. 1% 
9. Aiguesm. 24 8 6 16 35 33 22 
19 PTT Mtpel. 24 #7 8 9 41 41 22 
11. Perpignan 24 8 5 11 43 50 2i 
12. Ch. Nimes 2% 5 7 12 31 55 17- 
13. Mèze 24 3 5 16 32°%66 ]1 
PROVENCE- 


Menaco (+) 4 St-André (13) [1 
St-Raphaël (3) 3 Arles (6) 2 
Orange (5} 8 Hyères .(2) 2 
Brignoles (4) 1 Draguignan (10) 2? 
CL Marseille (14) © La Cietat (7) 3 
Aix (8) 6 St-Tropez (11) 3 
Toulon (8) 4 Antikes (12) CL 


1. Monaco 26 20 1 5 75 22 41 
2, St-Raphaël 26 18 4 4 80 24 49 
3. Hyères 26 19 1 6-61 35 28 
4 Orange - 26 13 4 9 6Q 35 30 
5. Brignoles 26 14 2 10 56 36 30 
6. Arles 26 12 3-11 43 36 27 
7. La Ciotat 26 11 5 10 43 36 27 
8. Aix 26 12 2 12 66 59 26 
8. Toulon 26.11 4 11 42 44 26 
10. Draguign., 26 10 3 13 39 61 2% 
12 St-Tropez 26 9 2 15 42 55 20 
12. Antibes 26 5 516 20 64 15 
13. St-André 26 4 5 17 45 86 13 
14. CL Mars. 26 2 3 21 18 92 
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CHAMPIONNAT DE FRANCE | 


POULE A 
Orléans (2) 6 Niort (1} 1 
Mazamet (6} 4 Bruay (3) 1 
Rennes (4) 1 Mt-de-Mars. (5) 2 
| Exempt : Cæen (17) 
1. Orléans 4 3 1 917 3 7 
2. Mort 4 3 0 111 9 € 
3. Mb-de-Mars. 5-3 0 318 10 6 
4. Bruay 5 2 1 21111 5 
5. Rennes 4 2 0-2 5 8 « 
Ê. Mazamet 4 1 0 3 5 9 2 
T. Caen 4 #9 0 4 825 0 
POULE B 
Viehy (5) 0 Reims (1) 6 
Annecy (2) 2 Strasbourg (4) 1 
Bmicale (6) 2 Merlebaeh (7} 1 
Exempt : Gueugnon (3) 
1. Reims 4 3 1 014 2 ,7 
2. Annecy 5:3 1 EM :-9 7 
85. Gueugnon 4 2 0 2311 9 4 
4. Amicaie 4 2 0 2 9 8 4 
5. Strasbourg 4 1:1 2 8 8 3 
6. Vichy 5 1 1 3-52 3 
7. Merlebach 4 0.2 2 5 7 2 
aqueur à Rennes dune équipe, 


jouant, il est vrai, une grande par- 
tie du match à dix, mais qui & 
perdu l'enthousiasme, | PASS 

Dommage que les Montois n'aient 
plus qu'une rencontre à disputer, 
rencontre que « Jules » ne doit pas 
envisager sans inquiétude. 

Et Mazamet a réalisé notre pre- 
nostie en battant les Nordistes plus 
nettement que nous l'avions eup- 
posé. Le soleil a dû décupler l'ar- 
deur des Méridionaux et accentué 
læ fatigue des mineurs bruaysiens. 


Le canter rémois 


Reims semble toujours dominer 
le lot de la poule B. Et, pour Ja 
troisième fois, la défense vichys- 
soise a encaissé six buts, Les hom- 
mes de Garabedian ecnt toujoure 
les grands favoris du champiennat. 
‘Annecy abattu. Strasbourg de 
justesse, puisqu'il Jui fallut un pe- 
nalty pour obliger Remetter à e'in- 
cliner définitivement. 

Et les champions de Paris, en 
“battant Merlebach beaucoup plus 
difficilement que Gueugnon, ne 
prévu, rejoignent aux points les 
hommes-de Perpère, mais ne peu: 
vent plus espérer aller en finale. 


Jean DUMONTIER. 


TOUJOURS MALCHANCEUX 


LE DIMANCHE QUI VIENT. 


Reims.s'affirme.et l'Arago \yyeey sou obstacle sérieux 
stoppe sérieusement les : | 


FRANCE: - 


Chamoïs |: pour REIMS avant la finale 


‘Orléans en danger à Mont-de-Marsan, 


nale, ils feront certainement leur 
maximum pour terminer sur une 
victoire qui ferait sensation. 

Vandooren, de son côté, sait qu'un 
retour de Niort est toujoure. pos 
sible et fera, aelon son habitude, €e 
qu'il faut pour gagner. Un seul 
point pris là-bas et ce serai læ fi- 
male quasi assurée, Faisone-Jui 
confiance, 


Niort, mortifié, doit trouver dans, 


sa défaite à Orléans les ressourees 
nécessaires pour battre Mazamet. 
Maintenant, il Jui faut deux vie- 
toies pour espérer arriver en fi- 
nale, Maïs Chabot sera-t-il remis ? 

Renvge, si désabusé soit-il, doit 
vaincre les Normands dans €e Der- 
by entre provinces. 


Uftime espérance d'Annecy 


Annecy joue 608 dernier match 
… € £a dernière carte à Reims. 
Voilà le match-clé decette pôuie. 
Vainqueure à Gueugnon, les Réniois 
doivent, au stade-véledrome, battre 
les champions du Lyonnais, cepen- 
dant plus redoutables certainem<nt 
que lee Bourguignone, Ceux-ei doi- 


” Strasbourg, 


« 


OÙUTE chaudé-encore de sa victoire sur Mort, auréolée de ses. 
dix-sept buts marqués en quatre matches, l'équipe de l'Ara- 
go Orléans va effectuer le fatigamt ét. périlleux déplace- 
ment de Mont-de-Marsan. Ceüx-ci, qui ont créé la surprise 

= de la Pentecôte, en battant les Renhaäis chez eux, joueront 
leur dernier match. S'ils n'ont plus beaucoup d'espoir d'accéder à la fi- 


POULE A 

Orléans 
(2J Mazamet 
(5) Caen ” 

Exempt : Bruay (4) 
POULE B 


(1} Annecy 
Amicale. 


Mt-de-Marsam (3} 
Niert 
Rennes 


Reims 
Strashourg  (5} 
Le samedi : 

Merlebach (7) Gueugnon 
Exempt : Vichy (6) 


vent permettre 
prendre‘ èa revanche de l'an der- 
nier et de remporter 64 première 
vietoire. id 

Pour l'Amicale, qui se rend -# 


aue <e déplacement ne soit une dé- 
ception, Hecke} gera 


mes de M. Freysrmuth n'étaient 
pas à leur place au classement. 
Leur match contre Annecy en 

une nouvelle preuve, 


JD 


‘CRI D'ALARME.. EN AUVERGNE 


Le football amateur se meurt. 
le football amateur est mort 


(De notre correspondant particulier ROBIN} 


CLERMONT-FERRAND. — De nombreux clubs de la Ligue d’Au 
vergne, et non des moindres étudient actuellement la possibilité, devant 
les exigences des joueurs, de participer, la saison prochaine, c’est-à-dire 
dans quelques mois, aux compétitions officielles. Prendront-ils le départ 


du Championnat régional ? 


Rien n'est sûr. La Fédération Française de Football, au lieu de. 
crever l’abcès,'a ces dernières années ouvert de plus en plus grande & 
porte des excès. Par ses requalifications amateurs à rythme accéléré 


d'anciens pros En permettant aux 
en obligeant les clubs de pren- 
dre des joueurs-entraineurs,. elle 
a contribué à la mort du football 
amateur. Ainsi, elle entretient et 
encourage les abus. 

N'a-t-on pas assisté cette saison à 


MERLEBACH joue le Championnat 


très joli football 


Que, qui tout en construisant fort 
bien r'ese pas tirer au but et laisse 
ce soin à Muller, 

Celui-ci nous a donné l'explication 
de cet état de choses. Depuis le dé- 


> but du Championnat de Franee, :a 
de 


Higne d'attaque est composée 
Mulier et... - quatre remplaçante, 
les titulaires Faure, Schues, Bron 
et Conradi étant très sérieusement 
blessés, Dane ces conditione, i] est 
normal que là ligne me « rende » pas. 
Nous n’accablerons pas les rem- 
placante que sont Loefler, De Guio, 
Baroth et Bunda et disons même 
qu'ils sont pleins de qualités, mais 
ils posent pas prendre leur chance 
et préfèrent rester les < poui- 
voyeurs > de l'unique tireur qu'est 
Muller. 


Carr re en Championnat 


Malgré cette malchanee, les ré- 
sultats, «'ile ne sont pae positifs, 
| sont encourageants, Contre Amnecy 
(chez ee dernier), menée par 3 buts 
tdout 2 eur penaïities) à 0, l'équipe 
n'est battue que par 3 à 2, Jouant 


4 à Merlebach contre Strasbourg, ar- 


rache un match nul (14), malgre 
deux bleesés. Puis un autre « nul » 
très méritant à Reims, Peu d'équi- 
pes ayant joué ou qui joueront dans 


H le fief champenois pourront se flat- 
LE ter d'un 
_À watch contre l'AS. Amicale (1-2), 


tel résultat. Enfin :e 


dont le résultat est très flatteur 


E pour <e dernier, car le club lorrain 


méritait au moine le match nul, re 
serait-ce que sur la physionemie de 
la 2° mi-temps où Merlebach demi- 
mait nettement, et un but non ae- 
cordé sur un arrêt de Landi que 
de nombreux epectateurs et le juge 
de touche ont vu à l'intérieur de 
la « cage ». Ce dernier résultat en- 
lève à Merlebach toute chasee de 


666666666566 6665S: 


ES 


TOUS 


pratiqué par celÿ: équipe, 
- toute la défense et principalemers de l'arrière droit Luezak. 
Par contre nous étions étonné de la faiblesse mlative de la ligne d'atta- 


| 


| rue Bergère, Paris, qui 


avec quatre remplaçants 


ROFITANT @2 la venue de Merlebach à Paris à l'occasion de 
son match contre l'Amicale (12) rus avons interrogé Multer 
qui a la charge de l'entrainement des champions lorrains. 

Lors du match contre l'Amieale, nous avons apprécié le 


l'efficacité de 


disputer la finale, mais il lüi reste 
à jouer deux matches <« at home » 
centre Gueugnon et Vigby, aui 
peuvent lui apporter deux victoires 
et un classement final fort hono- 
rable, que cette équipe malchan- 
ceuse mérite et que nous lui sou- 


haitons, 
: , B. KETZELMANN. 
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FR ESPACES OU SIGNES 


8 petites annonces accompagnées de leur > U 
oz irement postal Paris 5185-14 à Fordre d'inter-Régies), 


IVENT PARVENIR AU PEUS > 
REGIS, 1, rue de la Beurse, PARIS (2°). Richebieu 80-77 et 29-04. 
Les petites annonces sont reçues (paiement strictement au comptant) 
ne jours, Er 3 samedis, dimanches et fêtes, de 9 k. à 12 h. et 
de 14, h. à 18 h. au bureau de la publicité de « France Football », 

10, Faubourg Montmartre. 


ex-pros de jouer chez les amateurs, 


des marchandages dans certains 
clubs qui indiqnent bien l'état d'ês- 
prit de ceux ani ont à nouveau réin- 
tégré les rangs amateurs. 
leaders de la Division d'Honneur. 
n’a-t-il pas été obligé de mettre eut 


l4 touche, pendant quelques dima 


ches, son meilleur buteur, un ex- 
international, Un club nivernais qui 
avait engagé un joueur appointé n 4- 
t-il pas eu quelques rappels à l'ôr- 
dre de la part de ses autres joueurs. 
Quelques défaites retentissantes ete 
son terrain l'obligèrent à intéreseer. 
toute son équipe première. Un autre 
club, four se maintenir en honneu# 
n'a-t-!l pas été obligé de continuer à 
verser à ses joueurs requalifiés amä&- 
teure les mêmes traitements : awil 
leur versait lorsqu'ils étaient pros, 
ete... 

Les prétentions des joueurs de- 
viennent de plus en plus grandes 
importante somme la signature, 
primes au match, gérance d'hôtel ow 


de café, etc, que nous voilà biem ; 


‘loir du sport. : 
Le dernier rempart de l'amateuris- 
me s'est écrouié et n'a même pu étre 
protégé par les règlements, Ë 
Le football amateur .est mort, 
aussi comprenons-nous fort b'en cer- 
taime clubs -qui préfèrent revenir à 
l'idée initiale du sport, plutôt ane. 
s'embarquer dans uye galère. d où 
ils n'auront et ne connaîtront que 
déboires. 


montant (chèq ue. bancaire, 


TARD LUNDI MIDI à INTER- 


CARNET DU JOUEUR CARNET ENTRAINEUR DIVERS 

— Offres — JOUEUR — Offres — 
D me hs RE Gebardine américaine dou- 
Club D.H. Normandie dis — Offres — blée très bon éfat. S'adr. 


pose d'une place directeur 


de garage pour autos, pour | ES. Castres DH Mi} 
entraîneur - joueur | Grand choix d'emplois ds 


sportif hautement qualifié. 
Ecrife André Senay, 31, 


reeh. 


transmettra. (768) 


Club D.H. Normandie offre 
emplois ingénieur, mécani- 


grande classe. Ecrire avec 
référ. Beîte Post. 85, Cas- | spécialisé En vente par- 
tres (Tara), 


Ducres, 64, av. de Choisy. 
[KR 22 


« Les Annences », joursa} 
(772) | tout, 9 franes. (716) 


placem. vins consomnrat. 


cien, chef comptable, tour- | Club Orne recherche joueur | cour. Prix Mmtéress, Forte 


neurs, chaudronhiers. Ecr. 
André Senay, 31, rue Ber- 
gère, Paris, qui transmet- 


entraîneur, situation assur. 
à bon ouvrier photographe. 


tra. (769) | (Orne) (773) 2 : 
— Demandes — 

— Demandes — sem me mn 

— Demandes — Clb Corpo ch. terræ#n ap- 


Nord-Afric. 28 ans av. cen- 
tre ou demi centre de l'Ass. 
Spert. de Police Alger 47- 
48 dés. participer 48-49 ds 
Cluk amat. préf. dans le 
Lyonnais, Bel-Abbès Mo- 
hammed, Detrie (Oran). 

on (770) 


Entr, dipl. a.c. excell. réf. 
ch club offr. situat. sé- 
rieuse Paris Banlieue ou | expér., diplômé, libre 1 0% 
Maroc Casa de préf. Eer. k 
, 1, rue de la |-Loudel, 11, rue Chabrol 


midi samedi. Eer. Simen- 
ney, 178, tue Vaugirard, 
Paris. 4778} 


ER Re 
Comptable 40 ans, réele 


(74) ! Q@). (78) 


Les Petites Annonces de « FRANCE FOOTBALL » sont lues. et 


 APpréciées par tous les sport 


ils de Franco et d'Afrique du Nord. 


um 


à Merlebach de . 


noue craignons fott, 


là et noëe:. 
avons toujours pensé que les hot - 


Un des. 


= —— — 
Représent. demandés pour ; 


six 


re ie vb Li 


XVII. - Gaston Borreau 
il y a onze ans: le plus révoiutionnaire 
des sélectionneurs! 


UE fit donc Gaston Bar- 

reau lorsqu'il fut mis en 

face de ses responsasili. 
tés ? 

Sans doute, effectuant un 
retour en arrière, évoqua-t-il 
les différents chapitres de l’his- 
toire de la sélection à travers 
les âges. Ainsi éut-il le loisir de 
revivre cette époque, où « les 
joueurs désireux d'être sélec- 
tionnés pour le match Paris. 
Nord étaient priés de passer ax 
journal « l'Auto » entre cinq et 
sept. » Ceci est authentique et 
se passait. en 1909. Heureux 
temps, n'est-ce pas, où l'on ne 
se-compliquait pas l'existence : 
pouvait être sélectionné qaui- 
conque en exprimait. le désir ! 

Puis, brûlant les étapes, Gas- 
ton Barreau pouvait revivre 
l'époque où il était lui-même 
international : 

:« Voyons : comment donc 
Sélectionnait-on, € de mon 
temps » ? Ah ! j'y suis : il y 

- avait quatre fédérations au 
sein du Comité Français Inter 
fédérai : l'U.S.F.S.A., la Ligue, 
da FG.S.P.F. et la F.C.AF. Et 
chacune d'elles insistait pour 
apporter sa contribution à 
l'équipe de France. Afin de ñne 
chagriner personne, satisfaction 
était chaque fois donnée à ces 
désirs, ce qui n'allait pas, bien 


entendu, sans compromettre 
Peu ou prou lu valeur de 
léquipe, car les joueurs de 


différents groupements étaient 
de valeur très inégele ! Je me 
rappelle entre autres un match 
France-Italie, joué à Saint- 
Ouen en 1913, avant lequet il 
fut décidé que la F.G.S.PF. au_ 


Tait droit au poste d'ailier 
droit et la F.C.A.F. à celui d'aî. 
lier gauche. Dire que les 


joueurs désignés furent trens- 
cerilants "serait excessif ! Mais 
enjin, comme nous gagnâmes 
ce mutch 1-0, personne ne leur 
en voulut le moins du mon- 
de. » 


Et Gaston Barreau, conti. 
fuant à feuilleter l'album de 
ses souvenirs, pouvait se laisser 
aller à 6es réfiexions : 

« Voyons : le premier Comité 
de sélection fut institué après 
la: guerre, et nous sommes en 
1936. II a donc vécu tout près 
de dix-huit ans. Dieu 1 Com- 
ne le temps passe. Et comme 
il a eu la vie dure, ce bon vieux 
comité ! Car pour ce qui est 
d'avoir eu des « pépins », 
en, a eu… Eh bien 1. Voyez- 
vous dans le fond, sans Ce 1nal- 
heureux France Hollande, je 
suis persuadé qu'il serait enco- 
re debout, Tout tient à si peu 
de chose dans la vie! Que Cour- 
tois ail marqué le premier but 
du match, le 12 janvier, et 
tout aurait pu changer : per- 
sonne n'aurait pensé à tout ré- 
volutionner. Au moins, qu'on 
me rende cette justice, ce n’est 
pas moi qui l'ai voulue, cette 
révolution. Ce- poste qu'on 
mvoffre aujourd'hui, je l’accep- 
te, mais je l’'accepte tout en me 
demandant si l'on «a été bien 
juste envers le comité de sélec_ 
tion. Imaginez-vous les milliers 
de cas de conscience qui ont 
pu se poser pour lui, en dir. 
huit ans ? Nous nous réunis- 
sions chaque lundi, nous avions 
un fichier où étaient notées 
nos observations mutuelles, et 
qui était tenu à tour de rôle 
por chacun d’entre nous : cela 
en faisait, des observations ! 
Chaque fois que l'un de nous 
revenait @Ge Strasbourg, ou de 
Montpellier, ou de Rouen, ou 
de Roubaix, 11 en ramenait un 
arrière, un demi, un inter ou 
un ailier indiscutables : si vous 
croyez qu'i était commode de 
s'y reconnuüiître. Ce n'était pas 
tout,  çar Sur ces. mêmes 
joueurs nous parvenaient une 
semaine plus tard, à la suite 
d'un nouvel examen, d'autrés 
avis, souvent contradictoires. 
. Ainsi, le bâti qu'on. avait pu 
- édifier une semaine plus tôt 
s'effondrait - t.il;régulièrement 
pièce. à pièce. : chaque lundi 
tout -était à recommencer : al- 
lez donc, après cela, voter en 


toute sécurité, à une semaine 
d'un match iñternational ! Au 
snoîns Dieu m'est témoin que 
je n'ai jamuis usé au cours de 
ces débats, Ge Ma voit prépon_ 
dérante de président 1 Tout 
s'est toujours passé, finale- 
ment, en parfaite communion 
d'idées. » 


YANT ainsi effectué ce re. 
tour, Sur le passé, en mê. 
me temps que son pro- 
pre examen de conscience, 
notre nouveau sélectionneur 
unique se mit au travail. 

De quar: donc date cette 
légende: voulant que Gaston 
Barreau. eoit conservateur ? 
Pour moi, c'est une légende 
inspirée par quelques mauvai- 
ses langues, Ou bien encore 
c'est une très jeune légende 
Voyons plutôt : 

La première équipe de Fran. 
ce formée par le seul Gaston 
Barreau est celle qui doit ren- 
contrer la Yougoslavie le 13 dé_ 
cembre 1936 au Parc. des Prin- 
ces. Or, que fait en cette occa- 
sion Barreau le € conserva- 
teur » ? Il « chambouie » de 
fond en comble l'équipe qui, 
lors du dernier match de la 
Saison 1935-1936, a somme tou. 
te üGonné satisfaction, puis- 
qu'elle a battu la Belgique 
par trois buts à zéro, De cet- 
te équipe, il ne « conserve » 
que deux joueurs, lavant cen- 
tre Courtois et l'intérieur gau- 
che Duhart ! Les neuf autres ? 
Balayés, rayés, remplacés : Di 
Lorto par Défossé, Gonzalès par 


. B.aucourt, Zehren par Vandoo_ 


ren, Lehmann par Méresse, 
François par Gautheroux, Del- 
four par- André, Novitki par 
Fritz Keller, Rio par Heisserer 
(Re sélection) et Benouna par 
Aston, 


Pour une révolution, c'est 
une révolution ! Gaston Bar_ 
reau en est stupéfait, aujour- 
d'hui. il s'en excuserait pres. 
que : 

a Cette transformation n'é- 
lait pas préméditée, me ditil: 
surtout n'ullez pas croire que 
je voulais tout chambarder, 
non ! Je cherchais mas voie 
tout simplement. Il faut wous 
di . qu'à cette époque, des va- 
riations terribles se 
soient dans la 
jouerrs…. » 


Quoi qu'il en soit, ce pre 
mier match it un succès pour 
le sélectionneur puisque l’é- 
quipe de France gagne par 1 
but à ©. Et Gaston Barreau 
ne paraît pas décidé à s’endor_ 
mir sur ses lauriers, ou encore 
son travail ne fui a-til pas 
donné toute satisfaction : fou- 
jours estil que ‘six semaines 
plus tard, pour affronter l'Au- 
triche au Parc des Princes — 
tenez-vous,.bicn, nous allons de 
Plus jort en plus fort — ur 
seul joueur de France - You- 
goslavie est maintenu, c’est le 
vienno-rouennuis ‘André. 

Voyons? Gaston Barreau est-il 
inquiet, tourmenté, ou au con- 
traire aventureux, plein d’auda- 
ce, désireux de créer la sensa- 
tion, de faire du neuf à tout 
coup ? Il s'en défend, bien sûr. 
Cependant, Llense prend la pla- 
ce de Défossé, Dupuis-Diagne 
celles üe Beaucourt-Vandooren, 
HayenHaGahrillargues celles de 
Mévesse-Gauthéroux. Quant à 
l'attaque du 13 décembre, Keï- 
ler, Heïsserer, Courtois, Duhart, 
Aston, ellé est devenue le 24 
janvier. Novicki, Rio, Nicolas; 
Janin, Antoinette. 

Ainsi, en trois matches, l'6- 
quipe .de France aura fait 
appel à 28 joueurs différents : 
trois gardiens de but, six ar- 
rièrés, huit . demis,  onz6 
avants. Quelle richesse en 
« sélectionnaæbles » ! Tous les 
records précédents sont bat- 

+ TUS. 

Dans la sélection pour France 
Autriche cependant, l'on. per- 
çoit une ligne de conduite, une 
reche’he : d'homogénéité, ‘un 
choix de joueurs jeunes, et en 


forme des 


- forme, parmi lesquels cinq élé- 


ments di F.C. Rouen, Payen, 


produi- ” 


ON BARREAU 


André, Rio, Nicolas, Antoinette. 
Or, le F.C. Rouen est à çe mo- 
ment en tête du championnat 
national, devant Sochaux et Lil- 
le, Et l'on donne äâu onze tricn- 
lore l'appeliation « d'équipe de 
printemps 2. 

C'est, en effet, en formation 
juvénile -et "audacieuse “qu'elle 
se comporte devant le onze au- 
trichien, lequel n'est plus tout 
à fait de « wunderteam » certes, 
mais demeure tout de même 
une équipe de tout premier or 
dre avec les Sesta, Schmauss, 
Adamek, Nausch, Binder, Stroh 
et Jerusalem. .Nos nationaux 
sont battus (1-2) maîs-ils ont 
été loin de:faire mauvaise figure 
devant les artistes viennois. Et 
la critique veut bien reconnai- 
tre que si les attaquants autri- 
chiens, en particulier les inté- 
rieurs Stroh ect Jerusalem, ont 
vu leur symphonie quelque peu 
troublée, c'est parce qu'ils ont 
été surveillés de près par nos dé- 
fenseurs et nos demis. On n'en- 
tonne pas les trompettes de Je- 
richo. pour faire la louange du 
WM, non, n'exagérons rien ! On 
le discute ferme, on trouve, paf 
exemple qu'il donne au jeu 
« un aspect heurté, défensif (!)» 
Mais enfin on ne iui dénie plus 
systématiquement toute espèce 
de vertu: Dans le fond, les mé- 
rites du WM sont, à cette épo- 
que, étalonnés sur ceux : de 
l'équipe de France. Et à-la ma- 
nière de René Dorin, qui triom- 
phe-au cabaret avec 6es déli- 
cieuses « nuances » on pourrait 
dire : « L'équipe de France 
joue bien : le WM est une tacti- 
que; l'équipe de Frame joue 
moins bien : le WA est uñe. cu- 
tastrophe 1 » 


Au fait le temps passe : il 
y aura bientôt trois ans que ses 
plus rudimentaires éléments ont 
été inculqués à nos interna- 
tionaux par G.-S. Kimpton, 
congédié par la 3 F.A. en mai 
dernier, Mais 6i l'entraîneur 
n'est plus là, ses enseignements 
demeurent. L'équipe de France 
a-t-elle définitivement fait 
sienne la tactique de marquage 
et d'organisation moderne ? Mi- 
nute… On ya bien voir. 


seZ satisfait de son « équi-- 


G<* Barreau doit être.as- 


pe de printemps » puis- 
qu'il en maintient sept éléments 
pour aller rencontrer la Belgi- 
que, le 27 février, au Heysel. 
Seuls en disparaissent Gabriliar- 
gues, Nicolas, Janin et Novicki, 
sacrifiés au profit de Bourbotte, 
Courtois, Duhart et Fritz Kelier. 
Ce sont là les déDuts fnternatio- 
naux du long et blond demi 
fivois François Bourbotte qui, 
quatre ans plus tôt, alors qu'il 
était amateur à Bully, fait 
une entrée sensationnelle et tu- 
multueuse sur la g'ande scène 
de l'actualité sportive en si- 
guant, en pleine saison, une li- 
cence pro à Fives ! 

Depuis l'instauration du pro- 
fessionalisme, l'é q u i pe de 
France n'a plus été battue par 
celle de Belgique. Elle à rempor- 
é deux nets succès à Paris par 

buts à 0 en 1938 et 1956. ; à 
Bruxelles, elle a gagné (3-2) en 
1934, puis fait match nul (1-1) 
en 1935, Y a-t-il Heu de craindre 
l'interruption de cette heureuse 
série ? Non : Ia victoire de l’é- 
quipe de Francé sur la :Yougo- 
slavie, sa très bonne tenue con- 
tre l'Autriche incitent, au con- 
traire, à un raisonnable opti- 
misme. Ii y a bien le cas Bour- 
botte qui suscite quelques. in- 
quiétudes : Bourhotte joue, en 
effet, à la place de demi droit à 
Fives, mais c'est pour tenir celle 
de « demi centre » (à l'époque, 
l'appellation . arrière central 
n'est point encore consacrée !) 
que Gaston Barreau l’a retenu. 
Et l'on se demande si Bourbotte 
ne va pas manquer d'accoutu- 
mance à cette place devant je 
redoutable avant centre beige 
qu'est Bernard Voorhof.…. 

Mais pourquoi. donc Gaston 
Barreau a-t-il fait appel à un 
demi droit « de métier » pour 
occuper le poste de demi cen- 
tre ? : 

« C'était un essai que je ten- 
tais : Bourbotte me pardiss@it, 
en efjet, posséder les aptitutes 
requises. pour jouer le rôle Ke 
troisième arrière. Et puis, je 
n'avais guère le choiz : Gabril- 
largues, . précédent titulaire, 
était un excellent footbulieur 
mais avait manifesté quelque 
répugnance à marquer de près 
Fanwant centre adverse, c'était 
un jouer avant tout ofjensif, 
Et il me fallait tenir compte de 
ceci : dans toutes nos grandes 
équipes.ou presque, le poste de 


demi centre était alors tenu par 
un. jootbulleur étranger : Jor- 
dan au R.C. Paris, Moré à Lille, 
Sejfetin à Fives, Shaden à So- 
chaux, KHovacs à Cannes, Bruñin 
à Marseille, Hummemberger à 
Strasbourg, Rafaat à Sète, et 
ainsi de suite. » 

A Bruxelles, si la tenue de 
Bourbotte — auquel on repro- 
che pourtant d'avoir eu un jeu 
trop exclusivement défensif — 
est dans l'ensemble satisfaisan- 
te, celle de la majorité de nos 
joueurs l'est beaucoup moins. 

evant-onze footballeurs belges 
ardents, décidés, terriblement 
combattifs, désireux d'effacer 
sous les yeux de 50.000 compa- 
triotes leurs précédents échecs, 
notre équipe ne parvient qu'à 
confectionner un football lent, 
compliqué, sans ampleur ni ef- 
ficacité.Et pour la première fois 
depuis cinq ans, nous sommes 
battus par la Belgique (1-3). 

Cépendant on 6e refuse à 
considérer cet échec sous un as- 
pect catastrophique, À vrai dire, 
on ne se l'explique pas très 
bien, pas pius qu'on ne-s'ex- 
plique cette contradiction entre 
le cran et l'audace manifestés 
par nos joueurs devant les Au- 
trichiens, et l'indécisioni, la rete- 
nüe-enregistrées ‘un mois" plus 
tard-devant les Belges. Mais en- 
fin, on n’en fait pas une affaire. 
Et déjà l’on pense à 1a rencon- 
tre que notre équipe doit jouer 
le 21- mars. à Stubigart devant 
cehe d'Allemagne. On attend les 
décisions de Gaston Barreau, 
impénétrable et éilencieux. 

Ces décisions, les voici : cinq 
joueurs de Belgique-France sont 
remplacés : ce sont Llense, An- 
äré, Duhart, Courtois et Antoi- 
nette, qui cèdent leur poste à 
Di. Lorto, Delfour, Ignace, Nico- 
las et Bigot. Mais aucun joueur 
« inédit » n'entre cette: fois 
dans la composition de l'é- 
quipe. 


U Stade.Adolf Hitler, 4 
Â Stuttgart, dont la conte- 
nance. vient d'être portée 
en quelques semaines de 40 à 


Cnleternain del'humour… 


ur 


70.000-places, des milliers de pe- 
tits drapeaux français flotient 
ce jour-là dans les tribunes et 
sur des gradins de bois hâti- 
vement édifiés. Hélas 1 Ils sont 
mis en berne après une demi- 
heure de jeu, notre équipe étant 
menée 2-0 pour être finalement 
battue 4-0. Trois fois par les ai- 
les (Lehner et Urban), une fois 
par le centre (Lenz) l'attaque 
du Reich, dont le polonc-alle- 
mand Szepan s'est montré ke 
grand animateur, est parvenue 
à disioquer notre défense. 


Au lendemain de ce très net 
échec pourtant, nulle vioiente 
critique n'est. proférée contre 
l'équipe nationale, On s'accorde 
même pour estimer qu'elle & 
racheté son mauvais match de 
Bruxelles, et, « qu'ayant fait jeu 
égal avec sa rivale allemande 
dans l'occupation du terrain », 
elle eût mérité bien meilleur 
sort. Gaston Barreau lui-même 
déclare : 


« A Stuttgart, chacun a fait 
tout son devoir. S'ils avaient été 
moins malheureux, nos équi- 
piers, qui ont joué un bon foot- 
ball, pouvaient obtenir le résul- 
tat honorable qu'ils méritaient.» 


Tout de même la marque est 
là : 4-0. Elle dénote qu'il y a eu 
de sérieuses failles dans notre 
système défensif. Et comme 
deux mois*plus tard, le 23-mai, 
à Colombes, nos tricolorés ente- 
gistreront devant l'équipe de 
l'Etat Libre d'Irlande, leur qua- 
trième défaite consécutive (0-2} 
les actions de Gaston Barreau 
sont moins fermes qu'en début 
de saison. Quant au WM; on 
va bientôt en reparer | 


(A suivre). 
Tous droits de reproduction, træ 


duction, adaptation théâtrale ou ct. 
nématographique réstrvés pour (ous 


, pays. 


Copyright 1948 by Jacques de 
Ryswick et « France Foothali ». 


LE PROFESSIONNEL CONSCIENCIEUX 


— Tiens, mon mari à encore apporté un peu de travail à faire 


à la maison ! 
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LA FAUNE DES STADES 
— Adepte new look ? 
— Non ! Culotte K.0, ! 


